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La quadrature du cercle et 
a ligne droite du bons sens

Il y a deux journaux à Montréal qui recherchent gravement 
la quadrature du cercle.

L’un veut la diminution de l’impôt fo*ncier et l’eau au prix 
coûtant. Ce prix coûtant basé sur le cubage des édifices, la va­
leur du terrain, la pierre et ^es briques de façade a quelque 
chose de merveilleux, soit dit en passant.

L’autre, qui ne veut jamais rester’en arrière quand il s’agit 
de campagnes démagogiques, réclame aussi rabaissement de la 
taxe d’eau et de l’impôt foncier. L’intérêt sur les emprunts 
absorbe déjà une part importante de notre retenu, soit 28% 
d’après les chiffres du trésorier pour 1926.

Que resterait-il si tous les travaux actuellement payés par 
les propriétaires et qui pour l’année 1926 se montaient à plus de 
douze millions étaient mis au compte de la masse des»eontribua- 
bles et si les intérêts étaient payés à même le revenu général de 
la cité? Il n’en resterait plus rien. D’autant plus qu’en toute 
justice il faudrait comme cela n’a pas encore été fait pour les 
pavages — égaliser les charges et rembourser ceux qui ont payé 
directement pour tous les travaux passés.

« Comme nous le disions plus haut, une pareille proposition 
équivaut à la quadrature du cercle, d’autant plus que s’il se 
trouvait une administration assez encline aux concessions déma­
gogiques pour s’embarquer dans cette politique, Baptiste ne s’en 
trouverait pas mieux. On verrait monter dans des proportions 
folles l’évaluation foncière, ce qui serait remis d’une main serait 
repris de l’autre. ♦

La vérité, c’est qu’à l’heure présente, Montréal n’a pas trop 
rie revenus, voire que Montréal n’a pas assez de revenus pour 
faire face aux déboursés indispensables.

La vérité, c’est que l’on doit, au contraire, de façon à pou­
voir faire face aux charges actuelles, pratiquer d’une part l’éco­
nomie et d’autre part chercher des sources dr revenu nouvelles.

* 4< *

Voilà ce que nous avons toujours réclamé, voilà ce que nous 
avons toujours soutenu. Et nous défions le Canada, pour justi­
fier son article de ce matin, de nous prouver le contraire.

Noqs avons sans doute, en certains cas, dénoncé des gaspil­
lages inexcusables; car c’est précisément quand les revenus de 
la ville sont insuffisants qu’il est doublement utile d’exercer de 
la vigilance et de pratiquer l’économie.

Il est des dépenses inutiles et folles, recommandées ou excu­
sées par l’un au moins des journaux qui réclament actuellement 
la diminution de taxe (la Patrie, sous son*ancienne direction au 
moins, dénonçait les travaux de terrassement pour la construc- 
t-on d’une voie de tramway à la montagne aux frais 4es contri* 
buables, tandis que la Pressé la réclamait) que. nous n’avons 
:essé de trouver détestables et injustifiées. Ce sont les travaux 
de terrassement pour la ligne électrique du Mont-Royal qui doi­
vent coûter six cent mille dollars au moins, peut-être un million, 
sous prétexte de rendre la montagne accessible à l’est. Or ce que 
nous réclamions à la plate, c’était, simplement, l’emploi de cette 
somme à l’établissement de terrains de jeux au coeur même des 
quartiers populeux. Et, par conséquent, non pas un crédit nou­
veau mais l’application à des fins utiles pour l’est d’une dépense 
déjà décidée. Cette fois, l’exécutif ne pouvait donc, avec le Ca­
nada, se retrancher derrière l’absence de fonds.

Ce que nous avons aussi’dénoncé et nous n’en avons pas 
de repentir — c’est l’achat de la Montreal Water and Power, ou 
d’une partie de son actif matériel, pour être exact, à cinq mil­
lions de plus environ que n’avaient obtenu moins de six mois 
avant ses anciens propriétaires. •

Cette fois encore, l’exécutif el le Cancyta, qui étaient si dis­
posés à jeter plusieurs millions ... à l’eau, ne pouvaient nous 
accuser de charger la ville de dépenses impossibles en rédpmant 
des terrains de jeux. 11 suffisait pour que celle-ci eût tous les 
fonds voulus, et bien davantage, qu’elle s’abstint d’une dépense 
totalement injustifiée. Car il n’est pas prouvé et il ne sera 
jamais prouvé que la ville n’eût pu acheter de MM. Hanson au 
même prix que M. le sénateur Webster, si elle avait voulu entre­
prendre e! pousser intelligemment, en temps opportun. les négo­
ciations.

Il faut avoir une singulière idée de la faculté d’oubli de nos 
lecteurs et des siens pour qqe le Canada insinue aujourd’hui que 
nous réclamons d’un côté une diminution d’impôt, une coupure j 
dea dépenses et de l’autre de nouveaux travaux, des crédits addi­
tionnels.

Nous avons tenté d’empêcher les.gaspillages que nous ve­
nons de rappeler, mais nous ne nous sommes pas contenté de 
cela, nous avons.réclamé la création de nouveaux revenus ou. ce 
qui revient au même, un dégrèvement des charges imposées à la 
ville. Et à ce sujet nous avons été très précis.

Nous ne .souhaitons qu’une chofee, c’es't que le Canada se 
.joigne à nous pour obtenir ces suppléments de ressources. S’il 
est ensuite prouvé qu’il faut quand même augmenter l'impôt 
foncier pour faire face aux dépenses justifiables, pour nous gar­
der non pas contre le retour offensif d’une épidémie (nous ne le 
pouvons pas), mais mettre sur un pied une organisation sani­
taire adéquate, suffisante, .sans recourir au bureau provincial 
d’hygiène (ô notre autonomie!), pour enrayer ses progrès, nous 
nous joindrons à lut et nous réclamerons un relèvement de l’im-; 
pôt foncier et des autres impôts municipaux productifs.

Mais ce qu'il faut, c’est une conference, non pas interprov in­
ciale mais entre la ville et la province, pour obtenir que celle-ci 
nous décharge des trois cent mjlle dollars que nous payons an- ‘ 
nuellement à la Commission métropolitaine du fait de la négli­
gence du gouvernement de Québec qui, non content de nous 
imposer des annexions onéreuses, nous force aujourd’hui à 
payer pour des municipalités dont la maladministration n’a été 
aucunement entravée par lui.

Nous voulons aussi que le gouvernement de Québec cède 
une part juste de la taxe des automobiles qui ne paient rien pour 
user nos pavages; et une part, comme cela se fuit dans certaines 
provinces de l’Ouest, du revenu de la Commission des liqueurs, 
jui jusqu’ici ne paie que des taxes ridiculement basses. .

Le Canada, s’il veut bien $c joindre à nous, trouvera pour 
les administrateurs municipaux qu’il abrite sous son aile tie 
nouvelles sources de revenu el le moyen do résoudre le pro­
blème des terrains de jeux efla réorganisation du service d’hy­
giène, sans avoir pour cela à réduire la protection, nécessaire à 
la population, des agents de police et des pompiers ni à augmen­
ter l’impôt foncier.

Nouame recherchons pas la quadrature du cercle, mais la« 
ligne droite de la justice et (tu bon sens.

Louis DUPIRE

Iai petite histoire ---------------------- ---------
Pour gagner na cause

Le savant nuigixtrgt Grandlunft I 
régnait depuis des lunes innombïa- j 
btes sur les paisibles contribuables 
de Sylvallun. Beplet, obèse, il avait 
autour du col de larges couronnes 
de graisse luisante, gui paraissaient 
avoir coulé de son crànç pointu eu ; 
couches régulières et abondantes 
sur les épaules. Avec cela, frétil­
lant. sanguin, d’une apoplectique 
nervosité qui transformait son faus­
set aigu çn sirène.

Perdu dans les larges plis de la 
loge, il s'envolait sur le banc corn- j 
me un oiseau de basse-cour gui va i 
s’abattre d’un vol lourd et précipité.

Mais il avait une façon solennelle 
d’ajuster sur un nez bourgeon/mrt : 
un lorgnon d’or qui lui avait eon-j 
guis l'admiration du chef de police;, 
et il parlait avec tant d’abondance.} 
de sécurité, que l'on ne doutait pas 
de sa profonde sciem t juridique. Loi 
nature l'avant rendu sensible rt la, 
bonne chère et il passait parfois des ] 
heures entières sur le banc, anéanti 
dans le cauchemar d’une digestion 
qui le gonflait comme une outre K 
près d'éclater.

Le digne Grandlunet avait un en­
nemi irréductible dans l'avocat Ca- 
rambol. C’était un pauvre diable de 
procureur, sec, mince comme une; 
feuille de papier, que ses clients 
maudissaient de tout leur coeur. Car 
jamais Grandlunet ne lui avait lais: ; 
sé gagner une seule cause. Quand- 
la preuve, au point de vue des faits, 
f estait inattaquable, le savant 
Grandlunet ajustait son lorgnon 
d'olL et puisait dans les infolios de 
jurisprudence contradictoire des 
motifs de renvoi.

Carambol essaya de la persuasion.
Il avait des trouvailles géniales pour 
louanger le savant magistrat el con­
sacrait les bons If ois quarts de scs 
plaidoiries à vanter l’intégrité, lu 
science. Id noblesse, la grandeur, le 
courage de Sa Seigneurie Grandlu­
net. Mais Grandlunet le remerciait, 
et renvoyait ses causes.

La clientèle s’évanouissait autour 
de Carambol; il maigrissait à vue* 
d'oeil et trouvait difficilement ses 
trois repas quotidiens. La procu­
reur changea de tactique. Il sc fil 
provoquant, caustique. Il interrom­
pait Sa Seigneurie, pàar lui faire 
remarquer que tel auteur n'avhit 
jamais dit telle chose, ou qu’elle in­
terprétait de travers un jugement.

Grandlunet continua de renvoyer 
les causes et menaça Carambol de 
condamnation pour mépris de Cour.

Or un beau matin de printemps 
que la sève verdissait les arbres et 
les pelouses, Carambol aperçut le 
juge qui marchait sur le trottoir de 
façon insolite et bizarre. Grandiu- 
net, tout en marmotant des bouts 
de phrases inintelligibles, traversait 
en diagonale tous les carreaux d'as­
phalte, et parfois tendait vefs lès 
clôtures des bras suppliants.

Carambol signala le fait à des voi­
sins et s’en fut songeur.

Le lendemain Grandlunet, tout de 
noir vêtu, cravate et gants blancs, 
arriva au palais en grande tenue cé­
rémonieuse. Carambjjl laissa le 
crirur réciter Iq litanie ordinaire 
qui commençait par oioioioioitiUe 
et se terminait par un retentissant 
“Dieu saute le roi”. II sera leva dans 
une attitude rigide et d’une voix 
funèbre:

— "Mesdames et messieurs! Cha­
cun connaît le respect que j’ai ion- 
jours eu pour Sa Seigneurie, li­
ras que je fais de sa science inesti­
mable, mon admiration pour sa con­
duite exemplaire, son intégrité re­
marquable.

"C’est pourquoi le sens mon coeur 
bondir d'indignation, d'une 
reuse et puissdfde colère, en face 
des racontars gui se répandent sur 
le compte de Sa Seiqneurie.’,,

Grandlunet, ébahi de ce début 
cauteleux, avail enlevé son lorgnon 
d’or et regardait avec d-s yeux de 
furet, soupçonnant quelque piège 
caché.

Carambol continua:
— On a poussé l'infamie, Votre 

Honneur, jusqu'à affirme* qu’hier 
matin, vous étiez ivre et donniez le 
scandale à l’honnête population de 
Sylvallon.

—•C'est pas vrai! hurla Grandlu­
net.

C’est aussi. Votre Seigneurie, 
ma plus profonde et entière convic­
tion. Et certes telle est ma con­
fiance en vous, que je ne crois pas 
voire belle-soeur 
vous buve 
ne bouteille de cognac. De même ie 
n'ajouterai pas foi à M. votre cou­
sin Y.... gui ose prétendre que vous 
mangez comme un ........

— Assez, assez. Me Carambol, ne 
nous occupons pas des on-dit. *

Mais Carambol, sans s’émouvoir, 
réprit:

— Il y a même des gens pour pré­
tendre que vous perdiez jadis fou­
les vos causes pour raison d'ivresse.

Grandlunft était devenu tout p/ble 
el regardait Carambol aver une in­
quiétude croissante.

L’avocat continuait à énumérer 
les défauts, les vices cachés, humi-\ 
liants du magistrat et

ET L’IMPRIMERIE ? |Le
Elle peut faire lout ce que vous désirez — lin 

moyen d'être bien servi et de nous donner 
coup de main — Dites-le à vos amis!

bon
un

deuxième centenaire 
de Terrebonne

I.r Devoir possède une imprimerie une imprimerie 
eonsidérable cl dont certains de nos omis ignorent encore la 
véritable importance, encore que, depuis noire insinuation 
rue Notre-Dame est, le chiffre des affaires ail plus que dou­
blé.

Cette imprimerie fuit TOUS les travaux, depuis la plus 
simple carie de visite ou d’affaires jusqu'au livre, au journal 
et à la grande circulaire.

Si donc vous avez besoin d'an catalogue ;
Si vous désirez faire éditer un programme d’âllure artis­

tique;
Si vous voulez publier un journal ou une revue nouvelle; 

, Si vous avez un livre à publier ;
Si vous voulez rapidement lancer sur le marché, par mil­

liers, une petite ou une grande circulaire;
Si vous avez besoin de cartes d’affaires, de papeterie de 

bureau ou d'atelier, de cartes de mariage, etc,.
Quel que soit le. type d'imprimés dont vous ayez besoin, 

adressez-vous au Devoir. Le Directeur du Service des Im­
pressions établira les devis nécessaires el vous indiquera le 
prix de revient.

f ous serez bien servis, et vous aiderez le journal en aug­
mentant le chiffre d affaires de l'un des services qui alimen­
tent sa caisse et permettent ainsi défendre son action.

Réservez-vous donc vos impressions, conseillez à vos 
amis de nous réserver les leurs. Indiquez-nous les clients 
possibles, b ailes connaître autour de vous noire imprimerie, 
dites qu’elle peut exécuter tous les travaux.

TOUS, encore une fois, de la plus simple carte au jour­
nal et au volume de luxe. (S’adresser au Directeur du Ser­
vice des lin pressions au Devoir. 336, rue Notre-Dame est, 
Montréal. (Téléphone: Main 7W0). Un représentant du Ser­
vice ira vous voir à domicile, eu cas de besoin.
N. B.—On est prié d’adresser au Chef du Service du tirage, 

n{îJÀev.°,r: rue Notre-Dame est, Montréal (Téléphone, Main
7 yju)* toutes les suggestions relatives à la diffusion du journal et 
a I expansion des divers services: imprimerie, librairie, voyages.

Les fêtes de samedi et d’hier — Le centenaire du cou­
vent — Inauguration de plaques commémoratives 
— S. G. Mgr Deschamps chante une messe pontifi­
cale

BANQUET - SERMONS ET DISCOURS
Les fêles du deuxième centenaire j 

de Terrebonne se sont 'e'minées* 
hier soir, par de grandes réjouis­
sances.

Les fêtes commencées vend red I. 
se sont continuées samedi matin 
par une messe célébrée par M. l’ab­
bé V. Filion. Tous les enfants <l< 
Terrebonne sonl allés communier. 
La musique religieuse a été exécu­
tée par les élèves du couvent.

A 10 heures, il v a eu une messe 
solennelle pour les anciennes éle 
ves du couvent, célébrée par le H. 
P. Labrecque, P.S.S. M. le chanoi­
ne Jasmin a prononcé un sermon 
sur la présence réelle de Noire-Sei­
gneur dans l'Eucharistie

Le congrès de Winnipeg et 
la canalisation du St-Laurent

Quelle attitude prendra là-dessus; le parti conserva­
teur? - Les chances de M. Guthrie en baisse

A midi, un banquet a e 
aux anciennes élèves du couvent, 
sous la présidence de M. le cha­
noine Jasmin. \1. le maire Mathieu,

: et les membres de la commission 
I scolaire y assistaient.

A 3 heures, une heure sainte a éle 
nrèchée pour les enfants. Le R. P.

| Hectchi Peproho», C.S.V.. a fait le 
! sermon. Il avail choisi comme mo­
tif: “Mon fils, aime,chante, et que 

; tes chants montent vers TEuchans 
; tie". M. l’abbé C. Gareau. vicaire j 
de la paroisse, a officié à la béne J 

; diction du Très Saint-Sacrement.' 
La chorale du collège, dirigée nai ) 
les RR. FF, P.-K. Bruncau et 0. Ear-1 

jbonnéau. a exécuté le programme 
I de musique religieuse.

Le dévoilement d'une plaquette 
du souvenir a eu lieu à 4 heures, 
sur le perron de l’église, sous la nré- 

i sidenoe de M. le maire Mathieu. 
Parmi les assistants on remarquai:

1 M. le curé Comtois, l'ancien maire

provoqués en faveur des sinistrés.
M. C..-H. Desjardins a fait le ré- 

cit du désastre du 1<T décembre- 
1922.

M. le curé Comtois remercie 
ceux qui sont venus en aide à la 
\illo en détresse et ont aidé aux ia- 
milles ruinées à supporter les ri­
gueurs de l'hiver.

M. Damien Bouchard apporte les 
voeux de l’Union des municipalités 
à la ville de Terrebonne.

M. le Dr Léo Pariseau rappelle 
qu’il est l'un des dcseendanls de la 
famille Lepage. Ce fut M. Lepage, 
seigneur de Terrebonne, qui fonda 
la paroisse dont il fut le premier 
curé. M. Parjseau évoque la vie

té offert ! toute (Pnclivité et de sanctification 
que vécut le fondateur de. Terr.'- 
bonhe.

Le soir, M. le curé Comtois a pré­
sidé l'Heure Mainte pour hommes 11 
jeunes gens. M. l’abbé Michel Beau­
doin, curé de Saint-François d'A-
sises 'a prononcé le sermon dort 
nous donnons le lexle:

M. Vahbê Michel Beaudoin
Bien chers congressistes.

Le Chrisl de Faute! est la pierre 
fondamenlale de l’édifice familial, 
le Jésus que nous adorons•au ta­
bernacle a institué le sacrement de 
mariage pour unir à Dieu les 
epoux et leur communiquer avec 
la bénédiction de l'Eglise les grâces 
d’élat nécessaires pour constituer 
la famille chrétienne, Le signe di­
vin de e die alliance concilie sous 
J" ivgard du ciel, est l’union du 
Christ aver son Eglise. Il l’appelle

i C.-H. Desjardins. Damien Bouchard, soy épouse. File est une épouse fé- 
délégué de l’Lnion des immicina- j ronde qui lui donne «le nombreux

"iifanlx par le baptême et par la 
loi. Votre paternité a cette mission 
sublime, chef- de famille, de co­
opérer avec Dieu à l’acte créateur. 

Cette plaque commémorative raû- 1-e herernu laissé vide, par des eal- 
prllc le grand incendie de la ville j culs égoïstes, par îles manoeuvres 
de Terrebonne en 192*2 el k*f, • criminelles, est une profanation si-

lités. le Dr Léo Pariseau et M. Al­
bion Jette, chef du service d’arti- 

I des religieux de la maison liuiHiis 
! Frères.

iPar Léo-Paul VESROSIEHS)
Le projet de ia canalisation du 

St-Laurent influera-t-il du ne ma­
nière ou de l’autre sur la prochai­
ne convention de Winnipeg? C’est 
une idée que plusieurs politiciens 
explorent depuis quelque temps 
afin de savoir Ce qu’elle serait sus­
ceptible de donner. Car celte im­
mense entreprise peut être un bon 
jour la question- principale que 
l’on soumettra à l'électeur, et les 
conservateurs aussi bien que les 
libéraux peuvent la poser devant 
le peuple.

Remarquons tout de suite que 
l’opposition esl en meilleure pos- 

I turc pour débattre ce problème,
! pour demander une entente immé­
diate avec les Etats-Unis, ou pour 
commencer les travaux, que l’est le 
gouvernement. Les conservateurs 
tirent leurs principales forçes de 
l’Ontario; or cette province récla­
me à grands cris depuis plusieurs 
annex’s, la canalisation du Saint- 
Laurent. En conséquence, si l’op­
position se présentait devant l’élec­
teur avec une proposition définie 

gêné- sur ce point, elle confirmerait son 
influence sur rette province et en­
lèverait probablement aux libé­
raux queiques-uns des sièges qu’ils 
y ont' conquis.

Voilà déjà une raison pour l’op­
position de ne pas reculer. L’Ouest 
voit aussi d’un oeil favorable le 
projet cher à l’Ontario. Il n’est pas 
enthousiaste. 11 ne veut pas aller 
vite. Il trouve que le pass est sur­
chargé d’une lourde dette. Mais, 
enfin, l’entreprise lui sourit. Si les 
conservateurs la préconisent, s'ils 
cessaient pour un moment de par­
ler de tarif, ils auraient plus de 
chances de renverser les fortes li­
gnes progressistes et libérales qui, 
jusqu’à date. Jes ont tenus en res­
pect. ■»

Dans les Provinces Maritimes et 
. la Eolombie-Anglaisf. où les con-

qui affirme que; servatcurx ont tant de députés, le 
chaque matin une plei- projet ne sera pas populaire, siyis

doute. Mais là. l’opposition pour-! 
rait se fier à sa popularité actuel­
le, a son influence présente, pour 
prévenir trop de défaites, et gar­
der un nombre suffisant de comtés. 
Elle n’insisterait pas. en ces pro-j 
vinces, sur la carie principale j 
qu'elle jouerait dans l’Ontario el 
•l’Ouest, elle tenterait plutôt de ia i 
glisser en tapinois que de Pétaleri 
au grand jour.

Qunnhaux libéraux, ils se trouve-* 
raient embarrassés par notre pro­
vince. On sait l’hostilité de noire 
population, de notre gouvernement 
provincial, de la ville de Montréal,! 

firotestaih au projet de canalisation du Saint

très délais et supplieraient le corps 
électoral «le leur donner plus de 
lenips. L’opposition exigerait, elle, 
le commencement des travaux tout 
de suite et presserait les ministres 
de mettre pioche en terre sans au­
cun retard.

Le Québec et les autres provin­
ces recevront assez bien une poli­
tique dilatoire. Les libéraux pour­
raient s’en servir assez avantageu­
sement pendant un certain temps 
s’ils ne voient pas le moyen d’al­
ler trop loin à cause du Québec, 
mais un jour, H faudra évidemment 
en venir à un oui ou à un nom; et 
c’est alors que la lutte entre les 
•deux partis deviendra vraiment 
sérieuse, s’Jls donnent une réponse 
différente.

On croit assez généralement que 
les conservateurs ne se rendront 
pas à Winnipeg avant d’avoir sé­
rieusement éiudié cette question. 
N’ayant rien à perdre dans Je Qué­
bec, ayant tout à gagner dans l’On­
tario, et peut-être aussi dans l'Ouest, 
on dit qu’ils n’hésiteront nas à 
mettre en vedette la

grands actes de générosité qu’il (S h Ut' ia 2 éme page)

Bloc - note
Navires

Le gouvernement canadien a de­
mande il v a quelque temps des 
soumissions, pour la construction 
<lc trois navires destinés au com­
merce avee les Antilles anglaises. 
Ces joiws derniers, l’on a pris con­
naissance à Ottawa des prix propo­
sés par des constructeurs de paque­
bots. Une maison d’Angleterre, 
C.cunmell Laini Company, s’engage 
à construire et à (livrer au Canada 
ces trois navires, d’après les plans 
et devis du ministère, au prix de 
S3,849,090; la Canadian Vickers 
Company, de son côté, a demandé 
$(>,820,000 —- ce qui est approxima­
tivement .$993,000 de plus pour cha­
cun des trois navires. Le gouverne- 

canalfsaHon ! ment canadien a donné le contrat à

M._ Desrosiers n'écrit pas aineurs 
ui'au Devoir, (oui comme le vgna- 
i.'re d > ecs noles-ci. Mais I Soleil 

TVanl trouvé l’crticle dp notre ca'- 
tuarade da: ■ la Minerve, M en ma­
nifesta,! un étonnement r.sscz com- 
orchémibk’, d'aulanl que J’hebdo- 
madaire 11> question ne donnait 
aucune indication de provenance. 
Ers rédaelPi: s du Devoir, comme 
èeux des f u'res quofidi ns, ne s’rfji- 
oosent pas du tout à ce que 1rs au­
tres journaux reproduisen! leur 
prose; encore liennenl-ils à ce 
qu’on ne les fasse pas collaborer 
malgré eux à des feuilles où ils n’ont 
rien à voir et qui s’approprient leurs 
articles sans dire où ils les prennent.

Ottawa a ce que les maisons eana-j,),. dollars pour rencontrer l’ancien 
diennes demandassent un pwx plus> champion qu’il a drlrôné el qui. lui. 
•■ eve que les anglaises. Aussi M. f0Uchera cette fois-ci .«425.000. L’cn- Dunniug avait-ij laisse entendre a lr,.prf.neilI. {.n romba,s (le ho> 
la dernière session que meme si le monle C{>tu, uffair(. comp,e lui 
irix des constructeurs canadiens ; Ell_ i..: .

contre de pareil-over véhémence 
1rs accusations.

Grandlunet demanda à Carambol 
d’ajourner à nlns tard le reste. 
Pour la première fois dr sa vie Ca 
rambol gagna sa cause ce matin-là.

De trm ns à nuire, alors que Ca­
rambol plaidait devant lui. par ta 
suite et que Grandlunet cherchait 
une rhinutserie légale. Carambol 
disait:

Votre Seigneurie, il existe dans 
cette ville des esprits malintention­
nés. fiellev*: et je dois à l’honneur 
de la maqiitralurr de m'élever ..

I Ous avez raison, vous ave: 
raison, s’écriait alors Grandlunet 
aver précipitation. J’acquitte votre 
client honorablement.

MARCELLUS

Laurent. Le gouvernement libéral 
d’Ottawa pourrait-il passer outre et 
risquer de mécontenter gravement 
ee corps électoral qui lui est si fi- j 
dèle depuis longtemps? Ce ne se­
rait pas facile, et une tentative de 
cette sorte comporterait évident- i 
ment certains dangers.

Aussi l’attitude du Ouéber qui j 
lie le cabinet King a l’inaction et 
aux délais, jusqu’à un certain point.! 
donnerait aux conservateurs la 1 
chance de promouvoir celte entre-j 
prise importante, de s’en faire les, 
champions par tout je Eanada. et j 
de risquer une élection, peut-être i 
prochaine, sur le sujet. II ne faut I 
pas douter qu’en ce ras les llbé-l 
raus n’adopteraient pas une attitu­
de hostile envers FcntrepHse. Ils i 
demanderaient probablement d’an-1

du St-Laurent et à s’en faire les ! jajnaison anglaise. On s'attendait à 
puissants avocats.

4c * à:
H reste peu d’autres questions 

sur lesquelles ils pmivent faire la 
lutle avec avantage contre le gou­
vernement. Nos finances publiques 
s’assainissent, notre rommerce est 
prospère, la Commission des che­
mins de îer a réduit les taux de 
transport. l’Ouest et les Provinces 
Maritimes ont obtenu de grandes 
concessions, la question tarifaire j 
est usée parce qu’on en a trop par-1 
lé, etc.

Les bons terrains de bataille J 
pour Fopposition fédérale sont si! 
rares qu’on se demande où elle! 
pourra en trouver un seul qui lui! 
offre quelques avantages. Celui riej 
la canalisation du St-Laurent pour-| 
rait être un de eeux-16, il devien-' 
drait difficile d’empêrhrr le parti; 
conservateur d'aller s’y établir, j 
L'opposition en ee cas n'aurait pas; 
grand effort à faire dans l’Ontario, 
car l’Ontario irait à elle avec en- i 
thousiasme. Elle pourrait concen­
trer sc,s forces dans l'Ouest et dans 
la Colombie-Anglaise. Son chàtcau- 
fort, sa place forte une fois impre­
nable, elle aurait le loisir de lancer 
de puissantes incursions dans les 
provinces indécises, tandis que le 
parti libéral devrai! garder une 
lionne partie de ses troupes pour 
protéger son château-fort de Qué- 
ix*c, s'il consentait à l’entreprise.

Pour toutes ces raisons on se de­
mande si In prochaine convention j qu'ils s’en doutent, les jour 
conservatrice ne sera pas tentée, les plus divers i édigert la

in million
Deux boxeurs doivent échanger 

des coups devant une foule considé­
rable, aux Ktuts-Unis, cette semaine. 
L’un d'eux, présentement champion 
des poids lourds, recevra, disent les 
informations sportives, un million

pn
était un peu plus élevé que celui 
de leurs concurrents anglais, il don­
nerait la préférence aux gens d’ici. 
Mais il a considéré qu’il n’est pas 
justifiable de faire payer au Ca­
nada presque un million de plus 
par navire, pour aider notre indus­
trie maritime. F.n réalité, un écart 
de 80 pour cenl entre les prix rie 
la maison anglaise et ceux de la 
maison canadienne s’explique ins­
ane à un certain point par le eofit 
élevé dr la main-d oeuvre expert* 
dans les chantiers canadiens, le 
coût des matériaux étant sensible­
ment le même dans les deux pass. 
Les conditions économiques sont 
donc seules responsables rie là pre­
ference donnée à la maison anglai­
se. fl s’agit en ce cas. d’établir un 
service de transports maritimes 

! dont on prévoit qu’il ne fera pas 
j ses frais ri'.iei dix ans. Aussi M. 
Dunning a-t-i! dû v penser avant 

; de passer la commande à la maison 
i anglaise, pour des raisons de «tricte 
I économie, meltanl au second pian 
, la question «le l’encouragement i 
* ifonner aux industries d’ici.

boxe qui 
aussi

sur un bénéfice, pour lui-même, 
d'un million au bas mot. ses frais 
couverts. cl ils sont déjà fort éle­
vés. L’est dire qu’un public venu 
d’un pi n parloul déboursera, à part 
ses frais de voyage, plus de trois 
millions rie dollars pour assister à 
un spectacle d’une demi-heure 
peut-êlrf. où deux hommes tente­
ront de s’assommer devant une foule 
hurlante et trépignante. On a jadis 
oarlé des combats de gladiateurs: et 
les Américains protestent parce 
ou’en Espagne el nu Mexique 'es 
gens prennent plaisir a voir des lau- 
reaiiN éventrer des haridelles. Ils 

i préfèrent à cela des hommes qui 
i S’entraînent, quand on leur promet 
• des fortunes, à se casser le nez et à 
s'assommer en oublie. Plaisir beau­
coup plus relevé que relui des snee- 
latcurs aux courses de taureaux?

i .4 ti scan dale

‘Collaborateur»" ?
{.‘Avenir du Sard nob dars un 

de ses derniers numéros que "sans

Dans sa livraison du 17 septem­
bre. la revue catholique America 
publiée à New-York par des Jésui­
tes. écrit “La principale difficulté, 
à ce qu’il nous parait, c’est que le 
journal n’est plus une tribune popu­
laire mais une simple entreprise 
commerciale. Comme le fait entrr- 

naii'1rs j voir lord Hcwart, r’csl devenu un 
(f/neroe. i l’oniinerce, tout comme celui des fa-

d’affirmer sa foi dans ia canalisa-! Durs son numéro du 3 roi an!, cîjbrictints de savon, des marchands 
lion du St-Laurent, de dégager cet (journal publie, .‘ans en indiquer la j d’huiles ou de viandes en conserve, 
le question du fratras. ordinaire, de txrovenancc. un article de M. l'abbé Le journal se fait pour être vendu, 
la nielle en vedette. I«cs libéraux .se- ! Klie-J. Auclair nnru dans !’.4pen/r non pas pour s’exposer à des cu­
raient fort gênés rie la suivre ou de | «/u Nord, un article «lp M. («eorges ; nuis. Il ne veut être un martyr que 
ne pas la suivre sur ce terrain, tan-! Pelletier, du Devoir, un article de si cela doit foire monter son tirage, 
dis qU’elle n’a pas grand chose à M. léo-Pnul I) srasiers. du même II n’u pas pour fin «le défendre 1rs 
perdre en soulevant la question. journal, des articles de la Patrie | droits populaires, mais de faire ren- 

II sera bon d’avoir l’oeil à une i«4c. Ee iowiul intermittent. con«c;trcr plus d’argent dans la caisse,
tentative de ce genre qui peut se {être publié à Montréal et daté é* L’est regrettable, mais c’est la véri-
produire plus ou moins ouverte- j HepucevHle. se dit “rédigé en col-! té; et le pire, c’est qu«* les législa-
ment, plus ou moins, sournoisement, j lahoration”. Un kl sans-gène n’alteurs se désintéressent Rp ee vérifa- 
Lar sur les autres questions politi-'P*** grande importance, parce que ble mat social. n voila asse/ pour 
ques, les libéraux ont Fa vantage ! ce journal est obscur et ignoré; j scandaliser les rédacteurs de l'Eve- 
aujourd’hui. (mais il établit tout rie même unj/temenf. qui ne croient pas au i>éril

' ,)i * * ! record «lans l’art de oilier sans ver- de l'argent dans le domaine du jour- !
M (iuthrie parait avoir perdu ùogt c de* confrères”. L'autre jour, nnlisme contemporain, ou du moins, 

toute chance de succéder A M. Mei-il* Soleil citait un article de notre j s'évertuent à le nier.
[collaborateur. M. Desrosters. et le,

(Suite A la nage 2) (disait pris dans la Minerve. Fn fi’1 6. P.
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(Suite de ta première pnsd

rrilèflc du sacrement, un outrage à 
la nature, une injustice à la socié­
té, une défiance injurieuse à la 
bonté divine; aussi, mes chers frè­
res, la malédiction du Seigneur 
s’attache à la maison stérile. 
•‘Soient maudites de Dieu et des 
hommes les unions don» on ne veut 
pas d'enfants et dont les voeux sont 
•l'être stériles." ("est v l'anathème 
foudroyant du grand Bossuet. Les 
nombreuses familles ont fait et font 
encore l'honneur' des Canadiens 
français.

Ni la pauvreté, ni le malheur des 
temps, ni le grand nombre d'en­
fants ne dispensent les ancêtres •lu 
devoir sacré de la famille. Vous 
souvient-il de in joveuse expres­
sion de vos grand’mèrcs: "Le bon 
Dieu les a bien bénis nos gais, 
comme il faut, ils' ont tous des mai­
sonnées pleines d’enfants*’. Le bap­
tême d'un enfant était toujours 
alors l'occasion d'une réunion de 
parents et d'amis; on disait: “on 
s’est enrichi d'un garçon ou d'une 
fille". Ht s’il fallait, pour les nou­
veaux venus, plus de pain dans la 
huche, plus d’espace à la table, 
plus de brin de fil ou de laine au 
métier à lisser, eh bien! leur foi 
disait: il y a là-haut la Providen­
ce <iui berce les nids pleins avec 
plus d'amour (pie les nids vides 
Dieu le veut, c'était le mot d’ordre 
de nos aïeux. D'ailleurs la famille 
rsl une trinité: le père. la mère 
l'enfant, voilà l'image vivante des 
1 'ois augustes Personnes. L’Esprit- 
Saint procède de l’amour mutuel 
du Père et du Fils, de même l'en­
fant naît de l'amour du père et de 
jp mère. Le foyer chrétien fondé 
sur le C.hrisl, sa pierre fondamen 
taie, sanctifié par le saerenunl 
dont le symbole est l'union du 
Lhrist avec son Eglise, doit être le 
sanctuaire de la religion, une égli 
,sv domestique, s ton la définition 
de saint Paul, la maison île la priè­
re et du travail, l’école du respect 
••I do l'Obéissance. Noire-Seigneur 
lui-memr en sa qualité de pierre 
d'assise soutient toute la maison. M 
est là. comme Maître suprême. Roi 
du foyer, pour communiquer au 
père son autorité en lui disant: tou­
te autorité vient de moi: non rsl 
patestas nisi a il est là de pal'
la constitution divine de la famil­
le. pour l'établie le chef de cette 
société domestique comme le re­
présentant de Dieu et son délégué, 
pour déposer sur son front la cou­
ronne de la primauté. Il est la tr- 
to du foyer comme Jésus-Lhrist rsl 
la tète de l’Eglise, «•'est In parole 
«le l’apôtre. Il est là a ne ore pour lui 
imposer la douce obligation de l’a­
mour conjugal, de la fidélité et «h* 
la paternité. “Epoux aime ton 
«'omise, comme moi j’aime mon 
Eglise, pour maintenir la pureté, la 
beauté et la fécondité «le mon Egli 
se, non lias de mes Eglises, j’ai 
donné ma vie pour elle; de même 
toi: vis et meurs pour ta seule et 
unique épouse, donne-lui une nom- 
''•-ruse postérité. Jésus est là.

■ her s jeunes gens, pour vous ensei­
gner par la parole et par l'exemple 
t" commandement du decalogue : 
Honore et respecte ton père et ta 
mère afin que ta vie soit longue, 
naisiblc. heureuse et méritoire. 
Voilà, bien chers amis, la doctrine 
professée par saint Paul. Le psa'

d’obéissance,
chée,

Vie

vie intérieure, vie ca­

de prières
Vie de Nazareth, vie de priée.. 

Adorez Jésus s’agenouillant dans la 
maison de Nazareth avec Joseph et 
Marie pour rendre ses devoirs à 
son Père du ciel. Quelle prière puis­
sante! Noire-Seigneur veut présider 
la prière de famiile. Il est le Dieu 
du foyer. La prière en famille, élit 
est commandée et voulue par le 
Créateur. Il a droit à l’hommage de 
toute la société familiale la fa­
mille, qui .”rie avae*Jésus qui se 
trouve toujours avec nous si nous 
sommes iI«mix ou trois réunis en son 
nom, est bénie du ciel, est heureuse 
et prospère. La prière en famille 
était jadis en honneur. La prière 
commençait dès k jour «lu mariage, 
continuait autour «lu premier ber­
ceau, puis s’élevait au rang «l'office 
religieux lorsqu,,- le cercle de la fa­
mille s'agrandissait. Monseigneur 
«le Saint-Vrlier, deuxième évêque 
lie Québec, qui avait parcouru nos 
campagnes, lenn ce peau témoigna­
ge «I s anciennes familles: “Chaque 
maison est une petite communauté 
bien réglée où l'on fait la prière en 
eomniun le soir et le matin, où 
l’on récite le chapelet”, \vez-vous 
e Ite coutume?. . . gardez-la.

Celui qui priait à la maison, «pii 
passait «les nuits sur les montagnes 
en oraison, intercède dans l’Hostie 
et au ciel, c’est le Dieu de la prière. 
Il esl ici au milieu de nous pour 
nous enseigner le grand devoir «le 
li prière familiale.

Vie de travail
i Vie de Nazareth, vie de travail, 
n’est-e-Me pas la vôtre, mi s chers 
frères. Regardez Jésus dans Fate- 
l,er de Joseph, son front se perle 
de «neufs, sus bras loin lient «le fu- 

.tigîîè. ses mains sont durcies par le 
maniement de la scie ou du rabot 
de charpentier: l'n Dieu peine! ga­
gne sa sic! apporte à la maison Je 
fruit «le son travail! Il travaille pen­
dant trente ans dans la vieille bou­
tique «le son père adoptif, cpéanl 
ainsi par ce labeur de ses tnains 
divines, lu sainteté < t. le mérite du 
travail.

la pénitence, la loi 
"Tu gagneras ton 
«le Ion front’’, dit 
tombé. Celui qui 
revêtu un cnractè- 

plils ncès de Dieu.

s’unissent donc à Lui souvent dans 
la divine communion! Priez Jésus 
d'élever un foyer selon son coeur, i 
Venez au pied «le l'autel, offrir 
sacrifice de la messe, J.-C. immo­
lé, le sang de l'Agneau, pour Je sa­
lut de vos enfants, comme le saint 
homme Job qui tous les matins «lès 
l'aurore présentait à Dieu des sa­
crifices pour les péchés «le ses en­
fants.

Votre prière, pères de famille, est 
toute puissante sur Je coeur de 
Dieu. Notre-Scigneur a mis tmites 
les grâces nécessaires à votre état 
dans le sacrement de mariage qu'il 
a institué pour vous, demandez-les 
tous les jours, pour vos chers en­
fants. Si vous n’êtes pas riches en 
or et en argent, vous polirez dire 
comme vos ancêtres: «le la vertu et 
de l’honneur il y . .
son. Voilà le magnifique heritage 
à léguer.

Aux jeunes gens
Jeun.'- gens, regardez et imitez 

Jésus obéissant à Joseph et à .Ma­
rie. î/c Verbe de Dieu, par qui tout 
a été créùi soumis à ses parents. 
Vie de trente ans d'obéissance pour 
vous donner l'exemple de cette 
vertu et vous en mériter la grace. 
Nètes-vous pas étonnés, jeunes 
gens, vous <pii secouez le joug de 
l’autorité paternelle, vous qui avez 
soif «l’indépendance, vous qui vous 
révoltez, «pii vous moquez «les or­
dres «le vos parents. Un Dieu obéit, 
confondez-vous, rougissez de votre 
conduite. Le Christ «le Nazareth 
vous regarde et s’écrie: Moi, jç suis 

nde pour Jaire la vo-

non pas One fois seulement, niais 
souvent, aussi souvent qu'est per­
mise Ja communion fréquente.

Désir de Notte-Seigneur
Notre-Scigneur manifeste pendant 

sa vie cette intention de s'unir sou­
vent à nous. Il institue l'Eucharis­
tie sous forme de pain; il la met 
ainsi toujours à notre portée, la fait 
la nourriture «le nos âmes. Puis il 
recourt aux promesses, voire même 
aux menaces pour vaincre nos ré­
sistances: Celui qui mange de ce 
j,ain vivra éternellement. Celui qui 
mange ma chair et boil mon sang, 
ne mourra pas pour toujours; je le 
ressusciterai au dernier jour. Mais 

\ je vous le dis en vérité, si vous ne 
mangez la chair du Fils de l'Uom- 
mt et ne buvei son sanq, vous n'au- 
-- - la '

l’Eglise?
Le Concile de Trente s’exprime ain­
si; "Le irès saint Concile désire-] ”re 
rail qu’à chaque messe les assis-! Mue 
tants tissent, non seulement la corn-, 
muniqn spirituelle, mais aussi la1 
communion sacramentelle.” "Ces] 
paroles manifestent suffisamment, | 
ajouti^ le fameux décret de Pie X, 
que l'Eglise désire voir tous les fi­
dèles prendre part, chaque jour, Ji, 
ce céleste banquet et en retirer 
dans une plus large mesure des] 
fruits «Je sanctification.”

A quoi tendent toutes ces mani­
festations eucharistiques qui se j 
multiplient, non pas seulement sur i 
ce sol canadien, mais dans tous les, 
pays, tellement que ce siècle iné-, 
rite la glorieuse appellation de “Siè­
cle de l’Eucharistie”, sinon à pro-i 
mouvoir une plus grande dévotion i 
des fidèles envers le Très Saint Sa-

.uès eucharistiques internationaux. :
Votre croyance, mes frères, s’a­

juste admirablement à l’enseigne- ! 
ment de l’Eglise.

Roi de Tunivers
Notre-Seigneur, vrai I 

homme, dans la sainte 
est bien, de droit, le \

<mi a plein la mni-lre:P<t/.nt {« l"« '/""*•1 ... » Quelle direction donne

lonïé Me * mon* Père, ma nourriture | crement, et surtout à les attirer à la 
c’est de faire

1er. —~
Dieu et vrai 
Eucharistie, 
roi de l’univers.

Il l'est d’abord, par la création.] 
La création est l’oeuvre de Dieu, 
seul. Un êtré créé peut bien fabri- ] 
quer un objet quelconque, mais il ; 
présuppose toujours une matière I 
première sur laquelle il travaille.

L’artiste peut peindre un riant 
paysage, un beau tableau, un por­
trait aux traits ressemblants, au eo- 
loris nuancé; il lui faut une toile, 
des ^i-ouleurs et un pinceau pour 

r ses couleurs; le statuaire 
peut tailler dans un bloc de mar- 

une statue à laquelle il ne man­
que la parole, mais il lui faut 

«lu* marbre et un ciseau; l’architec­
te peut concevoir un plan de mai­
son magnifique, mais donnez-lui 
pour le réaliser, des matériaux va­
riés. Il n’en est pas ainsi de Diew 
li dit, et tout vient à l’existence : j 
“dixit et facta sunt.”

Ce pouvoir créateur convient, 
égalemunt aux trois personnes di­
vines, quoique, d’après la manière 
de dire des théologiens la sanctifi­
cation soit attribuée plus* partieu-: 
lièrement à l’Esprit-Saint, la Ré­
demption au Fils, et la création au 1 
Père.

Ce pouvoir créateur convient 
donc à Jésus-Christ non seulement 
quant à sa nature divine, mais ans-; 
si quant à sa nature humaine, hv-j

nature di-____ _ __ _____ _ postatiquement unie a sa
la volonté de mon pè-, pratique de 1g communion fréquen-j vine dans l’unique personne a«io-1

re, je fais toujours ce qui plait à f meme quotidienne. 
A ces motifs d’ordr

cable de Notre-Seigneur ear saint] 
supérieur: Paul a dit dans spn épitre aux Ephé-« l'iit'f. il nhpit à losrnh p8r^** ccs rooti/ls u ordre _____  _____ïu’il es! i’iîi nbre de son Père cé-• d’autres qui fiat-1 siens: “Dieu nous a paHéjiar son

qu .. -,E ste il obéit à ses bourreaux parce 
que c'est la volonté de son l’ere, il 
obéit jusqu’à la mort c\ a la mort 
de la croix, dit saint Paul.

L’Hostie de la messe, 1 Hostie de 
l.i communion vous livre ce Jésus 
«le l’obéissance. La vie est une vie 
d’obéissance, le fils doit obéir 
père, le serviteur ; 
vrier à son patron 
se, e’est la loi de 
est une 
issu nce

C'est 1» loi de
j de l’expiation : 
i pain à la sueur 
] Dieu à l’homme 
] expie a toujours 
re sacré, il est
Le Ira y a il offert au Seigneur et un 
à celui «le Jésus est une prière, esl 
une réparation, esl une expiation.

Voyez le Christ penché sur sa tâ­
che quoHdicnne, dans celte attitude 
«le travailleur, le visage baigné «le 
sueurs, vous ouvrunt scs bras fati­
gués, vous faisant cet appel: Venez 
tous à moi, vous «pii travaillez, vous 
qui peinez, venez tous, je vous sou­
lagerai, je bénirai votre labeur quo­
tidien, je réparerai vos forces épui­
sées. Je suis le pain «le vie, venez me 
recevoir. Je vous accompagnerai au 
bureau, à TUsine. à l'atelier; oui, 
chers frères, amenez avec vous, par 
l'Hostie de votre communion, ce 
Dieu qui bénit !«• travail «le celui 

j qui gagne le pain «le la famille. Vo- 
I trr journée vous apportera un salai- 
] re douille, le salaire de la vie tem­
porelle et le gain de la vje éternelle. 
Ah! mes chers frères, ne murmurez 
jamais contre la Providence dans 

miste a donc grandement raison ;ie|Vaecnmpli.ssemenl «te voire tâche de 
loi fondamentale ll ha<1uo l<n,r- Li' < hnst ‘'“ivaille avec

i son
son maître, i*ou- 

. le fi<lèle à i’égli- 
Dieu. La religion 

religion d’obéissance, obé- 
ile r intelligence par l'acte 

«le foi le S. S. mystère de foi — 
obéissance «le ta volonté à toutes 
les ordonnances du Seigneur, obéis­
sance «lu coeur par le sacrifice des 
affections sensuelles terrestres, 
soumission du corps par la molli­
fication. le renoncement, le porte­
ment de la croix, par le crut'ifie- 
incnt «le la chair. Communiez à 1 es­
prit d’obéissance «te Jésus pour dé­
truire l'esprit d’indépendance, l'es­
prit d’insubordination; voilà le se- 
rivt du salut. Qui .si.it obéir saura 
commander. Gravez eet axiome 
dans vos coeurs; malé«lietions du

feront l’intérêt propre?
Dans le chrétien, existe une vie 

supérieure. Seul un ali mien t surna­
turel peut 'l’entretenir. Cet aliment, 
c’c-sJ la Sainte-Eucharistie, et com­
me tout aliment il doit être pris 
souvent. Le chrétien qui communie 
à Pâques observe le commandement 
rigoureux de l’Eglise, mais !a vie de 
! âme réclame beaucoup plus que 
ce repas annuel.

Vous avez besoin de communier 
souvent pour vous purifier des pé­
chés véniels que vous commettez 
fréquemment. Ces péchés affaiblis­
sent votre âme, diminuent en elle 
la charité, et • conduisent peut-être 
votre ànve au péché grave. Avec 
raison le Concile de Trente appelle 
l’Eucharistie Vantidote qui nous dé- 
livre de nos fautes journalières.

La communion réprime les mau­
vaises inclinations «le la nature et 
soutient dans la lutte contre le» ten­
tations. Si vous passez un temps 
fort long sans recevoir la Sainte 
Eucharistie, le démon ne pourra-t-il 
pas profiter de l'abandon où vm» 
serez pour sc jeter sur vous. Quand

re 
trois 
pris 
coeur.

nroclamcr cette 
du fover catholique: Si 
ne bâtit nas lui-rnème 
vain et inutile^ sera le 
repx qui la bâtissent 
cette pierre angulaire, 
sus. le fover émulera, 
tombera.

En ces jours de congrès ouehans 
Houe, il est bon ci nature 
à Jésus-Hostie, de l'inviter, 
dateur, ce gardien de la 
chrétienne, à venir dans 
meures solidifier, affermir 
foyers oui menacent ruine, 
ensemble une visit'1 au foytr «h1 
Nazareth, modèle parfait et exrn- 
plâtre «le la vie de famille.

Là. j’y vois une vie dr prière, 
d'union à Dieu, vio de travail, vie

<■ Seigneur 
la maison
travail «le 

enlevez 
Christ Jé- 
a ‘maison

d’aller 
ce fon- 
f a mil le 
vos d11- 
tant de 
Faisons

n<T(*S
BOURfilE \ Montrrsl, le 18 sept. tnÇ7, 

à "hif* (P S7 ans. a mois, asl MmeVrifl Ri'urEli'. nrr Victoria St «Itisr la's futPrnUIrs mironl lieu mi'rcrerlt !•' îl courant. 1 c convoi funChre narlira île demeure de sou «emtre. M IkuCnr I'> rent. No «as rue Mout-îloyol 1 .si » S li.a m po'ir sr > rudre n IVtillsc Ste-l utv - («onde rù le servir- sein t'éizprè. et de P «m rimrtiCre11 de la (.Mc-des-Nelfies. lieu 
de In sépulture.Parente et amis sont priés «t'y assister sans nuire invitation.

LArBAPELlJS \ Montréal, 1e IR sept.: n>27. a I’Akc lie Ra an», est décédé nsrlhe- [ lénis l.arhnpcllé, époux tir Mnruuaf Ite l a- 
1 verdure.I.es funérailles auront lieu mardi, le !!0 rourant. l.r convoi funèlire partira dr la demeure dr son gendre, Edmond laihrosse, No SW, rue Royer A 7 h. (.'• posir se ren­dre A l'église Nt-Xrséne A 8 heures où le service sera rélehré. et île IA au riiue- t'é-e de la f'Ale-des-N'eiges lieu de la sé 

pulhire.Parents et amis son! priés d’s assister sans autre Invitation,

vous et par vous, inscrit là-hnut 
jnur/iées, reeueille vus sueurs, 
ceple vos lassitudes, compte 
heures de labeur.

Vie d'obéissance
Vie de Nazareth, vie d’obéisannee.
Pères «le famille, vous avez l’auto­

rité pour commander au nom de 
Dieu; vous ne pouvez l'alidiipier; ce 
pouvoir est inhérent à la paternité. 
Vous êtes la première autorité. 
Comme saint Joseph, vous êtes les 
depositaires de l'autorité. Vous in­
carnez la seule établie par le déen-1 
logue éternel, vous remplacez Dieu 
dans la famille, mes chers frères. 
Voilà votre grandeur, votre dignité, j 
soyez-en respectueux toujours. Cette 
couronne, mise sur votre tête par la 
main de Dieu au jour «le votre ma­
riage, ne la laissez jamais tomber 
aux mains de vos enfants. Vous se­
riez «les pères décotironnés. L'auto- 
ri'é paternelle ne se partageait pas 
autrefois, comme de nos jours, avec 
les enfants. Pour être à la hauteur 
de votre mission, soyez des maîtres, 
des modèles en piété et en vertu au 
foyer. Que votre exemple appuie 
toujours voire parole. Commandez 
au nom «te Dieu et pour Dieu. Mon­
trez Jésus a vos enfants par vos le­
çons puisées dans l’Evangile, par 
vos directions tout imprégnées de 
religion. Montrez-leur le Jésus de 
Nazareth donnant l’exemple de 
l'obéissance, «le la prière, du tra­
vail. formez Jésus dans l'âme de vos 
enfants par l'éducation chrétienne

ciel si vous désobéissez, bénédic- les apôtres furent surpris par une 
lions si vous êtes soumis el respec- i tempét 
tueux. Sou venez-von» du châtiment 
d’Absalon en révolte contre son pe-;

David; son coeur esl perce de 
javelots: péché «lu coeur, mé- 
du culte filial: châtiment du 

De même la punition «lu j 
Grand Prêtre Héli, trop lâche pour ! 
réprimer le vice, corriger ses en­
fants. II était «V bonnes moeurs,, 
pieux irréprochable dans sa con­
duite. nous dit la Sainte Ecriture; 
ses deux fils meurent à ta guerre. \ 
cette nouvelle il tombe de son fan-, 
tetiil, se brise la têt:1. Il avait laisse 

i tomber «le son front de père, par sa 
1 mollesse, la couronne de l'autorité.

Venez, m.c.f. au Jésus de Naza-,
! reth, venez communier à sa vie «le 
j pricrr do travail, d obois^anoc, a 

toutes les vertus domestiques.
Que votre fover soit la copie vi- ] 

vante de celui de la saintcjamille. | 
i Communiez à la vie intérieure, à la 
i vie cachée de Nazareth, inijour- 
i d'hui surtout «pie la vie de famille 
1 s'eu va, que c'est la vie de l’exte- 
1 rieur, aujourd'hui que les jfiies «le 

la famille ne suffisent plus à votre 
vie de famille. Venez à Jésus vi­
vant, caché au très S. S. et dans 
votre maison fleuriront toutes les 
vertus familiales. V a-t-il des pro­
digues, dt's absents, des madeleines

Jésus

MARIER \ Ntf.^gnlhf ilf» Ment», le ta srpt lajT. A l'Age «le fi7 ion, A mol», -»« deeéde \nnelet Marier, époux de feu 
Mary r»gé.l^x funérailles ««iront lieu Jeudi le -1 coumnl. a 9 heure,, ii.mip1 v'Ialri-, A ’ ép! s i aroi-xia*-. où e «i rvli'é ,-ra l’elébr,1, y ;■ "humatiem aura «eu an cimlirr,Parent, et ami, sont prié, d’y assister sin, aulrr Invitation.

le IR sept. 1927, et 2< Jours, eslA PARIE \ Montréal A l'Age de S2 ans. 3 mol déeédé Wilfrid Marie.I.es funérailles auront lieu mardi le 2A courant, le convoi funèbre partira de sa demeure. N'n 42(8 rue Boyer A 7 h. tû pour se rendre A l’église St-fean-Baptlste où le servlc* sera célébré, cl de IA au cimetière de la « Ate-de, Neiges, lieu de la sépulture.Parents et ami, sont prié, d'y assister sans autre Invitation.
VAIIAANCOURT En cette ville, le 17 v-rlembr- 10?7, nu n i 1 i'iî rue Scmt-lle ni, est décédée .UiUettr Vglllancourl, fille de feu le docteur B.-E. Valllanenurl rt Jielle-fille du doeteur I..-E l-'orllerle» funeralllr, auronl lieu mercredi, le Pt «rplomhrc courant. A l'église N»trit-.lne- «lues. à !> heure,. l e convoi funèbre portl- ra de la demeure de «on beau-père, le doc­teur I..-E. l'ortler, A 8 h. 47. Iji sépulture ae fera au cimetière de la CAte-des-Nrlgr-, Parent, ri amis » «U prié» .l'y a»,:,Ici -.■s autr» invléa11o:LL
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formation lie l'esprit par «les con­
victions religieuses, par «les princi­
pes «le droit «d «le justice, par la 
ronnnissunee «le la loi du Seigneur, 
formation «lu coeur et de la volonté 
par l’accomplissement intégral des 
commandements «le Dieu. «le 
l'amour du devoir qui sait aller jus-j 
qu'au sacrifice, formation de la con I 
seienre «l'a«^è» les. règles de la mo ■ 
raie «le l’Kx.ingilc.*et non selon les 
maximes les coutumes du monde.' 
formation «lu caractère par la eor-1 
reetiort des caprires, des défauts et 
«les tendances vicieuses. Qui aime 
bien, «lit le Saint-Esprit, châtie 
bien, c'est-à-dire avec discernement, 
avec prudence, avec jugement. “La t 
Sainte Ecriture ordonne aux na-1 
rents de courber de bonne heure les 
enfants sous le joug de l'obélssanre.
Elevez vos enfants dans la diseipli- i 
ne et dans la crainte «lu Seigneur."
Entre châtier trou sévèrement et re-] 
prendre trop mollemenk tenez le 
milieu, soyez bons sans cesser d’être 
fermes, et fermes sans cesser «l'être 
bons. "One votre autorité sedt em­
preinte de fermeté et de douceur,”

1 Le manque «le correction, «le sur- 
veillance. voilà le malheur de notre 
temps. Que de foyers malheureux, 
que de foyers déshonorés! Que d’en- ] 
fants perdus à jamais. Parents ehré- 

j liens, approchez-vous de Jésus au |
S. Sacrement, donnez-le en modèle i 
à vos chers petits, offrcz-los à Jésus- j 
Enfant.

Il les bénir». U les appellera h 
I Lui, il fera naître d«'s vocations sa- ! core 
I cerdotales et religieuses, qu’ils sfr

que vous pleurez, amenez 
chez vous par la sainte communion, 
vous lui «lirez comme Lazare en 

l vous inclinant sur son coeur com­
patissant: un jour la famille se com­
posait de trois, Madeleine esl par­
tie. Jésus vous répondra, elle se 
convertira, le prodigue reviendra à 
hi maison paternelle. Mes chers frè­
res. gardez Jésus. Je vous en con­
jure. ne reléguez pas le crucifix 
dans la chambre à coucher, «ju'il 
reprenne sa place d'honneur. Jésus 
est la pierre fondamentale du fover 
catholique. Il a cimenté votre union 
de son sang. 11 a répandu sur vous 
les grâces du sacrement de maria­
ge en recevant votre serment de fi­
délité.

Il est le roi. le maître, le posses­
seur île la maison qu’il a bâtie. Ren­
dez les hommages de la prière et 
de l’amour filial à votre Père des 
eieux et le respec» et l’obéissance 
au Seigneur <ie la maison. Que son 
règne de paix, d'union, de con- 
eortle arrive «tans tous vos foyers, 
c’est notre prière finale -à /.lésus- 
Kuehnristie, Amen.

La fête s'est continuée hier ma 
tin par une messe de communion. 
Plusieurs milliers de fiilèles v assis­
taient et se sont rendus à la Sainte- 
Table. Le Rev. Père K. Laneu- 
ville. supérieur du juvénat du Très 
Saint-Sacrement a prononcé le ser­
mon e» parlé de la communion fre- 
qtiente.

Lp R. P. Ijfm pu ville
sermon du 

communion
Voici un résumé du 

H. P. Laneuvillo, sur la 
fréquente,
“Artv'nlal Rffnnm tanm •oibÉrUtlmni'*,

La communion fréquente établi­
ra le règne de Notre-Seigneur en 
vous. Communier, c’est s'unir in 
tintement à Jésus-Christ; c'est pet' 
dre sa vie dans la sienne pour ne 
plus vivre que de lui. Saint Paul 
dans un ravissement sublime di­
sait: Vire juin non eqo, viril vero 
in me Christas.
Les motifs qui pressent 

fidèles de communier 
souvent

les

Vous êtes-vous jamais arrêtés à 
contempler ce prodige qui surnas­
se toutes les conceptions de l'es­
prit humain «pie l’homme, être si 
petit, si misérable, puisse recevoir 
son Dieu sur ses lèvres, le conser­
ver dans sou coeur Comme dans un 
royal habitacle. Merveille étonnan­
te «pit nppnratt pins étonnante en* 

1 quiconque se rappelle le dé- 
Jésus «le la voir se réaliser

tempête, au milieu de la nuit, si 
Notre-Seigneur n’avait pas été avec 
eux à qui auraient-ils pu dire: 
"Sauvez-nous, nous périssons”.

Non seulement la Sainte Commu­
nion conserve en nous la vie de la 
grâce, mais elle nous rentl capa­
bles de remplir les devoirs les plus 
pénibles. . .

■ Le bienheureux curé d'Ars di­
sait un jour à ses paroissiens: "Vo­
tre âme, le bon Dieu l'aime tant; il 
l'a faite si grande cju’il n’y a que 
Lui qui puisse la remplir, il l'a faite 
si pure qu'il n'y a que son coeur 
qui puisse la servir d'aliment".

Recevez souvent cet aliment pré­
paré pour vous par le coeur de Jé­
sus.

La communion, mais c’est le gage 
du ciel : “Qui manducat meam car- 
nem habet vltam aeternam, et eqo 
ressuscitabo eum in novissimo die". 
Et c'est alors que s'établira à ja­
mais le royaume de Notre-Seigneur. 
Après avoir régné dans vos âmes 
nar les inf!ucn''es bienfaisantes de 
la communion fréquente, il vous ap- 
nellern à former sa cour des eieux. 
Après le trionmhe de son règne eu­
charistique viendra le triomphe du 
règne de la gloire.

La grand’messe pontificale a eu 
lieu à 10 heures el a été célébrée 

*p»r S. G. Mgr Deschamps, assisté 
du R. P. Nault, archi-prètre, R. P. 
Lancuville, diacre, R. P. Rrière, 
sous-diacre; M. l’abbé A. Ethicr, dia­
cre d'office, et M. l’abbé R. Chayei.

M. l’abbé Delphis Nepveu. curé 
de la cathédrale de Vnlleyfield, a 
prononcé le sermon de circonstan­
ce. dont nous donnons le texte:

M. l'abbé ISppveu
"■•t

"l’iwtula a mr. cl ilahn Hbi herrditatmi tuam. et poswUonfm tuant termina, trrrar11“Ormandez-niol ét Je vous donni ral 1rs nation» pour vo­tre héritime. rt j'éloifmerai vos possessions Jusqil'mix rx- j trémitr, i|r In terre. “'Ps. Il - 1 V 8e
Notre-Seigneur Jésus-Christ est 

selon la nature divine, la pensée du 
Père, le Verbe éternel, la secontie 
personne de la Sainte-Trinité. En 
tant que Verbe de Dieu, il est co- 
éternel au Père et à l’Esprit-Saint: 
Il n'a rien à demander ni rien â 
recevoir. Renedicta,sit snneta et 
individua Trinitas.

Selon la nature humaine. Il a été 
engendré dans le ttynps. Le Sei­
gneur m'a dit: "Vous êtes mon fils, 
je *vous ai engendré aujourd'hui." 
Demandez-moi, et je vous donnerai 
le» nations pour votre héritage, et 
j'étendrai votre possession jus­
qu’aux extrémités de la terre." — 
“Vous les gouvernerez avec une 
verge de fer, et vous les briserez 
comme le vase du potier. F.» main­
tenant, Rois, ouvrez votre coeur à 
l’intelligence, instruisez-vous, vous 
qui jugez la terre.” (Ps. Ile, V. 7. 
8, 9, 101

Selon la nature divine, lè Chris! 
est le roi du monde, il n’est per­
sonne qui le conteste» du moins de 
ceux qui ont quelque concept 
exnrt de 1» divinité. Selon la natu­
re humaine, la rovauté sociale de 
Notnc-Selgneur n'apparaît ruts nvi-e 
la même éviilence, malgré la clar­
té «les textes que je viens de cite.' 
et «;ni la proclament pleinement.

Oui, mes frères. Notre-Seigneur 
en tant qii'homme. selon sa nature 
humaine, hx nostatiquement unie à 
sa divinité, dans Tunique personne 
adorable «le Jésus-Christ est bien 
le roi du monde. "Dcmamlcz- 
tuoi, etc..

Depuis trois Jours, vous glorifie/ 
«•e puissant héritier dans la Sainte 
Eucharistie, «>» vous Lui donnez rh1» 
honneurs rovaux, gràre à une lui 
tlativc intelligente e* surnaturelle 
qui honore à la fols le nasteur et le 
troupeau, et S un déploiement de 
pompes relIgleuseR nui nous fait 

( penser à l'éclat fulgurart* des con-

TRANSPORTAIT SA 
FEMME A SON LIT

Souffrait tant qu'allé ne pouvait 
marcher. Ramenée à la santé 

par le Composé Végétal de 
• Lydia E. Tinkham

Mineaing, Ont—“J« suis garde- 
malade et recommande le Composé 
Végétal de Lydia E. Pinkham aux 
femmea qui souffrent. Pendant trois 
ans, j’étaia presque infime, ne pou­
vais m’asseoir à table, même le 
temps de boire une tasse de thé. 
Souvent, j’étais si faible que mon 
mari me transporUdt au lit. Ayant 
vu dans le'journal qu’une femme 
souffrant, comme moi était devenue 
mieux après avoir pris le Composé 
Végétal de Lydia fi Pinkbam, mon 
mari m’en acheta. Après trois bou­
teilles, j’étais une nouvelle femme et, 
depuis, jV toujours joui d’une bon­
ne santé. J'en prend;? dès que j'a: 
des douleurs dan» n bas du corps; 
soit une demi bouteille ou piiid sui- 
\rant mes besoms. C'est mon seul re­
mède, et j’en ai parlé à plusieurs. Je 
répondrai avec plaisir à celles qui 
voudraient se renseigner sur le Corc-
Îosé Végétal de Lydia E. Pinkham. 
e le recommande beaucoup, car je 

sais que je lui dois ma vie et mon 
énergie ”—Mme Neal Bowser, R.R.l, 
Minesing, Ontario. .

Vous sentez-vous parfois épuisée, 
nerveuse et affaiblie ? Avez-vous ce 
sentiment de crainte* commun chez la 
femmme indisposée? Le Composé 
Végétal de Lydia E. Pinkham est 
très efficace à cette période. Pris 
régulièrement et avec constance, il 
fait disparaître cet état.

: v.v: v>v *

Achetez
%os

fils qu’il a constitué héritier «le 
toute chose, et par lequel, il a créé 
U* monde. .Or, qui dit créateur, dit 
roi et maître absolu de l’univers. 
Et c’est le cas de Jésus, même dans 
l’état d’anéantissement où il se 
trouve, caché soars les voiles eucha­
ristiques.

B Jésus-Chritt est roi par la ré­
demption. — M est descendu des 
splendeurs «les eieux pour prendre 
la nature humaine. Il s’est fait pe­
tit et souffrant à Bethléem. Il a fui 
la colère d’un roi méchant, et s’est 
condamné â l’exil. Il a grandi à Na­
zareth, ignoré «les hommes, aidant 
à son père le charpentier’. Il s'est 
prépare, "dans la soumission â As es 
parents, au grand oeuvre de sa vie 
publique. Il a débuté cette vie par 
un miracle éclatant, qju’il a multi­
plié dans la suite.

Il a prêché sa doctrine sublime 
â travers les bouçgades de Galilée, 
de Samarie et de Judée. Il a ac­
compli des miracles jusque dans la 
Transjordan'te. Mais c'est aux en­
virons du lac de Tibériade près de 
THernion et du Thabor. dans «les 
villes «le Mardala. de Betsaïda el 
de Gorozaïne. de Gapharnaüm qu’il 
a jirèché, fait «tes miracles et i-hoi- 
si ses apôtres. G’cst là qu'est le ber­
ceau du christianisme, dans cet es­
pace linuté de la Ptflestine. endroit 
pittoresque entre tous, qu'il a cons­
titué son Eglise, avant d’entrer-tri- 
omphalement à Jérusalem. pourNv 
commencer sa passion, et s’achemi­
ner au suprême sacrifice du cal­
vaire.

Il a consommé son oeuvre par 
l'effusion de son sang. Il a racheté 
l’humanité. Il a pavé notre rançon 
au Père Eternel. 11 a conquis les 
àmps à Dieu.

Or, le conquérant a droit d’im­
poser ses lois et de commander aux 
nations conquises. Et c’est le cas 
«le Jésus envers l'humanité rache­
tée au prix de son sang. Il «ns! donc 
bien roi, chef, maître souverain par 
la rédemption. Il Test aussi, en tant 
que fin dernière «le l'homme.

G- Omnia propter se ipsum opé­
rât us est Dominas. (Prov. Hi-4.) — 
Jésus-Ghrist substantiel au Père cl 
à TEsprit-Saint est la fin pour la- 
«litclle l’homme a été créé.

En effet. Dieu en créant l’homme 
n'a pu se proposer rien de distinct 
de lui-même. Autrement Dieu man­
querait de cette perfection par la­
quelle Tl est indépendant de tous 
les êtres. Autrement. Dieu ne pos- 
séderait pas par lui-même et en lui- 
même la plénitude de tout bien.

Or. Dieu est Têtre, parfait, l'acte 
pur, l’être subsistant jiar lui-même, 
la cause première de tout ce qui ex­
iste. Il s'ensuit que le Ghrist-Jésus 
consubstantiel au Père et à TEsprit- 
Saint. est la fin pour laquelle l'hom­
me a été créé. Omnia propter, etc.

Il est ce soleil divin, autour du­
quel gravitent lotis iles êtres de la 
créttfion. qu'il attire el tient stts- 
pendus à ses r avoirs de lumière et 
de vit. N’a-t-il pas orienté vers Lui 
toutes les puissances «le mon âme. 
mon intelligence, par sa divine lu­
mière qui seule rassasiera pleine­
ment ma faim e» ma soif de con­
naître : ma volonté, par sa «livine 
bonté, qui me permet d’aspirer à 
devenir meilleur et à atteindre ma 
perfection, ma plenitude d’être et 
ma béatitude? Et dans cette ferme 
espérance, ancrée au plus profond 
de nos âmes, nous sentons le besoin 
de redire le mot de sainj Augustin: 
“Tu nous as fait pour toi. Sei­
gneur, et notre roeur s«ira tounnen- 
té jusqu'à ce qu’il se repose en 
Toi".

Roi comme créateur, roi comme 
rédempteur, parce qu’il attire tout 
à lui. il est encore roi comme fin 
dernière de l’homme. — L'Ecriture 
sainte n’est pas moins explicite «d 
confirme bien cet enseignement.o.. 
Saint Paul dit aux Golossirns: 
“Tout a été créé pour le Ghrist dans 
le ciel et sur la terre, les choses 
visibles et invisibles, et les trônes, 
et Tes dominations, et les principau­
tés et les puissances, tout a été créé 
pour lui".

Aux Philippiens, il dit: "Dieu a 
exalté le Ghrist-Jésus et lui a donné 
un nbm au-dessus de tout nom, afin 
qu*>!u nom de Jésus, tout genou flé­
chisse au ciel, sur la terre et dans 
les enfers".

Aux Kphésicns. il dit: “Dieu a dé­
ployé sa puissance dans le Ghrist 
«fiTM a fait asseoir à sa droite dans

1899, dans sa mémorable encycli­
que “Annum Sacrum". — Je vous 
rappellerais les aspirations du cler­
gé et du peuple chrétien, exprimées 
depuis plusieurs années, dans des 
pétitions solennelhs et répétées 
aux papes alors glorieusement ré­
gnant, et réclamant la ploclamation 
de la royauté sociale de N.-S. Je 
vous rappellerais, qu’ensuite, cé- 
«|anl enfin à ces présents désirs. Pie 
XI - a déclaré solennellement la 
royauté sociale de J.-C., le 31 dé­
cembre 1925 ap#ès avoir célébré 
l’office dans Saint-Pierre, en pré- 
sence du^sacré Collège, des cardi­
naux. d«> "nombreux évêques et pré­
lats et d’une multitude de fidèles 
accourus des quatre coins tie l'uni­
vers, pour être témoins de ces 
snlendides célébrations.

Maintenant que la royauté sociale 
«le N.-S. en tant qu'homme est de 
droit clairement démontrée que cette 
royauté est d’ordre surnaturel et 
non temporel. N'a-t-il pas dit: "fclon 
royaume n'est pas (le ce monde”. 
Cependant elle pourrait être tempo­
relle, car selon saint Paul, le Ghrist 
en tant qu’homme a reçu de Dieu, 
l’empire sur les oeuvres de ses 
mains. "Tout a été mis' sous ses 
pieds”.—Ce serait dit l’encyclique : 
"Quas primas” une erreur honteuse 
de dénier au Christ-Homme, Tempi­
re sur les choses civiles, quelles 
qu’elles soient. Pourtant, durant sa 
vie terrestre, il s’est abstenu d’ex­
ercer toute autorité.

TAPIS
on carpettes orientales et chi­
noises dont nous factions une 
spécialité à l'an ou l’autre de 
nos deux magasins et vous 
serez servi à souhait.

PRELARTS. TOUS 
DESS1SS LES PLUS 

» BEAUX. EN VILLE. 
DEUX MAGASINS.

NJ.IaiondesFrerej
TAPIS ET PRELARTS 

EXCLUSIVEMENT
4569 AVE DU PARC

Pria Mont-Royal
1552 SXE-CATHERINE E.

En fac« gara Moreau

DITES TOUJOURS

CONTANT
quand ▼ous demande* un

JAMBON
Voua surer le meillenr

Pour no» clients de la campagnet 
55-57 marché Banaeconr».

PHONOGRAPHE GRATIS

L’hunjanité en révolte
Je passe ensuite à la question de 

fait, et je me demande si N.-S.-J.-C. 
est bien le roi de cet univers? —
Hélas! la malice des hommes s’y ob­
jecte, T humanité est en révolte 
verte et malheureusement trop gé­
nérale contre cet ordre établi par 
Dieu. La franc-maçonnerie mène 
sataniquement la campagne contre 
la religion révélée. — La lutte con­
tre le catholicisme est absolue ;tl 
formidable, la- monde moderne_prMlnce d 
dans son ensemble, cherche à s’or­
ganiser en dehors «le Dieu, comme 
aux rentiers âges dans la plaine «le 
Babel, il tenta d’atteindre le ciel 
par ses propres moyens et tomba 
dans la confusion. Si Ton considère 
le monde dans son ensembe, une 
population globale de ^,700,000,000 
sur laquelle Ton ncui défalquer 
300,000.000 do catholiques et peut- 
être 500.000,000 de chrétiens. Ton 
est forcé d’admettre qu’il en reste 
une majorité assise encore dans les 
ténèbres du paganisme, à Tombro 
de la mort et complètement sous

CDUR SUPERIEUREProitnce «Je Queocr 
District de .>lonlrê»l.

No 1(107.
J.^. Legault, comptable, des cité et dis­

trict de Montreal, demandeur, vs l.-N. r.i- 
lardeau, du mèny lieu, défendeur, et 11 >cui- 
lirie Jeanue d’Avr, tiers-saisie.

Le 30èine jour de septembre 1927, à 11 
‘heures de lavant-mldi. à In p.n.e d’al- 

nnJ faire» «le ladite tiers-saisie, nu uo J380. 
rue Gilford, eu lu cité,«té Montréal, seront 
vendus pur autorité de justice lés biens 
et effets de ladite tiers-saisie Saisis en cette 
cause, es BsisUnt en .une machine à addi­
tionner, e'iavlgtapjie, bureau, rtc. 

Conditions: AhGLXT «xGlPt'ANT.
J.-A. BOUCHA till. H,US. 

Montréal, 19 septembre 1927.

traite à l’influence du Ghrisl-Roi.
Et «le ers 800,000,000 de chré­

tiens, combien y en a-t-il qui n’en 
ont conservé que le nom! Et parmi 
nos 300,000,000 de catholiques, «|ije 
de déchets, que «le défections, que 
de déchéances, que d’infidélités! 
Que penser de ces peuples qui oui 

apostasie en bloc et qui ne sont ja 
mais revenus à la vraie foi? En pré­
sence de ccs données déplorables, 
peut-on dire que le Christ règne 
sur l'ensemble des»’ nations «U* la 
terre? Voilà bien ce qui justifie la 
leçon des événements, telle que Ta 
exposée le carding! Mercier dans 
une mémorable lettre pastorale,: car 
si Dieu ne punit pas toujours les 
individus ici-bas, tl lui arrive soit- 
vent de châtier les peuples. “Lès 
crimes seront tôt ou tard punis.. .” 
Il n’en faut point douter: le prin­
cipal crime que le monde expie en 
ce moment, c'est l'apostasie offi­
cielle des Etats et de l’opinion pu

Phonographe avec 
vrai moteur. Joue, 
chante et parle sur 
tous les flis<iues. 
Construction solide, 
marche douce. Mn- 
gnil iqiii ornement. 
Amusera toute la fa­
mille. Gratis pouç 
la vente de 1!0 gra­
vures d'art à 10c 
chacfme.

Bluine Mfg Co., 5B89 
Concord Jet., Mass.,

Mill St. 
U.S.A.

Avis légaux

Québec COUR HE MAGISTRAT 
District de (îrand'Mére.No O.-).

J.-H.-A. Bernard, demandeur, vs Rose- 
An»a Araeneault. défenderesse.

Le 29ènie Jour de septembre 1927. à 1 
heure de J’après-tnidi, nouvelle heure, au 
domicile de ladite défenderesse, au no 4818, 
avenue du Parc, ni ta cité de Montréal, se/ 
mut vendus par autorité île justice les 
biens et effets de ladite défenderesse sai­
sis en cette cause, consistant en meubles 
de ménage, etc.Conditions : ArtOKST C.O> f^ANI.J.S.-A. GAITDRY, h.C.S.

Montréal, 19 septembre 1027.

manière acre et amère les conser­
vateurs lux-mémis ont reproché à 
M. Meighen d'être antipathique à 
notre province et de n’y pouvoir 
remporter aucun succès. L'opposi­
tion pourra peut-être choisir un 
nouveau chef peu sympathique aux 
Canadiens français, mais elle n’en 
choisira pas un dont Thosfilité est 
déclarée t ouverte. Tounpioi rent- 
piaeer M. Meighen, en effet, si son 
successeur se trouve placé dans la. 
même position que lui, et s'il por-, 
te le poids «1 s mêmes haines? Or 
M. Guthrie est pour notre province 
aujourd’hui un autre M. Meighen.

il s'est séparé de Laurier sur la 
conscription. Voilà une fapte que 
les libéraux de notre province sau­
raient exploiter. Il s’est déclaré 
contre le Québee. Et cela, après 
avoir montré pour notre province 
une sollicitude et une bicnveillan- 
ce surprenantes. G’esf lui, en effet, 
qui durant la dernière session du 
parlement, et à l’occasion du-rap-

blique. . . et plus loin: "Je n’hèsi- Port constitutionnel de la confé- 
te pas à déclarer que eette indiffé-j rence impériale, sentait son coeur 
retire religieuse, «rui met sur le mè-1 s’émouvoir à la pensée que nous 
me pied là religion d’origine divi-1 pourrions perdre nos droits tradi- 
nr et les religions d'invention hu- tionnels. Le Conseil privé, à ce 
maine, pour les envelopper lotîtes qu'il disait, ne nous protégerait 
dans le même scepticisme, est le plus si le Canada devenait absolu- 
Mosp/irme, qui. plus encore que les ment indépendant. Nous ne 0our- 
fautes des individus et des farnil-j rions recourir à aucun tribunal 
les, appelle sur la société U1 châti­
ment de Dieu."

Ce débordement d'impiété et de 
défi jeté à Notre-Seigneur par l’Eu­
rope contemporaine doit amener 
le monde catholique à affirnsT sa 
soumission cordiale à Jésus-Ghrist
et à reconnaître sa rovauté sur I» i malgré nous. I! était rempli de

f bienveillance et

.suprême, si le parlement abolissait 
l'usage de la langue française en 
Chambre, etc,

il nous disait toutes sortes de 
douceurs. Il était plein de sollicitu­
de pour nous. 1! avait nos intérêts 
à coeur. Il voulait nous protéger

société.
(Suite A la mise quatre)

» r t eu n
! ci pawl é,
! nom oui 
i lenient dans 
j;neore dans le 

Ces textes, ri

au-dessus
de toute 
se peut

ie

de toute pr in­
dignité, de tout 
nommer, non :,eu- 

siècle présent, mais 
siècle à venir”, 
dans son ensemble,

! ’;■ texte lout entier 
' «lu Nouveau Testant 
| aucun doute sur le 
i assigné par Dieu le 
incarné. Il est le 

i Maître souverain <U 
I rdlé «ju'il a 

en !a raehe 
I dernière.

S’il restait encore (|ue!(iue don!e, 
«ce «îti’à Dit u ne plaise) ie vous 

r ■'..^lierais le grand geste «le Léon 
XIII. consacrant le genre humain 
au Sacré-Cœur, en Tar. de grâce

«le l’Ancien cl 
: ni, ne laissent 
rôle qui a été 
l’ère nu Verbe 
chef, le Roi, le 

: toute Thurnu- 
conquise en ta créent, 
•m!, «d en étant sa fin

LE CONGRÈS
DE WINNIPEG...1

(suite de la 1ère page) 
ghen. Il baisse à In bourse pnlitl-' 
qui1. A mesure que le temps passe, 
les cercles conservateurs parais­
sent réprouver de plus en plus sa ; 
candidature et sa doctrine.

Tout d'abord, le parti conserva­
teur ne voudrait pas d’un homme 
qui s? serait posé dans une ntütu- 
«le d'adversaire h l’égard d'une «les 
grandes province» canadiennes^ Or 
v’est ce que M. Guthrie a fait." il 
s'est posé en adversaire du Qué­
bec Et Toc se rappellera de quelle i

d’amour.
Ccs beaux sentiments ont duré le 

temps que durent les roses. La ses­
sion n’était pas finie que M. Guth­
rie devenait dans son parti le chef 
des adversaires du Québec, l'inter­
prète au sentiment d'hostilité cn- 
vrr» notre province, il tentait de 
remplacrr M. Meighen en sautant 
su»1 ce rhcval de bataille.

Voilà un changement bien 
prompt,' une volte-face «jui peut 
étonner tout le pays. Du jour au 
I •demain l'amour est remplacé par 
l'ohstilité. et Tamitié par l'inimitié. 
M. Guthrie a.-t-il trouvé que les rai­
sins riaient trop verts durant la 
dernière session? Il se pçut; mais 
on ne le.dit pas en t#rme«« aussi 
nets que ceux qu'il a employés.

Léo-Paul DESROSIERS

»
»,

5221



CALENDRIER

Demain: MARDI, 20 •eptembrt 19)7 
Saint Etntache et comp.. martyri^

livrer du loleil, 6 h, 58.
Coucher du •ulctl 5 h. 57.
Coucher de lu lune, 3 h, 35.

Premier Quartier, tu i, » I h. 44m. du matin. 
Pleine lune, le U, i 7 h. 54 m. du m»ln. 
Dernier quartier, le 17, à 10 h. 30 m. du anlr. 
Nouvelle lune, le 25, 4 5 h. 11 du eeir.
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Aujourd'hui maximum *8.
Même date l'en dernier, 71.
Minimum aujourd'hui 50.
Meme date l'an dernier 55.

BAROMETRE
19 •'îl’Tî. M-70 11 heurêe a.m. M 71.
---- *Mi»lil9N '«fin -t>31CflmàUc4«H4
Chiffrée'fournie per ta Mnleon L.-R. de

amlt. 1610 rue Saint-Dcnit. Monirêal.

LÀ CRISE IRLANDAISE CONTINUE
Par suite des élections de la semaine dernière, le 

gouvernement Cosgrave ne se trouve pas en meil­
leure posture — Il prend 64 sièges et l’opposition 
en a‘63 ® *

L’EXTRADITION 
DES MCDONALD

LE PROCÈS DE
GRAND0LPH0

LES PRESUMES MEURTKIERS DE LA COUHONNE COMMENCE SA 
BOUCHARD SUBIRONT LEUR CAUSE CONTRE L’ACCUSE DU 
PROCES A MONTREAL MEURTRE DE Mme MENARD

Dublin, 19. (S.P.A.) — Les der­
niers rapports électoraux indiquent 
;et après-midi que le gouvernement 

* ne l'emporte que par une très pe­
tite marge.

A Hieure actuelle le. gouvernement 
prend fi4 des sièges du Dail et POp- 
posTtion, 63. Voici comment les siè­
ges se repartissent:

Parti de Cosgrave, 49; indépen­
dants. 11; fermiers, 4. Au total, 64 
sièges pour le gouvernement.

Fianna Fail, le parti de de Valera, 
49; travaillistes, 11; Ligue natioifhle, 
2 et Larkin qui est seul de son par­
ti. Ce qui assure 63 sièges à l’Oppo­
sition.

Il reste 26 sièges pour lesquels le 
résultat n'est pas encore connu.

Tous les petits partis subissent 
des pertes sensibles. Le gouverne­
ment fait ses gains aux dépens d’in­
dépendant:, et de fermiers qui 
avaient appuyé le président Cosgra­
ve dans le dernier Dail.

Il est clair que l’élection laisse les 
choses dans l’état même où elles 
étaient auparavant. Les pronosti­
queurs politiques hésitent à se pro­
noncer sur ce qu’il adviendra.

On doute que le président Cosgra­
ve consente à former un autre gou­
vernement. Ce qu’il peut espérer de 
mieux maintenant c’est une instable 
majorité. Le présidenf^p’a encore 
fait aucune déclaration cependant.

Eamon de Valéra est également 
silencieux. Il ne parle ni de ses 
chances ni du dilemne qui se pré­
sente. Une solution, ça serait une 
autre élection mais personne ne s’ar­
rête à cette idée. Ni le parti minis­
tériel, ni le Fianna Fail ne seraient 
d'ailleurs en état de l’entreprendre. 
Et même dans le cas où ces deux 
partis pourraient trouver moyen de 
prélever les fonds nécessaires, il 
s’ensuivrait la disparution complète 
ties petits partis.

L’expropriation de la Montreal Water
M. Hagenah, de Chicago représentera la 

Montréal comme expert
ville de

M. Brodeur a annoncé ce matin 
jue la ville a rêquis les services d’un 
îxpert de Chicago pour la représen- 
;cr devant la commission d’arbitra­
ge chargée de fixer le prix d’expro­
priation de la Montreal Mater. C’est 
M, William-J. Hagenah, de Chicago, 
^ui a déjà représenté la ville de 
Montréal à trois reprises devant la 
Commission des chemins de fer au 
sujet des taux du téléphone.

Dans un communiqué que M. Bro­
deur 3 remis aux journalistes, il est 
dit que M. Hagenah est un ingénieur 
qui s’est spécialisé dans l'évaluation 
des propriétés rie toutes sortes. Il

n’est attaché a aucune organisation 
et travaille ïndépendemment. 11 a 
fait des évaluations dont certaines 
se sont élevées à trois milliards. Un 
grand nombre de villes importantes 
des Etats-Unis, comme Chicago, 
Buffalo, Baltimore. Pittsburg, Cin­
cinnati et des villes canadiennes 
comme Montréal., Toronto, Ottawa et 
Niagara Falls ont requis ses services 
de même que plusieurs Etats améri­
cains. Le communiqué fourni par M. 
Brodeur dit aussi que l’expert amé- 

jricain a été mêlé à plusieurs expro- 
1 priations d’aqueducs, comme celles 
I de la Wichita Water, la'Birmingham 
Water, Vlmiianapolis Water, etc.

Feu Mme F.-X. Marcotte
LA MERE DU R. P. F.-X. MARCOT­

TE, O.M L. EST MORTE SAMEDI
Nous apprenons la mort de Ma­

dame F.-X. Marcotte, mère du R. P. 
F.-X. Marcotte; O.M.L, ancien rec­
teur de l’Université d’Ottawa et 
procureur provincial des Pères 
Oblats à Montréal.

Madame Marcotte, née Aurélie 
Verrais est décédée samedi à l’àfie 
de 63 ans et 7 suois.

Survivent à la défunte: son mari, 
M. F.-X. Marcotte, ses fils: le R. P. 
F.-X, Marcotte, O.M.L, Aimé, Edou­
ard et Ovila; une fille. Mme Léon 
.Leblanc; ses frères: ünéshne Ver- 
vais. de Saint-Paul, Minnesota, et 
Théophile Verrais, de Oakland, Ca­
lifornie.

Les funérailles auront lieu de­
main matin à 8h. à l’église Saint- 
Denis. L’inhumation aura lieu au 
cimetière de la Côte-des-Neiges.

La dépouille mortelle est expo­
sée au no 934, rue Oilford.

Le Devoir prie le R. P. Marcotte 
fer ses tiet sa famille d’accepfer ses très vi­

ves condoléances. ^

La paralysie infantile
A la suite de rumeurs voulant 

qu’il ait été déclaré des cas de pa­
ralysie infantile dans l’ouest de la 
ville, les journalistes se sont infor­
més au service de santé où on a ré­
pondu qu’un seul cas de paralvsiç 
infantile a été déclaré depuis lé 
commencement de l'année. On dit 
qu’il n’y a jamais eu moins de cas 
de cette maladie que depuis la pré­
sente année. Il ne parait done pas 
que répidémie de paralvsie qui 
s’est manifestée dans .d’autres vil­
les du pays se soit "répandue à 
Montréal.

Accident d’auto
Québec, 19. (D.N.C.) — Un acci­

dent d'automobile qui a coûté la 
vie à un homme, est survenu, sam?- 
di après-midi, à l'entrée du pont 
de la route St-Pascal, Kamouraska. 
Peux autres personnes ont été sé­
rieusement blessées. Les victimes 
sont M. Euclide Bérubé, de St-Pas- 
cal. 25 ans, mort. M. I.ouir,-Philip­
pe Dionne, de Kamouraska. 22 ans, 
blessé à la figure, et M. Francois 
Lévesque, St-Pacôme, 40 ans, qui 
a eu le bras fracturé.

A la conférence du radio
Ottawa, 19, (D N.C.l Les dé­

légués britanniques qui se rendent 
a la conférence internationale du 
radio qui aura lieu à Washington, 
le 4 octobre prochain sont réunis 
aujourd’hui à Ottawa. Ils délibè­
rent à huis clos et l’on croit qu'ils 
'eulent s'entendre sur certains pro­
blèmes avant d'arriver là-bas.

Le gouvernement canadien, le 
U. P. R., le C. N. R. et diverses as­
sociations canadiennes seront, re- 
parésentés à celle conférence.

Commission
métropolitaine

La Commission métropolitaine 
tiendra sa prochaine réunion mer­
credi avant-midi à l'hAtel de ville. 
On se réunira vers 11 heures.

Retour à l'heure solaire
Le retour à l’heure normale au­

ra lieu dans la nuit de samedi à 
dimanche le 25 septembre, soit sa­
medi soir prochain.

Du gaspillage
DANS'1 LA MOITIE DES SERVICES

MUNICIPAUX — L’OPINION DE
L’ECHEVIN LALONDE
1^’échevin Oscar Lalonde, de Mai­

sonneuve, vient de répondre à la dé­
claration que faisait Têchevin Schu­
bert. vendredi dernier, et dans la­
quelle celui-ci déclarait qu’il faut 
augmenter la taxe foncière si nous 
voulons améliorer les différents ser­
vices municipaux.

M. Lalonde dit qu’avant de pro­
poser l’augmentation de la taxe fon­
cière on devrait, au moins, exami­
ner Ig question sous tous ses aspects. 
Il faudrait d’abord s'assurer s'il 
n’est pas possible d’administrer la 
ville plus économiquement. Pour 
sa part, il est d’opinion qu'il se fait 
du gaspillage dans la moitié des ser­
vices de la ville. Il se plaint qu’on 
ne tient pas le conseil au courant de 
ce qui se fait dans l’administration 
de la ville et il cite comme exemple 
le fait que les membres du conseil 
n'ont jamais su ce qu’a coûté le 
perron de l’hôtel de ville et qu’on 
est à réparer le Champ de Mars sans 
qu’un seul échevin sache ce qu’on 
se propose de faire à cet endroit.

Aussi, dit M. Lalonde, avant de 
proposer l’augmentation de la taxe 
foncière, devrait-on faire un relevé 
des travaux qui ont été exécutés et 
voir ce qu'ils ont coûté. Pour sa 
part, M. Lalonde se dit surpris de 
voir un chef ouvrier comme M. 
Schubert proposer l’augmentation 
de la taxe.

Au sujet de l’accès des échevin- 
aux réunions du comité exécutif, M. 
Lalonde dit que ies membres du co­
mité paraissent préférer n'y 'mir 
aucun échevin. "On nous lance un 
regard qui nous invite à partir”, dit- 
il. C’est pourquoi il n*y va pas.

On s’attend à ce que l’échevin 
.Mercure soulève «jette question de 
l’augmentation de fa laxe foncière 
im cours de la réunion de demain.

Une randonnée de
New-York à Spokane

Roosevelt Field, N.-Y., 19, (S. P. 
A.) — Vingt-cinq petits aéroplanes 
de commerce se sont envolés, ce 
matin, pour franchir la première 
étape d’une randonnée transconti­
nentale jusqu’à Spokane, Washing­
ton. Le premier départ s'est fait à 
6h. 01 et le dernier à fih. 32. lx's 
autres s’étalent succédés à une mi­
nute «l’intervalle, avec une préci­
sion d’horloge et sans aucune dif­
ficulté. Le temps était clair.

Les aviateurs ont à couvrir une 
distance de 2.350 milles. Les avions 
sont de la classe R, pour porter un 
voyageur en plus du pilote. Les 
vainqueurs recevront de beaux 
prix: le premier, $5,000; le second, 
$3,000; le_ troisième. $1,000; le qua­
trième. $500 et le cinquième, $250.

Pour la première nuit on a pré­
vu un e^rèt à Chicago et. pour la 

! deuxième nuit, un autre à Glendi- 
1 vc. Montana.

IjC couple McDonald alias Carter 
soupçonné cle participation au 
meurtre du chauffeur Bouchard, de 
Laehine, sera extradé de Denver, 
Colorado, et subira son procès à 
Montreal. Le ehçf Lorrain, de la 
sûreté provinciale, l’un des princi­
paux témoins au procès d’extiradi-i 
tion. a communiqué la nouvelle auxj 
quartiers généraux dans un télé-l 
gramme qui a été livré ce matin.I 
Dans le même télégramme, le chef( 
Lorrain annonce aussi son départ 
pour Butte, dans le Montana, où 
Palmer alias Slayton que Ton soup­
çonne de complicité dans l’affaire 
Bouchard subira son primés en ex­
tradition. Le chef Lorrain est ar­
rivé à Butte ce matin.

On sait que le couple McDonald 
alias. Carter a été arrêté à Denver, 
Colorado, par la police américaine, 
informée par la police provincial". 
Palmer a été arrêté à Butte aussi 
d’après des indications de la sûreté 
provinciale. Au moment de l’arres­
tation on a trouvé#sur les Carter et 
sur Slayton des revolvers qu'on a 
fait parvenir à ia sûreté provincia­
le. D’après un rapport officieux des 
médecins attachés au laboratoire 
médico-légal de la sûreté, les halles 
qu’on a trouvées dans la limousine 
de Bouchard ont pu avoir été tirées 
au moyen d’un de ces revolvers.

IJ est à présumer que Palmer sera 
extradé comme le seront les deux 
McDonald.

C'est le 17 juillet dernier «pi’a eu 
lieu le meurtre du chauffeur Adé­
lard Bouchard.

L’inspecteur en chef du service 
d’immigration américaine, qui a 
empêché le couple Carter et Slay­
ton, d’entrer aux Etats-Unis par Ma­
lone. est, avec ’e chef Lorrain, Tun 
des principaux témoins pour l’ex­
tradition. _

Pour rhivernage
La saison du tourisme d’été est 

pratiquement terminée. Les navi­
res de la "Canada Steamships Li­
nes”, qui ont transporté cette an­
née plus de touristes que jamais, en­
trent un à un aux chantiers de So- 
rel où ils passeront l’hiver.

Le "Saint-Laurent”, qui faisait le 
service entre Montréal. Québec et le 
Saguenay est rendu à Sorel depuis 
jeudi dernier, le “Richelieu”, qui 
ftrit le même service, fera son der- 
nie^ voyage vendredi. Le service 
sera maintenu pendant encore un 
mois par le “Québec” et le “Sague­
nay”, qui se rendront à Québec et 
de Quebec au Saguenay par le “Cap- 
Diamand”. Le "Turbinia", qui fai­
sait le service de jour entre Mont­
réal-Québec, est parti pour Sorel la 
semaine dernière.

Le service entre Montréal et To­
ronto est aussi fini pour la sai4pn, 
le “Rapids Prince et le “Rapids 
Queen”, qui faisaient le service en- 

•tre Montréal et Prescott, sont partis 
.pour Sorel hier.

Les Soviets sont contents
Moscou, 19, (S.P.A.) — Les au­

torités soviétiques et la presse ac­
cueillent avec grande satisfaction 
la déclaration du conseil des mi­
nistres de France qu’il n’y a pas 
de raison pour rompre les rela­
tions diplomatiques avec la Rus­
sie. On considère que c’est là une 
victoire du sens commun.

Vlzvestia, organe du gouverne­
ment. «lit que cette décision si­
gnifie qu'un gouvernement bour­
geois donne le démenti aux vilai­
nes calomnies faites le compte des 
sdviets par des fonctionnaires 
français.

Le Prnvda croit qu’il ne peut 
plus être question du rappel de 
Christian Rakovsky, ambassadeur 
des soviets en France puisque l'a­
gitation qui s’est faite pour son 
rappel, sous prétexte qu’il avait si­
gné une proclamation pour un#sou- 
lèvement travailliste, n’a été qu’un 
moyen employé par des réaction­
naires pour produire une rupture.

1S Anti-Saloon Leafgue
Washington, 19 (S.P.A.) — M. 

Francis Scott McBride annonçait 
hier que le congrès semestriel de 
VAnti-Saloon l.enque, qui se tein­
dra à Washington, en décembre, 
examinera de près In question de 
l’élection présidentielle. M. McBri­
de est le président de la League.

Pour annoncer cela, il se fondait 
sur une déclaration récente du bu­
reau des directeurs à l'effet que la 
ÎAWfjue fe’ra la lutte à tout candidat 
ou à tout parti sur lequel on ne 
pourrait se fier qu'une (ois élu il 
sera fidèle à son serment d’office 
et maintiendra la constitution.

Les directeurs se réuniront le 12 
décembre et ils choisiront proba­
blement alors un successeur à feu 
Wavne-B. Wheeler.

La Couronne a commencé ce ma­
tin, en Cour «l’assises, à instruire le 
procès d’Antonio Grandolpho, accu­
sé du meurtre de Mme Hervé Mé­
nard, née Florida Lepitre.

Le meurtre a eu lieu le 17 juillet, 
dernier, dans une maison de rap­
port, 8, est, rue Sherbrooke.

Les témoins entendus ce matin ont 
été MM. le Dr Deronie, Dônat For­
tier, concierge, Wilfrid Leblanc, 
George {slovensky, le détective West­
on. Mme Donat Fortier.

M. Fortier, concierge au No 8, est, 
rue Sherbrooke, a ranconté que 
Grandolpho s’était promené «ians les 
corridors à ia reçherche d’une fille 
nommée Yvonne, Voyant qu'il ne 
s’enwllait pas, Fortier sur les ordres 
des propriétaires, en pareils cas. a 
invité Grandolpho à sortir et Ta 
poussé par les épaules du second au 
premier étage. Au bas du premier 
étage, Grandolpho a sorti un révol- 
yrr et a tiré sur le concierge. Ce­
lui-ci a évité deux coups par un 
mouvement plongeant et un saut de 
côté, mais la seconde balle a at­
teint Mme Ménard qui sortait de sa 
chambre. Grandolpho s'est enfui, et 
a disparu après avoir été poursuivi 
quelques minutes.

LES GRAINS
DANS LE PORT

ON DEPASSERA LES 
DE 1925 CHIFFRES

Mort accidentcllr
Un jury du coroner sous la di­

rection du coroner adjoint M. 
! Prince, a déclaré accidentelle la 
j mort d’Oswald Patenmidc et d’Elias 

Larivière, frappés par un train du 
Chemin de fer national comme il 
tentaient de traverser la voie en ca­
mion, à Laprairie, samedi. Ce ver­
dict exonère le Chemin de fer na­
tional.

Selon toutes probabilités, le port 
de Montréal établira un record pour 
la manutention du grain cette an­
née et brisera son propre record de 
1925.

En 1925, le port avait manipulé 
166,000,000 de boisseaux de grain. 
Actuellement, il a reçu 108.485.462 
bnissemix et livré 108,387.263 bois­
seaux. L’an dernier, à pareille date, 
les réceptions avaient été de 88,966.- 
134 et les livraisons de 85,319,939, 
soit une augmentation pour cette 
année de 19,£19,328 boisseaux de «’é- 
réales reçus. On s’attend à ce que le 
mouvement se continue très actif 
jusqu’à la fin de la navigation et il 
faut aussi compter que pas un bois­
seau de grain de la récolte nouvelle 
n’est encore arrivé et ne commen­
cera à entrer dans les entrepôts 
avant la fin du mois.

Il y avait en entrepôt hier 8,424.- 
264 boisseaux et des commandes 
pour 2,645,168 boisseaux. Les récep­
tions ont été 1,814,627 boisseaux et 
les livraisons, 1.027,147 boisseaux.

Il y a actuellement dans le port 22 
navires, portant une cargaison de 
1,650,537 boiSseaux à décharger. On 
en a déchargé 23 autres, portant une 
y a sur les voies d’évitement 51 wa- 
cargaison de 1.732,024. En outre il 
gons remplis de 82,603 boisseaux de 
céréales.

Ordination à Québec
'• Québec, 19 (ÏÜNÆ.) — S. G. Mgr 
Rouleau, archevêque de Québec, a 
présidé une. cércthonie d'ordina­
tion, hier matin, à In basilique de 
Québec. Dix élèves du Grand Sé­
minaire ont été élevés au diaconat 
èt dix-neuf autres ont été faits sous- 
diacres. Dix des nouveaux diacres 
seront ordonnés prêtres mercredi 
matin dans la grande chapelle du 
séminaire, par S. G. Mgr Tarchevê- 
que.

Ont été élevés au diaconat: MM. 
les abbés Gustave Richard. Louis 
Huard. Emile Letourneau. Charles- 
Henri • Paradis, Alfred Guilmette, 
Alexandre Larue, Louis Chabot et 
Albert Moisan. tous du diocèse de 
Québec, MM. les abbés Oscar Mc- 
Nicoll et Irénéc Vézina. du diocèse 
de Chicoutimi.

Ont été faits sous-diacres: MM. 
les abbés Alf. Hamel, Azarias Pa- 
pitllon, Josaphnf Emond, Lorenzo 
Lamontagne, Donat Blouin, Alfred 
Saint-Pierre, Emile Routin,_ Jules 
Fortin. Louis-Joseph Ferland'et Lu­
cien Pageau, tous du diocèso de 
Québec, M. «l'abbé Jean-Marie Ga­
gné. du diocèse «ic Saint-Boniface, 
MM. les abbés Thomas Marquis, 
Alexandre Paradis, et Wilfrid Des­
fossés. du diocès/de Prince-Albert, 
M. Tabbé LouislFernand Fontaine, 
du diocèse de Hailevbury, M. l’abbé 
Howard Griffin. du diocèse d’Ed­
monton, M. l’abbé Frank Gerein.du 
diocèse de Régina, M. l'abbé Alf. Ga­
gnon, du diocèse de Gaspé, le Rév. 
Frère Elphègc Labonté, du Scolas- 
ticat des Pères de Sainte-Croix,

M. Tabbé Côté a reçu les derniers 
ordres mineurs et Irois frères «lu 
scolasticat des Pères de Sainte- 
Croix ont été tonsurés, Merrreôli 
prochain MM les abbés Oscar Mc- 
Nicoll et Irénée Vézina seront éle­
vés à la prêtrise. Les dix-neuf nou­
veaux sous-diacres seront faits dia­cres,

Prisonniers fugitifs
London. Ont.. 19 (S.P.C.)- -Cinq 

détenus s? sont échappés, hier soir,, 
vers 8 h. 15. rie la prison du comtal 
de Middlesex. Ils ont d’abord as-! 
sailli cl désarmé «leux goéliers ctj 
puis ils les ont enfermés dans une 
cellule. Les fugitifs n’ont pas laissi1 
d? traces et, ce matin, ceux qui les 
rerherchent n’avaient awcun<> nou­
velle.

Vol Han* un magasin
Des cambrioleurs ont pénétré 

dans un magasin Pure Food au nu­
méro 141 de l’avenue Bernard, rii- 
Tnrnrhr matin, et se sont emparé 
d'une somme de deux cent quaran­
te dollars qui se trouvait dans le1 
coffre-fort <1? l'établissement.

La sûreté municipale est à foirel 
des recherches. '

A Saint-Clet
Saint-Clet, 19. - La béné­

diction de la nouvelle é.qlise de 
Saint-Clet a donné lieu, hier, à 
mtr brillante manifestation re- 
Ugicuse sous la présidence de 
v fi. Mgr Langlois, évêque tie 
Yallcgficld. U. tabbé Lionel 
G rouis, professeur à l'Cniversi- 
té de Montréal, a prononcé un 
éloquent sermon de rireonstan- 
ce, le matin. L'après-midi, à 
l'inauauration dn nouveau che­
min de la crois, c’est le /?. P. * 
Archange, o.f.m.. qui a prêché.

1st présence de S. G. Mgr de 
Val!r*rficld et celle des deus 
nrédiratrurs ont contribué à 
donner un vif éclat à la fête. 
I.es paroissiens de Saint-Clet 
se sont rendus nombreus à 
l'église. Av sanctuaire, on re­
marquait plusieurs prêtres du 
diocèse de Vallegfield, de relui 
de Montréal et d'autres diocè­
se s.

DEUX ELECTIONS
PARTIELLES

KAMOURASKA ET PORTNEUFSE 
CHOISIRONT DES DEPUTES A 
LA FIN DE CET AUTOMNE, AN­
NONCE M. .TASCHEREAU
I^e premier ministre «le la pro­

vince a reçu de nombreux visiteurs 
à ses bureaux du nouveau Palais de 
Justice au cours de la matinée. Ln 
plupart étaient des députés.

Aux journalistes, le premier mi­
nistre a annoncé pour la fin de Tau- 
tomne Igs élections partielles dans 
Kamouraska et Portneuf. Cepen­
dant, la date n’a pas encore été 
fixée. Ce sera probablement après 
la convention interprovineiale 
d’Ottawa, donc vers la fin de no­
vembre. Il serait trop tôt pour te­
nir un scrutin maintenant, selon 
M. Taschereau, les cultivateurs 
étant encore pris par la récolte.

Le rapport du juge Royer sera 
étudié à la prochaine session. 11 
faudra faire des lois pour en ap­
pliquer les clauses en tout ou en 
partie.*' On aura probablement à 
considérer aussi le rapport de la 
commission chargée par le gouver­
nement d’enquêter sur l’adminis­
tration des écoles catholiques à 
MontréaJ. L'affaire «les écoles jiro- ; 
testantes et «tes écoles juives sera I 
soumise au Conseil privé au cours ! 
de l'automne et il y aura probable- I 
nient toute une législation scolaire i 
à préparer durant le prochain par- j 
lement.

Le premier ministre annonce j 
aussi que Ton inaugurera à Québec, 
dans une Quinzaine de Jours, la j 
nouvelle ligue de transmission d'é­
nergie électrique de la Shaivinigan 
Power, du Saguenay à Québec. S. ! 
G. Mgr l’archevêque de Québec a 
etc invité par la compagnie à bénir j 
la nouvelle ligne de transmission 
au cours d'une cérémonie spéciale.; 
La ligne portera 100,000 chevaux- 
vapeur d’énergie el elle coûtera 
probablement $6,000,000.

M. Taschereau termine en faisant ! 
allusion à la dernière visite de la 
Motorcade à Québec. "Les touriiB 
tes ont vanté les routes de la pro­
vince de Québec qu’ils considè­
rent comme les plus belles du con­
tinent

L'ALLEMAGNE VEUT SE RÉHABILITER
Le discours de von Hinder hurg, hier, n'aura été que 

le eoimneneenient d’une campagne
Berlin. 19 (S.P.A.) Le dis­

cours de von Hinderburft hier, à 
l’occasion «le la dédicace du monu­
ment commémoratif de la bataille 
de T#hnen«rg et qui comportait un 
défi de l’Allemagne à scs anciens 
ennemis relativement à la respon- 
sabilié rie la guerre, est interprété 
généralement comme le commen­
cement d’une vigoureuse eampagne 
pour la réhabilitation morale du 
Reich aux yeux du monde.

Le temps n’a pas guéri Tégrati- 
gnure de la clause 231 du traité «le 
Versailles portanl que la guerre 
avait été imposée aux puissances 
alliées par l’Allemagne et ses al­
liés.

Depuis on n’a cessé ici <ie con­
tredire cette affirmation. Du haut 
de la chaire, «ians les tribunes pu­
bliques, «Lftis les journaux on a 
répété que cette clause était men­
songère et que les signataires alle­
mands avaient éjé cou (rails d’v 
souscrire.

L? président affirme dans son 
discours «juc l’Allemagne a tiré le 
glaive en toute tranquillité de cons­
cience et dans un- but de légitime 
défense. “La mémoire de ces Allle- 
mands qui sont tombés en défen­
dant la liberté de leur pays et 
l’honneur «le ceux qui ont survécu, 
«lit-il en substance, me commandent i

«le le declarer siflennelleme nt: 
Nous répudions cette accusation 
que l'Allemagne s’était rendue res­
ponsable de la plus grande des 
guerres. L’Allemagne est prête, en 
tout temps, à prouver ce fait* de- 
vaut ses juges impartieux".

Cette déclaration a été vigoureu­
sement applaudie. Le discours de 
v«mi Hinrierburg avait précétlé sa 
rencontre avec le ©’lierai Luden- 
«lorf, le chef nationaliste, que le 
président n’avait reçu en au­
cune autre^circonstance depuis son 
élection à la tète de la république. 
O mouvement national pour empê­
cher que sc perpétue le stigmate 
de la responsabilité «le la guerre 
s’est trouvé renforcé quand les na­
tionalistes ont accepté de faire par­
tie du cabinet Marx-Streseman, l’hi­
ver dernier. On a «lit alors que 
Tune des conditions «te leur entrée 
dans le èabinet, c’était que le gou­
vernement prendrait des mesures 
définies et officielles pour que Ton 
efface à jamais l’accusation qui Sc 
trouve à la clause 231 du traité de 
paix.

On reconnaissait que la person­
nalité et le «prestige de von Hinden- 
Imrg en faisaient Thomnre tout in­
diqué pour être le porte-parole de 
l’Allemagne et une telle circonstan 
ce. »

Nouveau gouvernement 
chinois

LA PROSCRIPTION 
DES AGRESSIONS

LE COMITE DE DESARMEMENT 
DE LA S. !). N. APPROUVE LE 
PROJET POLONAIS
Genève. 19 (S. P.X.). Le comité 

«lu désarmement rie la S. I). N. a ap­
prouvé,'ce matin, le projet polonais 
pour la proscription de toute guerre 

! d’agression. Les Japonais voulaient 
; lui ajouter une réserve: que l’emploi 
«les moyens pacifiques pour le règlc-

Les cours de philosophie
Les cours de philosophie sont ou­

verts à l'Université de Montréal. On 
dit que de très nombreus élèves les 
suivent. C'est le moment de rappeler 
qa on g enseigne la philosophie tho- 
misic que chacun peut.lire et étudier 
à domicile grâce à une excellente 
traduction mise en jolis petits volu­
mes résistants cl commodes que l'on 
trouve à la librairie du Devoir. En 
voici In liste:

Découpe: cette liste el indiquez
ment de toutes les sortes de disputes! volumes qu'il vous faut.

! entre nations ne s’applique qu a la 
... )f.—tt—r jS. D. N. Cette proposition a provo

.xnansnai, 19 (S.P.A.) On an-|qué une certaine commotion. 
non<;e que le nouveau gouverne-' La résolution nolonuise, telle 
ment nationaliste qui doit succéder « qu’adoptée en définitive, pourvoit à 
aux «leux administrations qui ont ce que toutes les guerres «i'agres- 
exlste jusqu ici à Hankéou et à sion soient défendues; à ec que «les 
.Nankin entrera en fonction demain.;moyens pacifiques soient employés 

Le gouvernement sera contrôlé pour le règlement «les conflits- de 
par une commission de cinq mem- quelque nature que ce soit s’éle- 
nies. Mu Han Min. ancien généra-! vaut entre nations. Par contre, lu ré- 
lissime de 1 année du Kuomanting solution porte qu’il n’x a aucune
(l’organisation politique n ati ona- 
lisle); le Dr Wang Ching-Wei, pré­
sident d l’exécutif central du Kuo- 
manting; Tasi Huqpei, ministre de 
l'éducation dans le premier oabi- 
nel républicain sous Yuan Shi Kaiô 
Tan Yen Kai, membre rie l’exécutif 
du Kuomanting et Li Lieh-Chun, 
ancien gouverneur civil de la pro­
vince du Kiang-Si et membre «'•mi­
nent du Kuomanting.

En plus, d y aura sept ministères )|-,,f{r<,ssioni |,P représentant «li 
et deux conseils pour T«duc»tion,;va(jor< s(M,or Guerrero, a noté 
et les affaires militaires. L ensemble 
constituera «l’exécutif gouvernemen­
tal.

été
Di- 

fils 
, le 
Dr

Les portefeuilles suivants ont 
attribués: affaires étrangères, le 
Wu-Cha-Hu; finance. Sun En, 
de l'ancien chef révolutionnaire 
Dr Sun Yat Sen; justice, le 
Wang Chung-Hui, une autorité en 
droit international; communica­
tions. Wang Pci-Chun*»: édueatio.n, 
Tsai Yuan-Pei.

cria
font

sraor
Etats
pays,

Ligue,

La police d’Ottawa 
vient jusqu'ici

Ottawa, 19 (S.P.G.) Des détec­
tives d’Ottawa sc sont rendus jus­
qu’à Montréal, hier, pour retrouver 
des marchandises d’une valeur «le 
$1,000 qui avaient élç volées, le 
mois dernier, au domicile d’un ci­
toyen d’Ottawa. M. Lome Johnson. 
On annonce que des mandats ont 
été émis pour l’arrestation de Jean- 
Marc Orobct et de Sarto Loiselli' 
alias Armand Couture, tous de 
Montréal.

Grobet est présentement détenu à 
la prison de Hull où il attend son 
procès sur une accusation de faus­
ses représentations. Loiselie est dé­
tenu, a la prison de Bordeaux sur 
une accusation du même genre.

Une effraction avait été commi­
se au domicile de M. Johnson un 
jour que toute la famille était ab­
sente. Les cambrioleurs avaient 
pris de l'argenterie, des bijoux et 
des vêtements. Une grande partie 
«le ces choses ont été retrouvées au 
logis de Loiselie et le reste chez des 
regra(tiers montréalais.

L'élection de Sainte-Marie
Dans la cause en contestation d’é­

lection de M. Hector Dupuis, péti­
tionnaire contre J, Ovila Gauthier, 
défendeur, les avocats de M Gau­
thier se sont opposés à ce que le 
protonotaire émette un certificat «ii- 
défaut de fournir cautionnement 
dans les cinq jours de l’inscription 
en appel. L'affaire a été portée de­
vant le juge Bruneau, en Cour «le 
pratique. M. le juge Bruneau a or- 
rionne l’émission «in certificat «le 
défaut «le cautionnement.

M. Dupuis pourra maintenant pré­
senter une requête pour faire «té- 
darer Tappet rejeté.

Me Edouard Masson .occupait pour 
la poursuite.

Plainte contre ht ville
Le département du revenu ù’rié- 

ral a porté plainte ce matin, en 
Gnur de police contre la ville «le 
Montréal, pour défaut «h- faire rap­
port sur la taxe de vente, La ville 
exploite des carrières, à Maison 
neuve, et le gouvernement prétend 
qu’elle est sujette à la taxe «le ven 
te. La cause a été remise au 30 sep­
tembre.

obligation pour 1rs membres de la 
ligue de se conformer à ces princi­
pes.

Haruka Zanugaoka, ambassadeur 
japonais en Allemagne, a proposé 
d'ajouter les 11114)s suivants: "Dans 
leurs relations mutuelles".

D’autres membres du comité oui 
fail le remarque que les membres de 
la S. D. N. sont déjà empêchés par 
une entente de recourir à la guerre

Sal-
( VHUUI , S«M1V«I «'«««' « 1*1.'. •• que
: l’amendement japonais ^aurait coni­
ine conséquence regrettable de litni- 

Itcr le principe polonais à l’emploi 
«les moyens pacifiques aux Etals af­
filiés à la S. I). N., sans «pic 
puisse affecter ceux qui n'en 
pas partie.

Le comité a compris que 
Guerrero faisait allusion aux 
Unis et aux relations entre ce 
«pii ne fait pas partie de la 
et les Etats-Unis.

Sur ce. le délégué japonais a re­
tiré son amendement. Il a ajouté 
cependant qu’il sera difficile de re­
courir à l’emploi «les moyens paei- 
fi«|ues «piand il s'agira d’un pays 
qui est do la S.D.N. et d’un autre 
pavs qui n’en est pas.

Le comité a alors adopté une ré­
solution demandant la convocation 
le plus tôt possible d’une confé­
rence internationale pour contrôler 
les fabriques privées d’armes. On n 
fait remarquer que si la conférence 
pouvait étudier la question de ia 
publicité obligatoire pour toutes les 
fabriques d’armes qu’elles appar­
tiennent à des particuliers ou bien 
à des gouvgrnemenl.., cela pourrait 
satisfaire «les pays comme les Etats- 
Unis qui insiste sur le contrôle gou­
vernemental des fabriques ou qui 
encore, comme Tltalie. s’v oppose.

L’Allemagne a fait présenter par 
le comte von Bernstoff une résolu­
tion (leiminrinnt que la conférence 
internationale généiale pour ia ré­
duction des armements soit convo­
quée avant Tasstmblée de ia Ligue, 
en septembre 102S.

LA SOMME THEOLOGIQUE DE 
SAINT THOMAS, texte latin et fTan­
dis. Volumes reliés en toile, for­

mat l r 7.
DIEU L traduction française, par
le H. P. A D. Sertillanges.........H0

- LA PRUDENCE, traduction fran­
çaise par le IL P. H.-D. h'oblc, ,90 

-LA VIE HUMAINE, traduclimi 
française par le H. P. Lemon-
nyer ..........................................90
LES ACTES HUMAINS, traduc­
tion française par le R. P. M.-S.
Gillet. O.P............................. .. .90
DIEU II, trad, française par le IL 

P. A.-IL Sertillanges, O.P. .90 
DIEU lll.frm/. française par le 
B. P. A.-D. Sertillanges, O.P.. .90 
LA FORCE, trad, franc, par le R.
P. .L D. Folghera, O.P................90
LE VERRE INCARNE, traduction 

française par Ch. Y. Iféris, O.P. .90 
LA VIE DE JESUS, trad, françai­

se par P. Sqnai’r. O.P................... 9(1
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336, rue Xntre-Dame est, Montréal.

En Irlande

Dublin. 19. (S.P.A.) — A 1 h. 30, 
cet après-midi, le gonvernemenl 
conservait scs 64 sièges et l’Opposi­
tion le suivait de près, avec 63 siè­
ges, Le parti Cosgrave aurait 5t 

sièges au fieu de 49 mais, par contre, 
1«* nombre des indépendants passe 
de 11 à 10.

Sur les 153 sièges «In Dail i! en 
est encore 36 dont les «dus ne sont- 
pas encore connus définitivement. 
Les ministériels s’attendent à rem­
porter du succès dans Donegal.

Bourpiupstro Étranglé
par sa chaîne d'or

Majorité de quatre

Dublin. 19. (S.P.A.) — A trois 
heures, cet après-midi, le gouverne­
ment avait une majorité de quatre 
sur l’Opposition. Le nombre des 
sièges dont il disposera avait été 
porté de 64 à 67. L’Opposition res­
te avec ses 63 sièges.

Lé parti «le Cosgrave avait alors 
53 sièges, les indépendants 19, les 
fermiers, 4.

Une offre de la
Montreal Power

Beuthen, Prusse, 19 (S.P.A. 
Ellendt. bourgmestre de Ha ! 
vient d’être tué dans un ace 
d’aulomobile assez semhlul

M. 
al or, 
déni j

a ce­
lui «jiii a coûté lu vie à la danseuse 
Isadora Duncan. Le bourgmestre 
s’en revenait, hier, d’une ass mblée 
politique qui avait eu lieu à NYu- 
stadt. Un mousliquc est entré dans 
Tocil du chauffeur et lui a fait per­
dre le contrôle 
s’"4 renversée «I 

la* bouTgmrsIr 
hors «lu tonneau.

«le la vo 
uns le fo: 
e n été 
Une !<ir

! «Td'or "n il portait 
j solid: ment autour 
1 est mort 
| tire avec

étranglé
■ de- !)’«■• res ege

Mgr Finnic quille Lévis
Quel*' c. 19 (D.N.C.) Sa Gran-j 

rien ■ Mgr Planlc a quitté Lévis cri 
matin pour Tarrhov«Vhé, en r<’>m- j 
pagnie d’un groupe «ic ses anciens 
paroissiens, et commencera la re­
traite préparatoire à son sacre, qui 
aura lieu le 27 si pleinbre.

Le nouveau ruié de Lévis. M. 
Tabbé Eugène Carrier, -ntrera en 
fonctions le 29 septembre.

La Montreal Light. Heat and Pow. 
Co., vient d’offrir à ses clients de 
Westmount la faculté d’acheter trois 
nouvelles actions or«linaires de la 
compagnie, sans valeur nominale, 
au prix «le $59 chacune.

On sait que devant la multiplicité 
des demand es «le souscription, Toc* 
Iroi des actions se fil sur la base 
suivante: deux actions pour les usa­
gers d’un seul service et rinq ac­
tions pour les usagers «les «leux ser­
vices. gaz et électricité. Or, les ci* 

ore qi. I toyens de Westmount s’approvision- 
ssè; , ! liant fl’éiectrieité du service muni-
prêta pi té j çioal, n’avaient droit à souscrire 

«lu’à deux actions, à titre d’usager 
j du gaz seulement.

La compagnie met cependant une 
| condition à son offre: Trngagemenl ' 
(«le résilier son contrat avec la vil- 
1 le de Westmount «Tici au 31 août 

1931. Et les gens «le Westmount 
[ sont pris entre l’alternative «le io>- 
î ter fidèlrs à leur ville ou rie perdre 
Un boni’de $125 environ, r’est-à- 
dire la différence entre le prix «le 
souscription et la cote actuelle d:’» 
actions Montreal Power.

M. G.-W. Thompsoft, gérant de 
la villr «le Westmount, 0 conseillé 
aux citoyens de ne pas se hâter de 
répondre aux offre» de La Mont­
réal Power,

pie chaîne 1 
s’était enroulée 
de son cou. 11 

Le chauffeur s’en 
n



id LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 19 SEPTEMBRE 1921 VOLUME XVni — No 21?

M. E.-S. Mnthieu
Messieurs,

Nous regrettons tous, certaine 
ment, l’absence forcée de notre dé­
puté, l’honorable M, David, ce soir, 
car en outre du plaisir que nous 
aurait causé sa présence, son ab­
sence nous prive d’un régal litté- 

; raire que nous attendions avec 
; anxiété, car c’est lui qui, à la de'
I mande du comité civique du deuxiè

Le deuxième 
centenaire de 

T errebonne

, (Suite de ia page 2)
Car, dit saint Paul, il faut qu’H I «fjfnairc de Terrebonne^ dc-

règne “opportet ilium reqnare”. Or, 
il ne régnera pas sur les nations, 
avant que de régner sur les indivi­
dus. 11 ne faut pas s’attendre à ce 
que les nations se convertissent en 
Moc pour le faire régner. Les peu­
ples apostats ont trop abusé de la 
grâce de Dieu pour se convertir en 
bloc, et les nations infidèles ont 
besoin de tant de lumière, et les 
missionnaires sont si clairsemés : 
“Mcssis quidem milita, operarii mi- 
teni patu i.''

C'ést donc .sur les individus, sur 
les unités que Notre-Scigneur doit 
d’abord régner. Il v règne par le 
don de la foi. 11 y règne par la con­
naissance de la religion, et la pra­
tiqué des sacrements; par la péni­
tence qui purifiera leur âme souil­
lée de fautes actuelles; par l‘Eu- 
charistie. qui les vivifiera et les ré­
confortera contre les dangers du 
siècle. Xotre-Seignrur, au saint ta­
bernacle; a trouvé très difficile de 
satisfaire aux aspirations les plus 
légitimes, les plus impérieuses, les 
plu? vraies de ses sujets. Quelles 
que soient les épreuves, quels que 
soient les deuils, quelles que soient 
les circonstances les plus pénibles 
de notre vie, toujours nous éprou­
vons un besoin de la présence di­
vine. toujours nous nous sentons at­
tirés vers le tabernacle. Avons-nous 
besoin de lumières, c’est à Jésus- 
Hostie que nous devons les deman­
der. Saint Thomas d'Aquin prenait 
ses meilleures inspirations, age­
nouillé au pird de l'autel.

Le mariage chrétien

U en est de la famille, comme de 
l’individu. I-e mariage élevé a la 
dignité de sacrement donne aux 
époux ie moyen de sanctifier leur 
vie conjugale; mais ce n'est pas 
tout. Il faut qu’ils s'aident en plus, 
des autres sacrements pour com­
battre l’égoïsme, cette plaie hideu­
se. née avec l’homme, qui cause 
tant de ravages à l’humanité, A 
cette fin. les époux chrétiens rece­
vront fréquemment et pieusement 
la sainte communion. Jésus-Christ 
leur rappellera leurs nombreux de­
voirs: devoirs de fidélité conjuga­
le et d’endurance sous le joug de 
la vie commune; devoir de qénéro- 
sitê qui défend de détruire la fé­
condité du mariage, qui met de cô­
té ces mesquineries et ces calculs 
sacrilèges, qui tondent à tarir la 
vie dans sa source: devoir de de­
vourment. qui ne craint pas de se 
dépenser à parfaire l'éducation 
des enfants, créés à l'image de 
Dieu et rachetés au prix de son 
sang. Ces ménages que Ton a qua-, 
lifiés d'eucharistiques, préparent 
la royauté et la paix.

Si les familles comprennent leur 
devoir, si les époux nourrissent un 
respect réciproque, s’ils s’acquit

vait répondre à la santé de notre 
ville et de notre paroisse. Vu ce 
contre-temps, je vais m’efforcer, eu 
présentant cette santé, de vous 
fournir, d’une manière bien impar- 
mite et bien loin d’ètre littéraire, 
quelques détails historiques qui 
pourront peut-être vous intéresser, 
sur eette ville de Terrebonne, où 
j’ai vécu heureusement avec ma 
douce et aimable compagne, depuis 
au delà de quarante ans.

Nous constatons par les anciens 
documents de 1840, que notre ville 
et la paroisse de Terrebonne ne for 
niaient alors qu’une seule munici­
palité, sous le nom de “Bourg de 
Terrebonne’’.

En 1847, M. Théberge, alors curé 
de Terrebonne, fonde le premier 
collège Masson, qui était situé où 
se trouve maintenant la résidence 
de M. Raymond Masson.

En 1853, par une proclamation 
gouvernementale, le village de Ter- 
rebonne est incorporé et séparé du 
comté de Terrebonne, pour les fins 
municipales, et cela sous l’inspira­
tion et la conduite de Me (Jédéon 
Melasippe Prévost, qui pratiquait 
alors sa profession à Terrebonne, et 
qui fut l’un des notaires les plus 
distingués de cette province.

M. Germain Raby en fut le pre­
mier maire.

cette ville, mais dans le pays tout 
entier.

Le curé Théberge, auquel le peu­
ple donnait le nom si simple et ss 
doux de "Pépère Théberge”, a lais­
sé dans la population une grande 
réputation de sainteté, de charité et 
de dévouement, et c’est en son hon­
neur qu’une de nos rues porte son 
nom. , . ...Deux hommes dans la famille 
Massion sont surtout remarquables et 
ont jeté sur notre ville un étdat con­
sidérable. D’abord, l’Honorablc 
Edouard Masson, conseiller législa­
tif. qui a vécu ici plusieurs arfliées, 
entre 1855 et 18/'5. que je n’ai pn.. 
eu l’honneur de connaître, mais 
dont on m’a fait le portrait le plus 
flatteur. .

C’était un homme d’un esprit \u 
et délicat, ^e manières élégantes et j 
d’une politesse toute française. lou-| 
tes ces qualités, jointes à une gran-1 
de générosité, le faisait rechercher | 
de tous; aussi voyons-nous chc:< lui, 
à toutes les époques de l’année, une 
suite ininterrompue tie visiteurs, 
composée de tous les hommes dis­
tingués du pays; c’était le point de 
ralliement de tous les intcllucluels 
et de l’élite de la société canadien­
ne; on y rencontrait Morin, I.abrè- 
che, Viger, Le Taillon, Desjardins, 
Chopleau, Loranger. et bien d’au­
tres.

Puis, l'honorable Rodrigue Mas­
son, ancien ministre et lieutenant- 
gouverneur de cette province, hom­
me supérieur par son intelligence, 
son amour de l’étude et son honora­
bilité.

M. Masson était le parfait gentil­
homme, sa parole était droite et 
sûre comme l'épée du roi.

Aussi fut-il élu et réélu député de 
ce comté aussi longtemps qu’il le 
désira.

Je suis heureux de rappeler ici
En 185(1, le collège Masson, étant le SOUVenir de M. Henri Masson, son

insuffisant, est remplacé, grâce aux 
efforts du Hév. M. Théberge et à la 
munificence de la Scigneuresse Mas­
son, par le nouveau collège Masson, 
qui fut construit à l’endroit même 
où se trouve aujourd’hui la rési­
dence de Mme Alphonse Desjar­
dins.

En 18ti0. alors que le notaire Pré­
vost était maire, Terrebonne est in­
corporée en ville, par une charte 
spéciale du Parlement, et l’année 
suivante, cette ville est dotée d’un 
aqueduc en bois, alimenté de sour­
ces d'eau naturelle, et cela au coût 
de $2,000.00; c'est là l’humble ori­
gine de notre superbe aqueduc ac­
tuel.

En janvier 1875, un malheur im­
mense frappe la ville de Terrebon­
ne. causé par l’incendie du fameux 
collège Masson, qui a rendu des 
services si considérables â notre 
ville et je pourrais dire, à la popu­
lation entière de cette province, et 
je vois a mes côtés, quelques-uns de 

élèves, qui durent alors s’enfuir 
précipitamment du collège en flam­
mes pour sauver leur vie; ce col­
lège, malheureusement, ne put être 
reconstruit à cause rie circonstan­
ces spéciales incontrôlables, et la 
prospérité de cette ville en souf­
frait énormément.

Heureusement que Terrebonne 
avait alors pour curé un homme 
d action, plein de dévouement et de 
ressources; c’était M. Jules Pirhé.

Aussi celui-ci, à force de dévoue­
ment et d’énergie, après avoir cons-

lent bien de l’éducation de leurs ;,ru** 1 église actuelle que nous ad 
enfants, en ce qui a trait à l’instruc- mirons tous et qui fut livrée au cul-

ic eu 1878, fonda et construisit suc­tion, la correction, la surveillance, 
Vexemple et ta prière, s’iis se for­
tifient du pain qui fait les forts; 
“Qui manducat hune panent vivat 
in atternum”, ils formeront ces pa­
roisses d’élite semblables à la vô­
tre, qui nous donne en ces jours 
bénis un spectacle si beau, si con­
solant et si attendrissant.

De même que :a ramille/ est la 
cellule paroissiale, ainsi la paroisse 
est la cellule diocésaine, et le dio­
cèse. la cellule provinciale: provin­
ce ecclésiastique et province civile. 
De la même manière, les diocèses 
sont faits à l’image des paroisses, 
et. par l’harmonie et la coopération 
des pouvoirs, les provinces, à l’ima­
ge des diocèses.

Considérez noire catholique pro­
vince de Québec. Ce qui a fait sa 
force, sa grandeur et sa renommée, 
tant au point de vue matériel 
qu’intellectuel et moral, c’est sa 
belle organisation paroissiale, c’est 
sa puissante armature diocésaine, 
qui font de nos groupements pa­
roissiaux et de nos florissants dio­
cèses comme autant de prodigieux 
facteurs de progrès, qui rayonnent 
la vertu, le travail, l'honneur aux 
quatre coins de la province et con­
tribuent si largement à son exubé­
rante prospérité.

Or, le centre de cette vie parois­
siale, diocésaine et provinciale, in­
tense et tout imprégné, de surnatu­
rel. c'est Je chef-d’oeuvre du Christ, 
c’est la sainte Eucharistie.

Là où règne le Christ, là est la 
vie, le progrès, la civilisation; là, 
est le respect de l'autorité, de la 
pudeur el des convenances. Mais 
là n’est pas la mode inconvenante, 
la course au plaisir sous ses formes 
multiples, el la soif de jouissance 
qui jette le monde dans le vertige.

Que le Christ continue donc de 
régner sur nous, m fait comme il 
règne de droit, individus, famille, 
paroisse, diocèse, province. Qu'il 
règne sur noire pa>s tout entier, 
par l'exemple du bien, en nç per- 
m.-ttant pas que le faible soit frus­
tré dans ses droits: religion, lan­
gue traditions. Qm 
Christ soit son partage

cessivement le couvent actuel en 
ïi , ^ col,e«e actuel en 1888. et <l<\$ lors une nouvelle ère de prospé- 
rité commença pour Terrebonne, 
qui. l’année suivante, construisit le 
superbe hôtel de ville don! nous 
étions si fiers, et qui fut détfuit par 
I incendie du 1er décembre 1922.

Ierrebonne, en 1890, affirmait de 
nouveau son esprit de progrès, en 
formant parmi ses citoyens une 
compagnie locale pour doter la ville 
d un système d'éclairage électri­
que et c’est ainsi qu’elle fut la cin­
quième ville dans eette province, à 
s eelairer à i’électricité, avec Qué­
bec, Montréal, les Trois-Rivières et 
Saint-Hyacinthe.

En 1892, up nouveau malheur 
frappe cette ville, causé par l’incen­
die de la manufacture Moody, alors 
située à l’extrémité ouest de la ville; 
mais heureusement cette manufac­
ture. grâce a l’esprit d'entreprise 
de ses propriétaires et grâce :ï la 
générosité des citoyens de cette 
ville, est immédiatement recons­
truite et sur un pied beaucoup plus 
considérable, à l'endroit où nous la 
voyons aujourd’hui.

Puis nous vovons la ville conti­
nuer à marcher dans la voie du 
progrès, et c’est ainsi qu’en 1900, 
elle construit son magnifique aque- 
duc actuel, en 1907, son superbe 
pont en fer qui relie Terrebonne a 
Saint-rrançons de Sales, en 1915, 
elle achète de la compagnie locale, 
son système d’éclairage électrique 
donl pIJp est encore propriétaire, et 
en 191/, une compagnie locale, for­
mer de cent citoyens de cette ville 
sous le nom de Globe Shoe Ltd., éta­
blit eette manufacture d* chaussu­
res, qui est si prospère sous la con­
duite habile rie M. J.-R. Hurtcau.

Terrebonne faisait jusque-là des 
progrès réels et était prospère, lors­
que le malheureux incendie du 1er 
dtoembre 1922 nous causa un dom­
mage immense.

Toutefois, malgré ce malheur, 
lot rebonne, avec son énergie habi­
tuelle, se rétablit petit à petit, et 
e est ainsi que nous vovons aujour­
d’hui la manufacture Umpqes et 

a paix du j ('/**• dans une ère de prospérité con- 
lans le rè-j sjôérable, et nous avons pleine con-

-------,. , vo*«‘ surgir ici avant
cxpres'c du chef de l’Eglise, qu'il longtemps, de nouvelles industries 
iegn? un jour sur l’univers entier ‘lui nous ramèneront, la prospérité 
dont il est le maître rbsolu, d’nne ' al,tiefois. 
rovauté vraiment sociale. Amen. Avant de terminer ces détails déjà 

vi».... -, trop longs, permettez-moi de vousA 3 heuies oc i après-midi a m )jre co qUt, j'écrivais à la fin d’une 
lieu la procession du 1res Stonl- netim om.^rin u

fils, qui était la droiture et la bonté 
même.

Gloire, messieurs, au collège Mas­
son, car c’est dû à lui, en grande 
partie, si Terrebonne a fourni un 
si grand nombre d’hommes distin­
gués au pays. Je nommerai: sir 
Adolphe Chapleau, Thon. L.-O. 
Taillon. le curé Taillon. Thon. Alph. 
Desjardins, le docteur Edouard Des­
jardins, le sénateur Forget, sir Ro­
dolphe Forget, le Père Turgeon, 
Thon. Wilfrid Prévost, et bien d'au­
tres.

Comme vous le v jyez, ceux que 
je viens de nommer se sont distin­
gués dans les professions libérales, 
dans la politique, dans le clergé et 
dons la haute finance.

Et messieurs, permettez-moi d»1 
rappeler ici un fait historique: A 
un moment donné, Terrebonne gou­
vernait la province, car les trois 
plus hautes positions de cette pro- 
vjpce étaient occupées simultané­
ment par trois enfants 'de Terre- 
bonne. •

Sir Adolphe Chapleau était lieu­
tenant-gouverneur de la province de 
Québec; l’honorable L.-O. Taillon 
était son premier ministre; et l’ho­
norable Alphonse Desjardins était 
sénateur et maire de Montréal.

Un autre fait qui explique bien 
des friinxes. et qui m’a été rapport-' 
par plusieurs des anciens élèves du 
collège Masson, dont ils ont conser- 
le meilleur souvenir, c’est que les 
autorités de ce collège comprenaient 
parfaitement leurs devoirs, et ne 
négligeaient rien pour fournir à 
leurs élèves une instruction pratique 
de tout premier ordre, et à cette 
fin, ils ne craignaient pas de s’im­
poser les phu; grands sacrifices fi­
nanciers en allant chercher leurs 
professeurs pour les classes d’af­
faires et de commerce chez le peu­
ple le plus pratique et qui a les plus 
grands succès en affaires, je veux 
dire aux Etats-Unis d’Amérique

Aussi, à ce point de vue surtout, 
la destruction du collège Masson, 
qui avait déjà donné de si bons ré­
sultats, a-t-elle été pour la province 
entière une perte considérable.

(Jette dernière remarque au vijet 
du collège Masson, me remet en 
mémoire la belle conférence que 
l’honorable Athanase David faisait, 
il y a quelques mois, devant les an­
ciens du Mont-Saint-Louis, à Mont­
réal, et où il déclarait entre autres 
choses: ‘‘Il faut préparer la lutte 
économique en donnant à ceux qui 
sont le plus aptes, les moyens d’at­
teindre ces sphères nouvelles: la 
haute finance, le commerce, l’indus­
trie et les sciences appliquées.

“La culture générale, qui se re­
marque dans les universités et tftgh 
Schools américains, si nous l’adop­
tons suivant nos besoins, contribue­
ra bèaucoup à notre développement 
économique; à l’instar des Améri­
cains aussi, procurons-nous l’argent 
nécessaire à toute réussite.

“Les Américains font d'abord de 
l’argent, et il» donneront aux géné­
rations futures la meilleure éduca­
tion et les meilleurs professeurs que 
l’on puisse obtenir avec de l’ar­
gent.”

Je crois aussi, comme M. David, 
qu’il est très important de bien 
connaître lu langue anglaise, et que 
sans cela nos jeunes gens ne peu­
vent obtenir de grands succès dans 
le commerce, la haute finance et 
l’industrie de ce pays.

Je termine eette trop longue cau­
serie par la réflexion suivante: 

Apprenons à mieux connaître no-

FILIATRAULT
TAPIS - PRELARTS - DRAPERIES
1559 Boulevard St-Laurent--toujours au meme endroit

AUBAINES SANS PRECEDENT
Notre Venté d’Automne

QUELQUES PRIX
$29-00Chemins de passage et d'esca­

lier—Axminster Anglais “Sy­
rian”, 27” de large. 10
$4,50 pour .... 1 v
Quelques carpettes en velours, 
pour salon, boudoir, chambre 
à coucher et salle à manger. 
2’4 x 3 — $35.00, 

pour..............
2'lmr ~.mM: S27-50

Chemins de passage et d’esca­
lier. Dessins nouveaux, en 
Wilton importé. 36” de lar­
ge, $6.50. Séi.85
Carpettes en Wilton Anglais, 
venant d’arriver. Fond taupe, 
couleurs attrayantes.

2 vgs x 3 vgs—
$38.00, pour. .

2Va vgs x 3 vgs—
$45.00, pour...

3 vgs x 3 vgs—
$55.00, pour..

3 vgs x 3 ‘ a vgs- 
$65.00, pour..

3 vgs x 4 vgs—
$75.00, pour...

Rideaux blancs à la paire, pour 
cuisine. Unis ou canelés. Ré­
gulier $2.00 1% pai- C|QC 
re, pour..................
Panneaux Suisses, 40” de lar­
geur par 2Mi vgs de hauteur, 
$4.00 chacun / $2.89 
pour..................... ^ •

$34-50
$43-50
$49.00
$59.9$

Aussi un choix sans égal de 
panneaux Suisses hraides sur 
net de Bruxelles, dans les meil­
leures qualités.
Douillettes en coton imprimé, 
en cretonne et en satin, depuis
' $2.50 à $35.00
Belles couvertes pure laine 
Ecossaise—
68” x 88” pour seu- AQ

lement, la paire, ** ■
70” x 90” pour seu­

lement. la paire,
74” x 96” seule- C 4 4 oq 

ment, la paire,
Nattes en caoutchouc pour 
portes d’entrée 20” x 32”. Va­
lant $1.25 QOf*
pour.........................

$8-95

Quantité d’autres marchandises à très grandes réductions de prix.

FILIATRAULT
1459-1463 BLVD ST-LAURENT (près Ste-Catherine) LANCASTER 4970

«ne du Christ; ci c’est la volonté| fiance de voir surgir

BÉNÉDICTION
DE STATUES

A NOTRE-DAME* DES SEPT DOU 
LEURS DE VERDUN
La paroisse de Notre-Dame des 

Sept Douleurs de Verdun a célébré 
hier le vingt-huitième anniversaire 
de sa fondation par des cérémonies 
rui ont duré toute la journée et se 
sont terminées dans la soirée par 
la bénédiction ^le trois statues, en 
marbre du Carrare, l’une au Sacré- 
Cœur de Jésus, l’autre à Notre-Da­
me des Sept Douleurs et la troisiè­
me à saint Joseph.

A la grand’messe solennelle, Mgr 
J.-A. Richard, curé de la paroisse, 
a fait une récapitulation des pro­
grès accomplis par la paroisse, de­
puis 1899. La paroisse ne comptait 
alors que 550 âmes et aujourd hui. 
elle en compte 13,000. La ville de 
Verdun compte aujourd’hui 43,000 
âmes dont 22,000 catholiques et 
4,350 écoliers catholiques. Elle a 
trois paroisses catholiques: Noire- 
Dame des Sept Douleurs, Notre- 
Dame de la Paix et Saint-W Hli- 
brord. , , .

M. l’abbé Lee, du séminaire d Ot­
tawa, prononça l'allocution de cir­
constance à la grand’messe. 11 trai­
ta de la dévotion à Notre-Dame des 
Sept Douleurs.

Dans l’après-midi, il y eut béné­
diction du T. S. Sacrement, et dans 
la soirée, bénédiction des statues.

Monseigneur le curé a annoncé 
que le 25 septembre il y aura béné­
diction d’un groupe du Rosaire à 
sept heures du soir et le 3 octobre, 
fête de sainte Thérèse, bénédiction 
d’une statue de la sainte. •

Assaillis par trois
homme» masqués

Louis Fortier et M. Jacques For­
tier, étudiant en médecine, et plu­
sieurs autres parents.

Les funérailles auront lieu mer­
credi à 9 heures, à l’église Saint-Jac­
ques.

A la famille en deuil, le Devoir 
offre ses sympathies les plus sincè­
res. _

Feu Mme Urgel Bourgie
Madame Urgel Bourgie, née Vic­

toria Saint-Onge, est décédée di­
manche matin, à la résidence de 
son gendre, M. Eugène Parent, au 
no 409 rue Mont-Royal est. Elle 
était âgée de 67 ans et neuf mois.

Lui survivent: trois fils. Albert, 
Anatole et Lionel, tous trois admi­
nistrateurs de la compagnie d’assu­
rance funéraire Urgel Bourgie Ltèc., 
deux filles, Mme Dr Georges-Fré­
déric Séguin (Laurence), et Mada­
me Eugène Parent, (Jeanne), un frè­
re, M. Syprien Saint-Onge, ex-mai­
re d’Embrun, Ont., et ex-préfet du 
comté de Russel,,Ont., une soeur, 
Mme veuve Orner Bourgie, (Noétni), 
et dix-huit petits enfants.

Son mari l’a précédé de quelques 
mois dans la tombe et une fille, 
(Mignonne), femme de M. Camillien 
Houde, ex-député de Sainte-Marie, 
est décédée il y a quelques années. 
, Sa charité s’exerçait sans,osten­
tation au bénéfice d’un grand nom­
bre d’oeuvres charitables.

Les funérailles auront lieu mer­
credi le 21 septembre, à 9 heures 
a.m., à l’église Sainte-Cunégonde, et 
le départ du cortège funèbre se fera 
do la résidence de son gendre. M. 
Eugène Parent, au no 409 rue Mont- 
Royal est, à 8 heures 15 a.m.

Le Devoir offre ses condoléances 
à la famille en deuil.

Mgr Cassulo visite
___  la ville de Hamilton

Assaillis par «roix ^ | Hamilton,. Ont., 19 (S.P.C.)—Les
ques. sur ’? ‘ , ttu JI catholiques de Hamilton ont fait,
près de CaughnatMga, . ! hier, un accueil enthousiaste au dé-
dépouillcs dune ‘ 'J légué apostolique, Mgr Andréa Cas-
e! Mme E litzold, <jmnieile. 1 sui0 j;on Excellence était venue de 
No ,1.)4. rue Prud homme, on e,‘ Toronto en automobile. Une cara- 
transportes a 1 hôpital V£n*’r®v Jj* va ne de quelque trois cents voitu

Les prix à débattre,

On achèterait
les obligations suivantes;

5 % Algoma Steel 1862 
51/2 % Cie Générale du Port

de Chicoutimi 
7 %' Ciment National
6 % et 6Vs% Baillargeon

Express
6l2% Regent Knitting 

Mills
6 % Brasserie Frontenac
5 % Dominion Iron &

Steel 1929 et 39
7 % Lamontagne Ltd.

CASIER POSTAL 158
MONTREAL

PETITES AFFICHES |

Tarif
TOUTES DEMANDES — Location ! 

Maisons, chambres, msgutes, etc. 
— A vendre, Perdu, Trouvé, etc— 
1 sou 1,- mot, minimum 23 tous.— 
Ls même annonce, un mois, re­
mise de 10%.

NAISSANCES, DECES, MESSES. 
REMERCIEMENTS — U sous per 
insertion.

CAHNET MONDAIN, etc. — *1.00 
par insertion.

COLLEGE DE BARBIER
Voulez-vous occuper une excellente poel- 

lion avec le plus haut salaire payé? Quel­
ques semaines d'apprentissage suffisent. 
S>stème moderne. Position assurée, pôur- 
centage payé en apprenant. S'adresser 
Moler Barber College St-Laurent. 1-3-Î7

TERRAINS A VENDRE
TERRAINS vacants el terrains bâtis k 

vendre: Chemin Ste-Catherlne: 230,000 pds; 
Boulevard l»ou n: 130,000 pds; Rue Lnsalle. 
Maisonneuve : 10,000 pds; A St-Laurent, k 
VÜIeray, etc Informations: Créneau et

itlun. Tél.
illeray, etc Informations: __ _

Çrépeau, notaires, 1122 rue VUltat 
Cherrler 7744.

PRETS SUR HYPOTHEQUES
Montreal Loan & Morgage Co.
prêt* première hypothèiiue: Montréal seu­
lement, avec Intérêt» aux taux courants. 
Paiements faciles- i:39 St-Jacques, cham­
bre 14. Harbour 1875. Aucune commission 
chargée à l'emprunteur. 10-4-27

MONTREAL FINANCE CORP.
Limited. Nous achetons hypothèque» ou 
balances de > prix d'achat sur propriété» 
résidentielles ou commerciales. Nous ne 
réclamons point de commission. 71U Edi 
fice Transportation, 120 rue Saint-Jacques

 f.n.o.

ARGENT A PRETER
A. JETTE A CIE, 50 Notre-Etame ouest, 

Ch, 62, courtiers en immeubles, experts

Prêts sur 2Ième hypothèque. Avances 
pour arrérage» de taxe» remboursables par 
versements mensuel».—Crédit Canadien InéorgoréjJO^jSi^®£ques^^^^^^^j3-10-27

A LOUER
No 4037 DANDURAM», près de Pie IX. 

Joli logement de 4 pièce», 114.00 par mol» 
S'adresser à Créneau et Crépeau, notaires, 
1422 Visitation. Tél. Cherrler 7744. j.n.o

MARCHAND DE TABACS
A. MEUNIER

35», Rachel E. - Bélair 7755
Tabacs en feuille». SPECIALITES: 

Oboarg, Queanel, Rouge, Grand Dutch 
5 Iba SI.10. Liste de prix sur demande.

31-3-28

ANNONCES MUNICIPALES

AVIS
DEMANDE a été faite k la CITE DF. 

MONTREAL par Buanderie du Nord, No 
7165 Chrlatophe-Colmnb, pour permission 
d’installer une chaudière à vapeur pour 
buanderie sur le lot No 484. subdivision» 
Nos 109-174, du quartier Montcalm, me 
Vilieray, entre Garnier èt Delanaudlèrc.

Toute opposition à cette demande dull 
être communiquée dans les dix Jours, â 

.T.-ETIENNE GAUTHIER, 
Greffier de la Cité.

Montréal. 19 septembre 1927.

AVIS

Luchine. fort mal en point, qu 
temps après l’attentat, samedi

uelqii 
soir. res, décorées aux couleurs papales, 

s'était portée à sa rencontre. Une' ' ' • « *» v l ci 3 t kx.» s» oth I» liX-'Vetia» *i
D’après les informations que *8 | réception publique a été faite à Son 

' Luchine a obtenues, M. [ Excellence, en la cathédrale Saint-police de
Mme Titzold se rendaient
maison d’été près de Ctughnawaga 
(TUênd ils ont été assaillis. Les ban­
dits étaient armés de gourdins et 
de barres de fer.

Feu Mlle Juliette 
Yaillancour!

à leur j Patrick. Des citovens éminents lui

tre pays, afin de l’aimer davantage, samedi, le 17 courant, est déce- 
et en 1 aimant davantage, nous tra- déf à ]a deme„re de son beau-père.

rofesseurvaillerons mieux à le rendre grand 
et nrospère. le docteur L.-E. Fortier, pro^ 

à TUniversité de Montréal. Mlle Ju-Ft de même apprenons a mieux ljettp Vaili mcourt, fille de feu le 
connaître 1 histoire de notre ville, lorteiir p .j Vaillaneourt. Lui sur- 
afm de 1 aimer davantage, et en j , mère Mme l.-E. Fortier,

petite causerie que le faisais sur la 
ville de Terrebonne, en mai 1921

l'aimant davantage, nous travaille­
rons mieux à la rendre belle, gran­
de et prospère.

Le Montcalm
Le Montcalm, du Pacifique Ca­

nadien, est arrivé ici samedi soir 
à dix heures 30 avec une bonne 
liste de passagers dont M. H.-W. 
Baldwin .récemment nommé secré­
taire de M. Mackenzie King, M. .1.- 
M.-O. Gagnon. Montréal, et plu-1 
sieurs autres.

la' Montcalm a aussi transporté!

son beau-père, le docteur L.-E. For

ont présenté des adresses.
Mgr Cassulo demeurera ici jus- 

, qu’à mercredi. Il ira ensuite visi- 
; ter les cataractes du Niagara et puis 
il se rendra à Kitchener. Sa pro- 

i chaine visite sera dans Je diocèse 
I de London. ___

Mort du Dr Emile Dupont
Saint-Grégoire de Montmorency, 

19 (D.N.C.) — Le Dr Emile Dupont 
vient de mourir. Lui survivent; sa 
femme, née F.va Laberge, et cinq 
enfants, dont un fils. Wheeler Du­
pont. élève finissant au collège de 
Sainte-Anne et quatre filles, Mesdo

Mariette et Marie-Paule Dupont. Le 
défunt était aussi le frère de M. Au- , 
guste Dupont, de Montréal, de M ! 
Théodule Dupont, de Saint-Jean- | 
Port-Joli et de Mesdames Salluste j 
Deschènes, Napoléon Ouellet. el | 
Louis Blanchet, de Saint-Jean-Port-1 
Joli. 11 était le cousin de Sa Gran-! 
deur Mgr O.-E. Mathieu, archcvè- i 
que de Régina, et de Mgr J.-E. La-1 
berge. P.D., curé de Saint-Jean-Bap- i 
liste de Québec.

Le mouvement des navires
L’American Trader. American 

Merchant Line, de Londres, arri­
ve à New-York aujourd’hui.

Le Cedric, White-Star, de Liver­
pool, arrive à New-York aujour­
d’hui.

Le Majestic, White-Star, de South­
ampton, arrive à New-York aujour- ; 
d’hui.

Le Minneivaska, Atlantic Trans-1 
ports, de Londres, arrivera New- 
York aujourd’hui.

Le Suffren, de la Cie Générale 
Transatlantique, du Havre, arrivera 
à New-York aujourd'hui.

Le Seydlitz. du Lloyd allemand, ! 
de Hambourg, arrive à New-York 
aujourd'hui.

Le Contre Htisso, Lloyd Sabaudo, 
de Naples, arrivera à New-York 
demain, 
mardi.

| DEMANDE a été fait* k la CITE DE 
MONTREAL par !.. E. Mgulton A Co L cL. 

J No 7:0 des Inspecteurs, pour permission 
1 d'installer un réservoir à ,aa roll ne pour 

usage personnel sur le lot No I. 984, du 
j quartier St-Joseph, coin St-Antoine A Ins-
'’Tou'"'opposition a cette demande doit 
être communiquée, dans les dix jours a

J.-ETIENNE GAUTHIER.
Greffier de la Cité.

Montréa^^9 se|it^l927

L*
JAMBON ROULE
CONTANT

eat populaire parc» q«’ü est
LE MEILLEUR

Exitvt-1«.
Pear ne» client» d* I» c«mp**nt: 

S5-57 march i Bonïteour».

T

AHTIKOR-LAURENCE
Enlève -promptement^

Cops Mmes r Durillons .
I sûr,,EfFICAC£,SAKS DOUltlid-

(H VEhTEPA8T0UTZS<Fi>n
POANCO PAR LA POSTC

IM;;

lier, ses demilfrères le docteur moiseMê* Mathilde. Marie-Adèle, puis

Aux fêtes de Terrebonne
Le grand banquet offert hier soir, 

aux citoyens de Terrebonne, à l’oc­
casion des fêtes du'deuxième cen­
tenaire, a été servi par la maison 
Dupuis Frères, de Montréal, sous la 
direction de M. Abel Bois.

Parmi Ses invités à la table d’hon- 
neur on remarquait M. Narcisse Du- 

ancien élève du collège Mas-

vson. président de la Raison Dupuis 
Frères, M, A.-J. Dugul, gérant géné­
ral de la maison Dupuis, M. le co­
lonel Piuze, préfet du pénitencier 
de Saint-Vincent de Paul, M. J.-E. 
Prévost, député de Terrebonne.

MM. les ministres L.-A. Tasche­
reau, J.-E.,Caron. Athanase. David, 
s’étaient excusés de n’avoir pu as­
sister au banquet.

Au cours de la journée, les vo­
lontaires dos gardes du pénitencier 
sont allés déposer une couronne au 
pied du monument des soldats de 
Terrebonne, tombés au feu durant 
la grande guerre.

Sacrement dans les rues de la pa­
roisse. M. te curé Comtois portail
l'ostensoir, assisté de M. le chanui- Conclusion
ne Hébert et de M. l'abbé Coursol-f •
les. Le reposnir avait été dressé • Maintenant', messieurs, que j’ai 
dans la cour du collège des Clercs j ^''1 passer sous vos veux les prin- 
de Saint-Viateur. cipuux faits qui concernent la fon-

Le grand banquet offert aux ci- da,‘on dc no,rt’ v’lle s" ,rHllsfor-
tovens a eu lieu a 7 heures ,i l. mation a ce jour, perinettez-moi dc , . . .. ,iqytns « eu lieu neures, nans K • ;r; d’BKnrd i,, H» plusieurs animaux destinés auxvieux moulin Masson, sur TUe Mas- »ci, « Buoru, u lonunuur m ,,rdjnc 7rtoinoioiw>« de Torontoson. sous la présidence de M E.-S ce,t* b,'ro,SSt’> ,'ou's LcPage, pre- .|!m1,ns f.ooiogiques m loronto. 

’Mathieu, maire dc Terrebonne. ' ' j n,icr «Mgneur et curé de Terrebon ! * --
ne. Nous devons aussi un some-j .

vieilles familles dont 
core parmi nous, 

se sont perpé*
M- ■•ules-bdouarri Prévost, député j'tanni toutes ces familles, saluons ma ' mù' 'vjna\la\\vo<,delapetUesrPv!ues 

d/ Tfp*îî?J}"e’ « répondu à la mii-| surtout celle de l’honorable Joseph et dt. villages ainsi que de grands
puté de l'Assomption-Montealm. a

PETIT AGENDA DU MONDE PROFESSIONNEL
On a “souvent besoin d'un plus “ferré" que soi"~dirait Lafontaine

A vocat

M le curé Comtois a proposé t* nir ému de ces vieille" 
santé du Pape et de l’Eglise, i., U. ! uJ nmn's vivent eneor 
P. NhIiui '«pondu en évoquant don, |cs v,.rtlls s, des souvenirs historiques. [J^s dans leu, " des

Inondation au Mexique
Mexico. 19 tS.P.A.) Par suite

Têt. Bureau : M»ln SIS*1 
Demiclle: CherfUr «401

Kupène Simard* b. a.,
IMMEUBLE "SAUVEGARDE" 

lî. Nelee-Bam» B«* Montre»!

Notaire Téléphone: Main 32»

Horace Lippe
Pionement» d'vrfent—

Règlements dr sufrr»»lan»—
VdmtntMmtlon <1* propriété*. »te.

Il, BLACK D'ARMES MOVTRKAL

Professeur «». ra» ontario k.

LrBlond de Brumath
Barheller de» Université» de France et Uva!

Offl'-ler dWcadémie - Auteur 
Préparation k l'élude de ls médecine, du rtrmt. 

de l'art dentaire, de la phamiflété et 
su* dtpWme* d'instituteur.

Notaire

répondu u la santé du roi. M. le 
maire Mathieu à In santé à la ville, 
et Me Antoine Chauvin, à la santé 
aux dames.

Voici l« discours dr M. Mathieu:

Masson, qui a su si noblement et si * territoires agricoles ont été inon 
généreusement seconder les efforts ;d,ts dans les Etats de Guanajuato.
du curé Théberge dans la fonda­
tion et le soutien du collège Mas­
son. qui a répandu les bienfaits rie 
la science, «le l’éducation et du plus 
pur patriotisme, non seulement sur

de Morelos et de Mexico. Un ne 
rapporte que trois pertes de vie 
mais il V a probablement plusieurs 
milliers de familles qui sont sans 
abri.

Msin IRS'*

Brian per & Bélanger
Prêts hypothécaire»

30 rue St-Jacques — Montréal

Economie?
(’e»*er d’annoncer pour économiser 
c’est »gir comme celui qai arrétersit 
as montre pour sauver du temps.

Professeur tu. uptewn 4»«j
U«ur« prép«r»t«4r» d» pr»f«»»e«r

Renr Savoie. I.C.LE.
Bachelier et ifience» »ppliq«é»*

Droit, Médecin». Phsimecir. Art Dentaire 
< our» claaalqut, commercial, leçon» pr.vén

«93 SHERBROOKE OUEST.
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SES'

Chronique de VA. C. J. C.
Organe du Comité régional de Montréal

Secrétariat, 681, rue Lagauchetière Est — Téléphone: Cherrier 5990.

MOT D’ORDRE DE LA SEMAINE: Présidents, 

soyez à la Brocquerie, dimanche prochain.

PRESIDENTS !
Dimanche prochain, à la villa La Brocquerie. à Boucherville, les pré­

sidents des cercles de la région de Montreal seront en réunion. La jour­
née débutera par une messe de communion et le reste du jour sera 
consacré à l'étude, l'étude qui précède l’action. Loin de la ville bruyante, 
dans un silence favorable à la réflexion, des idées seront scrutées, des 
projets, discutés, des mots d’ordre, émis, pour donner à TA. .1. ('.. dans 
le diocèse un ferme élan vers des réalisations plus généreuses.

La réunion annuelle des présidents prend déjà des allures de tradi­
tion, et ses fruits toujours plus nombreux, de même que l’accroissement 
constant de nos besoins, nous lui font souhaiter continuation et progrès. 
.Aüssi espérons-nous que tous nos présidents feront preuve rie ponctualité 
dimanche prochain.

* Jjc *
"La jeunesse est le temps des folies”, répète-t-on en guise de conso­

lation à la vue de la course frénétique de nos jeunes gens vers la jouis­
sance. Et, si les “vieux" l'absolvent, comment ne trouverait-elle pas d’ex­
cuses à ses péchés, cette jeunesse qui est sollicitée jusqu'à l'obsession par 
le plaisir aux infinis reflets, qu’on fait miroiter savamment sous ses yeux?

Le XXème siècle nous fait, à nous, les jeunes, de telles conditions que 
le devoir devient surhumain et le sacrifice, répugnant. C’est pourquoi la 
charité fond avec les coeurs qui la contenaient en germe; c’est pourquoi 
l’on se laisse glisser selon la pente de ses inclinations perverses, selon la 
mode, dans l’ignorance totale des tâches qui. nous réclament et des joies 
vivifiantes du devoir accompli. Voilà la génération de demain. ..

La vertu serait donc appelée à disparaître? Pas du tout, car il reste 
encore des hommes de bonne volonté et l’A. C. J. C. est heureuse de qua­
lifie ses membres comme tels. Mais, la simple bonne volonté est loin de 
suffire à arrêter l’oeuvre des champions du vice. “Les apôtres ne se com­
battent qu avec des apôtres ', et si le mal nous enserre toujours plus forte­
ment de ses tentacules, c’est que les apôtres sont insuffisants en qualité 
et en quantité! Comprenons-le donc: IL NOUS FAI T DES APOTRES! 
C est plus que jamais Je temps d’en préparer!

Agissons en facilitant à l’A, C. J. C. son oeuvre formatrice. Agissons, 
nous membres de cercles, sans perdre un seul instant de ce temps pré­
cieux qui nous échappe. Et nous, présidents, nous devons être un mo­
dèle digne de ! imitation de nos dirigés, dans ce noviciat à l’apostolat 
qu’est l’A. C. J. C. Notre vie doit être une preuve de la supériorité du 
programme piété, étude, action, bien compris, et intégralement vécu.

Pour le mieux comprendre, ce programme, nous l’étudierons ensem­
ble à La Brocquerie, dimanche prochain, où nous avons rendez-vous.

. Paul MAILLOUX,
^__________président de l’Union régionale.

A PIERRE
C'est avec raison que tu te plains 

d ê|fe seuJ : “Si j’avais quelqu'un 
pour m’encourager, me stimuler, 
m’aider, il me semble qu’ainsi je 
pourrais faire quoique chose”. Il est 
pfâliqutsment impossible pour un 
jeune homme d’essayef seul de 
changer son genre de vie. de sur­
monter sa nature rebelle de toute 
son habitude à ces grands et cons­
tants efforts que demande le travail 
inteüeclucil. de discipliner avec 
persévérance sa volonté, afin de 
marcher en catholique qui s'affirme 
vers le bel idéal tracé.

Un soir, il décide de mieux em­
ployer sa vie: au milieu de scs 
amusements futiles, il vient de sen- 
tirvvon inutilité d’une façon plus 
frappante qu’à l’ordinaire. Il s’en­
dort en faisant toutes sortes de 
beaux rêves, si beaux que c’est à 
faire pleurer d'attendrissement. Le 
lendemain, il refuse de sortir avec 
ses amis ift passe la soirée à cher­
cher la manière d'agir; après de 
longues heures de réflexion et de 
rêvasserie H adopte peut-être un 
plan. Alors, à demain, se dit-il,. 
Mais demain, survient des empê­
chements. c’est encore remis, et ses 
compagnons d’ennui ont le temps 
de n'entraîner aux distractions ha-(

Aux présidents

PROGRAMME DE DIMANCHE

A 8 hrs a.m. précises: Dé­
part en autobus de la Place 
d’Armes.

Messe de communion à l’ar­
rivée. Sermon par M. l'abbé 
E. Choquet. aumônier du cer­
cle Landry.

Déjeuner.
Séance d’étude: Les devoirs 

du président par L. Danis.
Discussion générale.
Dîner. x
Récréation.
Séance d’élude: Mots d’or­

dre de l'année.
Salut du Safnt-Sacremont.
Retour à Montréal pour le 

souper.
Le meilleur motif d'absence 

ne vaut pas une présence.

bituélles, lui faire oublier son bon 
mouvement. Un autre se décide 
aussi: brusquement il change sa 
manière de vivre et “donne un 
coup de collier”; mais ses élans 
n'ont pas de suite, il retourne à la 
médiocrité.

Il te faut des amis, non pas de 
ces supposés amis qui sont plutôt 
des ennuis de notre avancement in­
tellectuel et moral; nar leurs ins­
tances ils réussissent trop souvent 
a nous faire gaspiller notre temps, 
à nous entrver de là ttrtOMé et nous 
rendre ainsi plus difficile l’ascen­
sion vers les hauteurs plus nobles.

Il te faut donc do véritables amis 
qui par leur conduite et leurs paro- 
l's t’entraineront vers le bien, le 
beau, le grand; de véritables amis 
qui partageront tes rêves sérieux et 
tes ambitions louables, qui sauront 
t'aider de leurs expériences et t’en­
courager à aller de l’avant; de vé­
ritables amis 'mi. lorsque tu seras 
blessé aux pierres aigres de la rou­
te, difficile et poudreuse au point 
de départ, te consoleront et te don­
neront l’énergie de continuer. En­
tre dans les rangs de l’A.C.J.C. et tu 
trouveras plusieurs de tes amis.

Tu ne connais probablement pas 
cette association; peut-être même la 
connais-iu sous un mauvais jour? 
Beaucoup de gens en médisent. 
Pleins de leur suffisance ils aiment 
beaucoup la critiquer. Qu’ils se re­
gardent eux-mêmes quelque peu at­
tentivement, là, ils pourront satis­
faire leur mauvais plaisir, et avec 
fruit. D’autres, intelligents et sé­
rieux s’obstinent à ne pas vouloir 
la connaître, à la tenir dans l'oubli. 
Ceux-ci lui font peut-être plus de 
tort que les premiers, car ils pour­
raient lui rendre de grands services' 
s’ils la connaissaient et travaillaient 
pour elle.

On peut faire des reproches à 
certains membres, car il se «lisse 
des moulons noirs, comme •' art out 
ailleurs. Mais de là, attaquer l’esprit 
de l’A.C.J.C.! C’est dénoter un man­
que de jugement. s

L’oeuvre poursuivie par cette as­
sociation presse. Les dangers qui 
menacent notre race et notre reli­
gion, il ne faut pas se les cacher par 
un optimisme ignorant et béat. On 
veut ignorer que l’égoïste matéria­
lisme nous envahit à grands pas de 
vainqueur, on veut ignorer encore 
que l’indifférence religieuse régne­
ra bientôt sur un grand nombre de* 
nos compatriotes et même que l’an­
ticléricalisme méprisable viendra

Invitation pressante
Une invitation pressante 

est faite à ceux qui n’onf pas 
encore eu la chance de faire 
une retraite fermée cette an­
née, de se joindre aux mem­
bres du cercle La Haye, qui 
feront la leur le 6 octobre 
prochain à la Brocquerie,

On peut donner son nom 
au secrétariat régional, ch. 
5990, entre 11 heures a.m. et 
2 heures p.m., chaque jour. 
Qu’on se hate, il ne reste plus 
que quelques places de dis­
ponibles.

montrer sa face hideuse.
Si nous avons à faire face à ces 

maux c’est que notre pays pourrit 
comme un poisson. L’elite manque 
et il nous la faut pour combattre. 
Le but de FAé’E. J. C. c’est de la 
formeê. Esta vtr: elle veut donner 
à la société des hommes qui rejet­
tent “l’esprit d’arrivisme facile” ce 
désir de couler en paix une vie 
tranquille et inutile, des hommes 
qui disciplinent leur coeur, leur in­
telligence et leur âme pour réaliser 
un ideal, des hommes qui ont de sé­
rieuses convictions et font tout en 
sorte pour y conformer avec persé­
vérance leurs actes: des hommes de 
caractère.

Les moyens que l’Association de­
mande à scs membres d’employer 
sont la piété, l'étude et l’action. Elle 
ne demande pas une “piété de mi­
lieu, d'entrainement, faite exclusi­
vement de pratiques et d'habitudes 
ne donnant que des croyances va­
gues, un amour sans chaleur et des 
vertus sans racines, piété flasque, 
de routine”, mais une piété intérieu­
re qui fait comprendre que “les 
soi-disantes exigences” du catholi­
cisme sont à la mesure de nos for­
ces, une piété qui fait se recueillir 
et combàttre par l’intelligence, la 
volonté et la sensibilité, les mau­
vaises tendances aussi bien que les 
passions; non pas une piété qui ne 
norte qu*l demander, mais qui sait 
aussi «dorer, remercier, aimer for­
tement: une piété virile, base de 
tout le reste.

L’Association demande l’étude. 
Elle ne veut pas l’étude en dillettan- 
te, pour satisfaire la curiosité sui­
des questions ir”*:' aux membres, 
non plus une étude faite unique­
ment à la séance du cercle. Elle 
veut l’étude chaque jour, constam­
ment suivie à lif maison, l’étude sé­
rieuse, utile, recherchée dans le but 
de servir la race et le pavs.

L’Association demande l'action: 
que les membres s'entr’aident, s'en- 
couragent; que partout où ils se 
trouvent leurs paroles et leurs actes 
donnent l’exem’''» ou soient une op­
position au mal qui pourrait s’ac­
complir; qu’ils travaillent à secouer 
l’apathie, enlever des jeunes gens à 
la médiocrité, éclairer l’ignorance, 
etc.

Ne trouves-tu pas que ce pro­
gramme de l’A. C. J. C.. est beau? II 
répond à ton besoin; fais donc par­
tie d’un cercle au plus tôt. Et si lu 
veux comprendre l’oeuvre, tu aime­
ras l’Association et tu aideras à )ui 
faire du bien, tu voudras It dé­
vouer pour elle. Quand tu accom­
pliras son programme et que tu te 

assionneras pour le* dé/ouement. 
'A. C. J. C. t’aura formé.

Robert PHI LIE. 
du comiti régional.

f.

NOTES BREVES
La plupart de nos cercles ont 1e- 

pris leurs activités.
Pario-ut on veut faire une bonne 

année, une année de réalisation.
Si nous mettons de h vigueur, de 

l’enthousiasme, de la persévérance 
daas notre travail, les résultats es­
pérés seront certainement atteints.

Il faut être convaincu des avan­
tages personnels à retirer de l’A. 
C. J. C. pour suivre à la lettre son 
programme»

Etes-vous de tous les mouvements 
lancés par votre comité central? Li­
sez-vous fidèlement et intelligem­
ment le Semeur?

Prenez-vous une part active à la 
vie de votre région? Assistez-vous 
à TOUTES les réunions intercercles, 
congrès, etc. qu’organise votre co­
mité régional?

Que faites-vous à votre cercle? 
Etes-vous fidèles à vos engage­
ments? Comptez-vous pour UN?

Dans votre vie privée: faites-vous 
sincèrement de la piété, de l’étude 
et de l'action? *

Le membre idéal de notre Asso­
ciation doit répondre oui à toutes 
ces questions. Camarade! comment 
y réponds-tu toi-même?

Le programme de l'A. C. J. C. pa­
raît compliqué, mais en réalité, loin 
d’être encombrant, il facilite l'ac­
complissement intégral du devoir.

La première organisation régiona­
le en date sera la journée de. récol­
lection de nos présidents.

Elle aura lieu dimanche prochain. 
le 25 septembre, à la villa La Broc­
querie. à Boucherville.

Le président est Pâme de son 
cercle, il en est la tête. Présidents, 
vous êtes RESPONSABLES de votre

MAGASINS EATON
QU’EST-CE QU’UN

Complet

ooo.00 EN PRIX POUR LES 
MEILLEURES REPONSES

1er PRIX $250.00 
,2®me PRIX 100.00

5 PRIX 
15 PRIX

$25.00
10.00

75 PRIX de $5.00
Concours ouvert aux dames et messieurs

Ecrivez à votre manière et dans vptre langue, 
français ou anglais, ce que vous savez et ce que 
vous pensez des complets “Specified” BIRK- 
DALE.
Expliquez pourquoi les complets “Specified” 
BIRKDALE sont appelés “Specified”.
Pourquoi vous les choisiriez de préférence à 
d'autres complets au même prix ou à peu prés. 
Pourquoi ils sont durables.

Pourquoi ils font bien.

Pourquoi les tissus employés dans les complets 
Specified” BIRKDALE se distinguent par leur 

qualité et leurs dessins.

Comment vous savez que ces complets BIRK­
DALE sont d’une qualité exceptionnelle à 35.00.

REGLEMENTS DU CONCOURS
Les prix seront décernés suivant le mérite et la 
clarté des réponses.
Les réponses ne doivent pas excéder 200 mots. 
Les gagnants seront choisis par un comité indé­
pendant de juges dont les noms seront publiés 
en temps voulu. Les décisions des juges seront 
finales.
La Maison EATON se réserve le droit de publier 
tout article gagnant.
Les réponses devront arriver pour samedi, 22 
octobre, 1927.

Un seul prix sera accordé au même concurrent.
Il serait préférable d’envoyer vos réponses après 
un examen personnel des complets “Specified” 
BIRKDALE.
Adressez vos réponses:

“Concours “BIRKDALE’’
Ttayon de la confection pour homme, 2ème étage.

✓T. EATON Cî-,
Sa MONTft-JAk.

Tous ceu\ qui portent un complet de W.OO à 50.00 devraient voir les complets “Specified” BIRKDALE 
à 35.00 qui invitent à la comparaison avec les complets de prix plus élevés. Ne craignez 
pas de demander des détails sur ces complets — tout renseignement vous sera donné avec plaisir et vous 
ne serez pas importuné pour faire un choix. Voyez nos annonces — des renseignemenfs spéciaux 
seront donnés de temps à autre sur les complets “Specified BIRKDALE. Cela vous ;;era utile pour 
rédiger vos réponses.

BIRKDALE est le nom donné à un certain groupe de marchan­
dises pour hommes, toutes les séries de ce groupe, du complet 
aux chaussettes, étant à peu près de la même qualité, ce qui 
vous permet de choisir, pour votre habillement, des articles 

0 * d’une qualité se convenant mutuellement. Chaque série pré­
sente une variété pour tous les goûts.

CONFECTION POUR HOMMES—DEUXIEME ETAGE—RUE BTE-CATHERINE

T. EATON C°uLIMITED!
DE MONTREAL

li

groupe.
Pas UN SEUL président ne peut 

marquer une si belle occasion d'étu­
dier avec plus de soins les moyens 
à prendre pour conduire son cercle 
(scs camarades) au succès.

Nous avons actuellement trente- 
six cercles. Il nous faut trente-six 
présidents à Boucherville.

Le 28 septembre aura lieu la pre­
mière réunion intercercle de l'an­
née. Elle sera tenue chez nos amis 
du cercle Nazareth.

Les jeunes aveugles ont préparé 
un programme intéressant. Les 
deux sujets à l’é* -ont: “L.-A. 
David" et “L'aveugle et la société”.

Camarade, si tu veux retirer quel-1 
ques choses de ton passée dans 
nos rangs, il te faut être de ton cer­
cle, de ta région, de ton association.

C’est dur? Pas tant que si tu 
n’étais de rien du tout, SEUL, face 
à face avec TON DEVOIR.

Jean SECOt’LT ■

Convocations
CE SOIR:

De La Marnais: Réunion ré gu-1 
lière du cercle à 8 h. p.m.

Des Ormeaux: Réunion réguilère 
d’étud? à 8 h. 15 p.m. Sujets: Im­
pressions sur l’exposition mission­

naire de Joliette. par Guillaume Lé- 
tourneau, travail secondaire par 
Roger Pontbriand. Chronique du 
Semeur de juin, par Emile Labrit*.

iMndry: Réunion régulière d’étu­
de à 8 h. p.m.

Le Moyne: Réunion régulière
d’étude à 8 h. p.m. Rapport finan­
cier du dernier semestre par René 
Allard. Travail principal: L'A.C.J. 
C., son but, ses moyens, par Joseph 
Dansercau.

Sainte-Catherine: Réunion régu­
lière d’étude à 8 h. 15 p.m. Débat: 
Pour et contre le tourisme. Philip­
pe Ritehot et René Perrault.

Saint-Henri: Réunion spéciale à 
8 h. p.m.

Saint-Viateur: Réunion régulière 
d'étude à 8 h. 3(1 p.m. Chronique 
par Paul Bolduc, Essai de psycho­
logie, de l'immortalité, du cinéma 
actuel par Robert Philie, Travail 
secondaire par Jacques St-Amant. 
MERCREDI:

Comité régional: Réunion régu­
lière à 8 h. p.m.
VENDREDI

Comité central: Réunion regullL 
re à 8 h. p.m.
DIMANCHE

Saint-Henri: Réunion régulière 
d’étude à !) h. a.m.

Tous les présidents: Journée de 
récollection à la Brocquerie Bou­
cherville.

FeuilUton du “Devoir"

L’Héritage de Claire
par Mme Charles PERONNET

3g (Suite)
Et maintenant qu'-il avait en effet 

disparu, un grand frisson de crain­
te la secouait tout entière.

Certes l'orgueilleuse fille avait 
souvent murmuré contre le ciel, elle 
n'avait conservé de la religion que 
les pratiques indispensables; mais, 
à ce moment d’angoisse, la foi pro­
fonde de son enfance, l’héritage 
sacré de ses aïeux chrétiens, cette 
foi se réveilla ardemment dans son 
éme., et ce fut d’un coeur suppliant 
qu’elle cria vers Dieu :

— Seigneur, que tout arrive... 
que tout nous manque... que nos 
biens soient dissipés et notre or 
guetl humilié: mais que mon frère 
pi'eit point attenté à sa vie. qu’il ne

se soit point détourné de Vous à 
jamais!

Accablée par la douleur. Made­
moiselle Delphine était étendue à 
demi-défaitlante dans un fauteuil et 
Claire. nVxsant ni la quitter, ni lui 
parler, demeurait immobile à ses 
côtés, considérant machinalement 
cette grande chambre luxueuse 
qu’elle voyait pour la première fois.

Peut-être quelque Salvaire rallié 
aux idées nouvelles, l’avattdl jlidis 
arrangée suivant Je goût de son épo­
que, caf les meubles d’acajou mas­
sif, les ciselures de cuivre doré da­
taient du premier Empire. Claire 
considérait avec un intérêt d'artiste 
les consoles aux pieds fuselés, la 
pendule à colonne, ornée de bran­

ches de laurier, les tentures de da­
mas d'un violet tendre et passé, re­
levées de crépines d’or.

Malgré elle, et quelle* que fussent 
ses préoccupations au sujet de sa 
cousine, ses regards étaient invin­
ciblement attirés vers un petit se­
crétaire en marqueterie pincé* entre 
les doux fenêtres; la clé, d’un tra­
vail délicat, était sur la serAre et 
la jeune fille se demandait involon­
tairement si elle avait enfin devant 
les yeux les legs de son parrain.

Mais l'heure n'était pas aux ques­
tions oiseuses, l'état de Mademoisel­
le dtc Salvaire devenait presque 
alarmant. Elle avait enfoui .sa tète 
entre ses mains et de longs, longs 
soupirs pareils à des sanglots s’é­
chappaient de ses lèvres. Un treni- 
blenvent violent l'agitait. Claire, 
émue de pitié, s'appêtait à cher­
cher du secours pour calmer cette 
crise de nerfs qui se prolongeait.

I>a pendule égrena lentement 
nruf coups.

A ce bruit leger. Mademoiselle 
Delphine sursauta, fêle jetta autour 
d’Hie des regards égarés.

Quel!? heure est-il?
Neuf heures vient de sonner.
Quoi déjà! et je suis là à gé­

mir impuissante, lorsqu’il y aurait 
tant à faire peut-être. .. quand on 
pourrait encore... Donnez-moi mon 
chapeau. Claire, il faut que je cour­
re au télégraphe...

— Vous êtes trop souffrante en 
I ce moment, envoyez Mison, ou bien 
j’irai moi-même, si vous le désirez.

Mais sa cousine ne l’entendait 
même pas; elle se dirigea vers la 
porte en murmurant d’un nir an­
goissé:

- Trop tard, il sera trop tard. ...
Elle entra dans sa chambre, re­

vêtit scs vêtements de sortie et des­
cendit l’escalier en chancelant. 
Claire l'avait précédée et lui pré­
senta. lorsqu'elle fût arrivée au bas. 
une tasse de café et un peu de pain.

Essayez de manger, dit-elle 
avec douceur, vous serez plus forte.

Mademoiselle «le Salvaire tenta de 
porter le breuvage à ses lèvres; mais 
rile tremblait si fort, qu’elle dut 
s'y reprendre à plusieurs fois.

- Je ne mç croyais pas si faible, 
dit-elle aver mépris: me voilà deve-1 

nue une femmelette comme vous, 
Claire,

Laisscz-moi vous accompa­
gner, ma cousine, vous n'êtcs pas 
ass»* bien pour sortir srut«

— Folie! je n'ai besoin de person- 
« ( * *

Et, s’enveloppant de la mante 
noire qui la faisait paraître plus 
grande, plus imposante aussi. Made­
moiselle Delphine sortit sans un 
mot d’adieu. Demeurées seules la I 
jeune fille ef la servante se regar-j 
dèrent avec inquiétude.

C’est encore un des tours de ' 
M. le Marquis, dit Mison en hochant 
la télé, chaque fois qu'il parait, il 
laisse après lui le souci et le cha­
grin; mais cette fois-ci, c'est pire 
que tout... jamais Mademoiselle 
n’avait été dans un état pareil. 
Dieu garde! Momz'ellc Claire, j'ai 
bien peur que nous ne soyons pas 
au bout de nos peines.

Mademoiselle Delphine rentra 
deux heures après, pâle, hagarde, 
horriblement changée. D’un mot, 
elle expliqua qu’elle avait passé ce 
temps au bureau du télégraphe, es­
pérant recevoir une réponse aux 
dépêches qu’elle avait expédiées 
dans plusieurs directions. Elle 
n’ajoula pas à quel point elle était I 
inquiète du départ inopiné de Lu­
dovic; mais son trouble était un 
as eu,

La pauvre fille semblait si abat­

tue. si près de se trouver mal, que 
Claire en eut pitié.

Rermettez-moi de vous accom­
pagner dans votre chambre, dit-elle i 
en lui prenant la main; un peu de 
repos vous est indispensable: vous 
paraissez complètement épuisée.

Non, non, pas de repos pour 
moi, plus jamais.

Et de nouveau, elle fut secoué»; i 
par un violent tremblement.

Vous voyez bien que vous avez 
la fièvre; venez vous étendre pen­
dant quelques heures, vous serez 
plus à même de reprendri' vos af­
faires.

— Je ne veux pas dormir, il pour­
rait arriver Sm télégramme pendant 
ce temps. > ....

Eh biçVi! je resterai en bas à 
: guetter le f facteur, et s'il xe pré­
sente, je vwus pprtcrni aussitôt ce 
qu’il aura «tonné pour vous.

Vous tne le promettez?., Je 
monte un instant alors; j’ai passe 
une nuit blanche, nia pauvre tête 
se fend,

Claire veilla à ce qu’elle se cou­
chât, lui fit boire du tilleul, ferma 
les volets et Se retira en assurant a 
sa cousine qu’elle l’avertirait du i 
moindre incident.

En conséquence, elle s'établit

dans le vestibule et attendit avec 
une ardeur singulière ce message 
qui n’arrivait pas et qui semblait 
si pressant, Elle déjeuna seule dans 
la grande salle, un peu impression­
née par sa solitude qui contrastait 
si vivement avec le repas animé de 
la veille. Involontairement, elle se 
demandait ce qui avait pu se pa»- 
ser, nourquoi Ludovic s’était enfui, 
et quel nouveau chagrin menaçait 
par lui sa famille. Il devait être *er- 
riblc, si l’on en croyait les angois­
ses de Mademoiselle Delphine.

L'après-midi fut lugubre, Claire 
n'osant quitter son poste; on n'en­
tendait d'autre bruit dans relie 
grande maison que le pas traînant 
de Mison, et le grincement triste 
des girouettes, le vent s’étant remis 
à souffler.

Enfin, vers le soir, on heurta vio­
lemment à la porte d’entrée, la vieil­
le servante se précipita. Claii • l.i 
suivit émue; mais tout à coup, le* 
précédant toutes les deux, elles vi- 

I rent passer en courant Mademoisel- 
' le de Salvaire. Sa faiblesse, son 
! abatteinenl avait disparu, on eût «lit 
; une ntjlre personne, tant elle était 
transformée. Bouge, les yeux bril- 
lanls «die tir:i c'îe-nièuie G verrou. 
Oh! qu’v avnit-il derrière celte p«>r- ' 
le. .. le désespoir ou le salut?. .

(à suivre) J ,
te Jmirnit c*t nnpnmr •«■« s... , ..P

rue Notrr-Pnm* F.*t (» r>«
ITMPRIMERIE POPI I-AUIE. i* 
him« limite». «îRonr.rx urujr ,Rr.
• MmlnU«p«Otu Cl serrMttre.
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE 

DES VIVRES
Le tableau suivant indique les 

•rrivages à Montréal d’oeufs, dé 
beurre et de frutnaRe pour la se­
maine dernière, avec comparaison 
à ceux de la semaine précédente 
et à la même semaine de l’an der­
nier:

Semaine finissant 
1927 192(1

17 10 1H
SEPTEMBRE

Oeufs, caisses 9,070 8,540 9,140 
Beurre, bottes 7.402 6,885 13,001 
Fromafie, mies 4r>,7S3 42,389 00,071 

Les arrivages du 1er mai à date 
sont comme suit :

1927 1920
Oeufs .................... 210,098 2,"t4,2.V2
Beurre......... .............. 217,801 341.320
Fromage ............. 799,551 1.072,107

LE MARCHÉ DES OBLIGATIONS
Le service de la statistique tie la maison 

communique le relevé suivant des émissions 
da :

Déjà inscrits
Si....................$..........................
............... .. 70,900,500

33.908 170
92.507. 000
92.507, 800

Etal 
Provinces 
\l unicipalités 
Chemins tie fer 
Sociétés

René-T. Leclerc nous 
d’obligations au Cana-

Distributioii géographique 
Vendus au Canada (*180,422,810 

aux K.-l\ 113,119.000
371,000 

21.735,000 

*22.100.000 .*277.430 170 *299,542,470

LIÏS PRIX 01' 
FARINE

liROS

Salon parisien <Ie
la machine agricole

le haut patronage du minis- 
’agriculture, un septième sa­
la Machine agricole organi­
te concours cl sous la ros-

Le marché est sans changement, 
mais les cours sont plus fermes, ce
matin.

soil; les prix, cotés par la mai­
son Klzébert Turgeon pour la fa­
rine et les engrais alimentaires.

Par baril, 2 sacs:
Première patente . ...
Deuxième patente . . . . ............  $7.60
Forte à boulanger .. ............. $7.40
Farine â pâtisserie .. ............ $6.70

Le marche est ferme et sans
changement. U y a une bonne de­
mande.
Gru blanc, tonne.......... .......... $43.25
Gru rouge, la tonne .. .......... $36.25
Son, la tonne ............... .......... $32.2.5
Farine d’avoine roulée, 90 Ibs $4.20
Farine d’avoine roulée, 80 Ibs $3.80

Sous 
tre de 1 
Ion ite 
sé avec 
ponsah
Exposants île Machines et d’Outil- 
lage agricole ,, aura lieu à Paris, au 
Parc des Expositions, Porte tic Ver­
sailles, du 21 au 29 janvier 1928.

Conume les salons précédents, 
cette exposition est réservée aux 
machines, appareils et instruments 
à destination nettement agricole, 
viticole, horticole ou forestière.

Une foire nationale de semences 
sera annexée à cette manifestation.

Le comité d’organisation du Sa­
lon de la Machine Agricole adresse­
ra aux intéressés, sur leur deman­
de, les règlements et formulés d'ad­
hésion.

La liste des inscriptions sera ir­
révocablement close It 
prochain.

LA MATINEE I
A LA BOURSE!

— - i.
LES VEDETTES INDl'STRTELLES i 

S’ALOI 'RDISSEN I. MAIS RECl ! 
PER EN T i NK PARTIE DE j 
LEERS PERTES.

BEURRE ET FROMAGE

Il n’.v a pas de changement sur le 
marché du beurre. Le marché est 
très ferme, quoique la demande soit 
un peu restreinte.

Le marché du fromage est très 
ferme; le marché d'exportation est 
tranquille. On annonce une hausse 
d’un sou pour le fromage fort.

(Prix de gros de la maison Gunn, 
Langlois & Lie)

Ueurre:
De crémerie.
De crémerie,
De cuisine .....................................

Fromage:
Québec, doux, meule 20 Ibs.
Québec, doux, au morceau. . 
Canadien fort, mie de 80 Ibs 
Canadien fort, au morceau ,
Kraft, boite de 5 Ibs........
Kraft, boîte de 1 ib..................
Oka ...................................................

Dans l’ensemble, du moins pour 
le;, vedettes de la semaine dernière, | 

| les cours étaient assez fermes à l'on- ; 
| verture, puis ils s'alourdirent de j 
plusieurs points au milieu tic la I 

j séance, pour récupérer une partiel 
j de leurs pertes avant la fermeture. | 
! Le -“Canada Cement" a débute | 
I avec une perte d’un demi-point aj 
j 243 1-2, puis il a fléchi à 241, se re-1 
j levant en fermeture à 242, soit une I 
perte nette de deux pbints. Le "Stec! 

),t.f Canada” a débuté avec une per- 
j te de (ItMx points à 182 1-2, a avan- 

15 octobre I' é à 18t d'où il s'est alourdi à 178,1 
sc relevant à 183 en fermeture. Le ! 

j "Dominion Bridge" cotait à Pouver- ■
Meilleurs profits ■ cr.. .i*»o ..i..,.......... >i,■ >1 | s est affaisse a 2.18. clôturant a 24,1

de (,3'iadiail W ollens 1 -2. l,e "Dominion Glass" accusait:

en boites ............  40s,
en blocs ............... 41s.
.............. .................. » 33s.

22s.
23s.
26s.
27s.
34s.
36s.
37s.

OEUFS

Le marché des oeufs est ferme et 
sans changement si ce n’est que les 
‘‘premiers’’ et les "seconds” frais 
ont subi une baisse de 2 sous. 11 v 
a une très bonne demande et les 
oeufs strictement frais sont exces­
sivement rares.

Le rnpuflt annuel de la Cana­
dian IVotiMl,, Limited, pour l’ex­
ercice financier clos le 39 juin, est 
le meilleur depuis cinq ans, Cepen­
dant. le président déclare qu’il au­
rait fallu une somme additionnelle 
fie *39,900 pour une dépréciation 
adéquate sur tes bâtisses et la ma­
chinerie. Le, capital d’exploitation 
accuse une légère amélioration, et 
on note une forte augmentation des 
réserves.

Voici les chiffres comparés du 
compte de profits et pertes pour 
les deux dernières années:

1926-27 1925-26
Bénéfices d’exploi­

tation ........... $162,342 *121,837
Loyers .................... 85Ü 1.206

• _____________________
Total ...............
Intérêt .............

$163,192 $123.943 
17,292 13.284

Résidu
Rachat d’actions

$145,900 $109.759 
43,989

Résidu .................. $101,920
Réserve mauvaises

dettes .............. 5,000

22,733

87,026

Résidu ..........
Dépréciation

$96,920
77,123

87,026
231113

(Prix fournis 
Limoges & Lie.

Oeufs frais;

par ta maison Z.

Cbanteelerc ............... ................. 58s.
Extras ........................... ................. 5ns.
Premiers ......................... ................. 47s.
Seconds ........................ ........ 40s.

Oeufs d'entrrpflt:

Extras ...............................
Premiers ........................ ................... 42s.
Seconds ...................... .

POMMES DE TERRE

(Prix fournrs par ta maison 
.4. Lalonde)

Le marché est plus ferme et les 
prix sont montés surtout pour les 
patates du district de Montréal.

Le gros paie $1.35. en sacs de 
80 livres, pour les patates blanche* 
du district; eux ditaillaijls on ies 
vend $1.40. Les patates du Nou­
veau-Brunswick coûtent au gros, 
prises au wagon, $1.10 les 90 livres: 
aux détaillants on les vend $1.20 
en sacs de *0 livres.

Montreal Curb Market
Les cours se sont améliorés à la 

séance de samedi, quoique la plu­
part des stocks n’aient subi que des 
changements fractionnaires. “Bri­
tish American Oil", le titre le plus 
actif, a clôturé à 30 avec un gain de 
3-4 de point. Parmi les actions mi- ■ 
nières, le marché a été plus actif, et 
"Amulet" a encore avancé de 13 cts, 
clôturant à $6.15.

Voici la cote de l'offre et de la 
demande, à la fermeture de samedi, 
fournie par "Johnston and Ward": j 

sERVit i-s m eues

Solde • 86a-913

Rrcrttes ferroviaires
Les recettes brutes du chemin 

de fer National, v compris le Cen­
tral Vermont Railway, mais à l’ex­
clusion des lignes canadiennes a 
l’est de Lévis et de Diamond Junc­
tion, pour la semaine finissant le 
14 septembre 1927, se chiffrent par 
*4,487,715, comparativement à $4,- 
891,717 pour la même semaine de 
1926, soil une diminution de $44,- 
00.3 ou de 1 p.e.
’ Les recettes^ brutes du Pacifique 
Canadien, du 7 au 14 septembre, se 
chiffrent par $3,557,000, à rappro­
cher de $3,822,000 ixmr la même 
semaine de l’an dernier, soit une 
diminution de $265,000.

La récolte de blé
D’après le Manitoba Free Press, 

le rendement de la récolte de blé 
des trois provinces de la Prairie 
sera de 424,318.135, soit «huit mil­
lions de boisseaux en moins que 
dans le rapport du gouvernement 
oublie lundi. Les prévisions de la 
Free Pçesx pour les autres céréales 
sont comme suit : avoine. 280,300,- 
433; orge, 82.713,009; seigle, 14,879,- 

1980: lin. 3.761.399. Comparative- 
j ment aux chiffres du rapport du 
: rapport du gouvernement, c’est une 
diminution de 52,000,000 de bois- 

! seaux pour l'a coin, une augmenta­
tion de 5,000.000 millions de bois- 

I seaux pour l'orge, une diminution 
, de 836,320 boisseaux pour le seigle, 
jet de 1.200.000 boisseaux pour le 

in.

un gain de quelques fractions de i 
point à l'ouverture à 134 3-8, mais il ! 
s’est alourdi a i28 1-2, pour clôtu­
rer à 134 1-2. Même mouvement: 
avec le "Dominipn Textile” qui a j 
débuté à 128 3-4, a fléchi' à 126 et 
a cdôturé à 127, une perte nette | 
d’un point et demi.

Le Rrazilian a imité les vedettes1 
industrielles. Il débute sans change- : 
ment à 194. s'alourdit à 188 1-2 et se1 
relève à 192. Le Montreal Power 
était ferme dans le voisinage de j 
93 1-4. Le Quebec Power n’a pas i 
bougé à 77, sans changement. Le I 
Shawiniyan s’est effrité do quelques j 
fractions de point à 91 1-2.

Au compartiment des pâles el pa­
piers, il convient de signaler la te­
nue du Laurentide qui s’est haussé 
de plus de 3 points à 104 1-4. L’ac­
tion Wayagamack a débuté avec un 
gain d’un point qu'elle a ensuite 
perdu.

Voici un relevé des ventes de la 
matinée fourni par la maison L.-G. 
Beaubien:

BOURSE DE MO.VTRbAt,
VENTES

DE 10 A 11 H. S.M.
MtvrrtA Ornin Prf. à 92 45_ à 92. .
A^b^stos commun, îo à 9fv\ t.i à 96»* *o a
liVu TrJcphinc, 2S à tS2l« 25 à 185 2 È 

1*2 109 à 182 25 9 185 25 It OU 99 9 1S4 25 a 
184 15 à 184 15 9 184 2G 9 184 25 9 1835*! 
25 à 183 23 à 183 190 9 183.

Bell droits, 100 9 'U, Kl 9 2i à 91« 21

Emission supplimenlalr*

Gatineau Power Company
Obligations 1ère Hypothèque 5%—1956
Capital et intérêts semestriels (juin et décembre) 

payables au Canada et aux Etats-Unis.

Titres de $500 et $1,000—au porteur ou nominatifs.

Filiale de l’International Paper Company, la 
Gatineau Power Company a dû modifier son pro­
gramme initial de développement. En raison de 
la demande sans cesse accrue, elle a porté de 
397,500 hp. à 443,500 hp. la puissance de ses 
usines, ce qui a entraîné une émission d’obligations 
supplémentaire.
Ces obligations comportent une 1ère hypot|Éjji

Ccllp;
_Jue

sur tous les biens présents et futurs de la Cc^ipa- 
gnie et ont priorité sur $12,500,000 d’obligations 
6e; - 1941, sur $25,000,000 de capital privilégié 
et sur 500,000 actions de capital ordinaire. Ce 
dernier a une valeur marchande de plus de 
$30,000.000.

Lorsque les travaux en cours seront terminés, on 
évalue les bénéfices nets annuels \à au delà de 
$6,000,000 soit plus de 2 U' fois les intérêts sur 
les $43,500,000 d’obligations 1ère hypothèque.

L’International Paper Company est le plus 
puissant producteur de papier à journal au monde% 
et l’un des plus riches détenteurs de forces hydrau­
liques de l’Amérique du Nord.

Prix: 97.50 et l’intérêt - pour rapporter plus de 5.16%

Disponibilité des titres vers le 5 octobre.

ueuEie
iMcotN^on£c

MONT iéÀU 
144), ru*

qliÉBtC
ï«, rue Salr.t-Pterr*

«H V- «r WW

490

Can. North. Pou. C.oi'p. î.bt. .. 
Can. North. Pov. Cort*. Pvt ...
East Kootonoy Prf................
Ill Port or prf.
11), Pow, ami bight Corp. Prf.
Inter. Utilities ( A ..........
Inter. Utilities C. B.................
Mnn. Power Co .........
Ottawa and Hull Pow. Co Prf. 
Power Corp. of Canada prf.. 
Power Corp of Canada Prf. 
Sojlh. Canada power Prf .
$1 Maurice Pow. Co, Ltd 
Unled Securities Ltd. Prf

INDUSTRIELS
Attendu Engines Ltd................
Beldtng Corticelll .................
British American Oil ............
Brading Breweries Ltd ........
t.rn. brew Corp.......................
Cosgrave Brew rr> . .............
Don). Eng. Works Ltd ........
Dorn Stores Ltd.......................
Pryden Paper ........................
Eastern Dairies ........................
Ooodhrrham and Worts ......
Hiram Walker ...............
Imperial Oil ......................... j j
Imperial Tobacco ............... j
Inter. Nickel .........................j,
Inter. Petroleum ..............  j
Pagc-Hersey Ltd ...............
Page-Hersey Ltd Prf............... ]
Seagra m ..........................     ,
St. La». Paper Mills Ltd ...!

OBUUATlONS
Bell Tel. 3 tW3 .............
C. N. P. Corn, tt! mil 
C. p. B. s 19:11 .
c. p. n. uj, 1944
Con. Steamships .', 1943 .......
Duke Price ti l.tftii
E). Knot. Pow . T 1942 ...............
Howard Smllh 7 1911 .........
Laur. Power 5' , 1919
L. Sun. Paper 9 1941 ............
Ran Power 1931 ................
Ott. and Hull » ow, i „ ti v.uh 
Ottawa River Pow. ic, 1933.
Price Bros. 3 1913 ’........ .
South Can. Pow. ]tvi.l .,, j
Spanish River k |9i( ..........
gt. law. Pap, f»«, ifl.’.r,
St. Msur. Pow. fltj J9S3 ........
Standard i !,i> Pro.-Ii ,■ u ,, mr.> 
Windsor Hotel 8’* 1943 
V Inn. Elec. 6 19%4 ...................

offre Deux 
89
96 99

971,
99
99

9’s
6:,»,
50S
97
5P»

103

195

13
74
29%
2'S

9fc*
190
80'j
43
ifit.j
54'.,
53

8*4
fit'll
31

t tit) l,
33»,

103
1Ü1 1 4
iet
97
95

11.4'., 
103 '

44
98
51
548*

165

16

30

25
10

13',,

53»,
9

07
3U,
8I)1*
23 c.

101 \

Emprunt rie la
Commission scolaire

La Commission des Ecoles catho- 
liqu s .le Montréal, annonce» ta Ga­
zette de Québec, demande des sou- 
mi.ssions pour un emprunt de $2,- 
200.000, 5 pour cent, Tô ans. La 
cnmmission reeevin des soumis-

ons iusqu’au 4 octobre.
—l»tii«<t g».

Excellent rapport
de Power Corporation

Le deuxieme rapport annml de 
Power Corporation of Canada Ltd, 
pour j’excrcice financier clos le 30 
juin, indique une grosse augmenta­
tion des revenus de la compagnie, 
qui a Te contrôle de plusieurs en- 
lreprises hydrn-electrimies du Ta­
il ad a.

Les_ bénéfices tiruts se chiffrent 
par *791»,633. à rapproehtr de $324,- 
477 pour l’année précédente. Lrs 
bénéfices nets ressortent à $661,452, 
nu lieu de $246.836 pour la pre­
mière aniiie. Ai res la répartition 
de $444,313 en dividendes sur l:s 
actions privilégiées, ji reste un sol- 
d’ de $100,032. T.n tcnfinl compte 
(’es rajustements nécessaires, la 
compagnie a rè'ili' '■ un p. u plus de 

s'.ir l'rrtion urdir.iHi/o,

6 9», 19 6 d'4 70 à 90 19 s 9L 
Hnixlllan, 23 a 194 » à 194 7 ) is 191 25 à 

,194 50 » 194 25 0 191.100 à 193Çi 25 à 193*4 
10 0 193*4 50 0 193*4 25 fl 193** ’& â 1935* lu
à 193', 7) A 193'* 25 A 193If* A 193X* 50
à 193G 50 a 193'.., 50 A 1934, 50 A 190V* 50
à 193'j 25 A 193', 50 A 19.3** 100 A 193H 30
a 19,3'.* 50 à 1934j 50 A 193tj.

BrrmWMon. 2.5 à 41 25 à 41 403 t 41.
( ann la Onicnt, 100 A 2431d 25 ,4 242 2." 

n 2(2 40 A 242'.*.
( inad.an Bronze 25 A <9U, oo à 4446*. 
CanasUan ImiiMtrlal 3 'ihi'l, 100 A 3/Vj 25 

A 374-, 10O A 374, 50 A r-j 25 à 374i 30 à 
37\ 25 A 37’., 10O A 37’-, S., a 37', 15 A 374,, 
110 A 37>* .55 A 374^ 15.5 a 37'), 2., a 374.. 2.----- j

A

0 A 3,4, i, .* 3,V,

A 233 50 à 235 2540
a 374-1 50 à 37 N 
374,.

r.ons, SnwHIng.
235 25 A 235.

IVxnlnlen Brlidgr, 23 A 244 23 24» 25 A
241'* 50 A 2114, 2.-, A 2414, 25 t 244't* 40 A
2444* 25 A 211'* 30 A 2(44* 2., * 24441 25 a

J|4* 10 a 244 4* 25 A 21444, 10" A 2 D 23 à
21'. 25 A 2(4', 25 A 244>, 70 i 241'*- 30 A
211.

Dominion fflaw, 25 A 134% 25 A LUI* 23
.« 1.(1% 25 A 131*4 25 A LU 25 n 134% 25 A
iin% 25 A 134% 100 A 134% XI A 134% 101 
A 131% 2.5 A 131% 20 A 131% 25 a 134%'50 A 
131%.

Dominion TextWf, 4*5 A 128% 100 a 128% 
■100 A 128% 100 A 198% 2., S 128% 100 A 
,128% 100 A 128'*

LuirenlWlc Power, 25 A 101', 25 A 102 2 
H 192 50 A 102 175 A 102 25 a 102 25 à 102
2.5 A 10 3100 A 102 25 A 1024* 5" A 192 23 à
10f> 90 A 102.

Mhvspv Harris, 85 A 37 23 a 80% 25 4 37
3S5 A 37 Tf à 37 25 .A 37 ! AO .1 37 33 A 37 25à 
X.

Montre;vl Pl*owcr, 30 A 034* y, A 33', g-, a 
ccn, 70 A 93% 100 A 93 50 .5 93.

\stlonal Brrw-crlcs, 25 A "9 30 A 794* 90 
A -94* 40 n 79%.

Ogilvie Mining. 2,3 A 328.
Oviobec Pow-or nmivrnu, '270 A 77 30 A 7”.
Shawinlgni), 25 A 02 50 A 92 100 g 32 30 à 

92 75 A 92 10 A 92 34 A >».» 25 il 91W « à 
1*14, 25 A 91 >, 20 A 91', 45 a 911, 10 S 91><.

Strrl rvf Canada, 25 A 182% 23 A 188 25 A 
181 30 A 184 25 A'1*4 35 A 184 2.5 u 184 2.7 A 
191 2.7 A PU 2.7 A 183', 27 1 ,83 27 A 184.

BANQUIER

Royale, 24 A 318 12 A 318 15 a 319 S A 319.
Montera!, 27 A 34O 2.7 A 340
Com merer, 25 A 3R5.

MONTREAL CVIU* MARKET
Amuplrt, 23 A 680 28 A 08o 3"0 A 690 28 

A 1580 500 A 09.3 10O A 605 .300 A 095 400 A >'03 
300 A f9.7 .300 A 000 2.7 A 690 20 A 090 25 A 
0,70 200 A 0.30.

Area Mines. 1000 A 85 100,1 ) 8.7.
Argonaut. 100 A 48 27 A 1a% vjOO A 4SI* 

Iflil A 48'* 100 A 48’* 200 a i3 201 A 4P.
BrlMs.1i Ainerican nil, 1.7 à :I0 25 n 3(1 55 

A 30 27 A 30% 70 3 1 % 23 A 30», 100 A 30
50 A 30 25 A 30 10 A WV, 5 A (i*î 3 A SO 4,
ion A 304* 27 a 30% 77 5, 30% *3 A Ifl'-i 3.5 A
304A 15 A 304* ., 30% 11 à 30% 10 A 50%
75 A ?fl% 20(fA 40% il , 3'% 1' A <0% 00 
a .34, ,3 A 30 5 a St», 200 A 30 20 A 30% tfp à 
30 25 A 30 '00 a ,|0 a ;w 100 A 30 8.3 A 30 
S3 A 30.

Canada Moiling. 25 A SJ A# A 32 25 A 32

Gatineau Power Company
Obligations • or, première hypothèque 

5% série, échéance 1956

Prixt om et intérêt 
pour rapporter plus 4e

Circulatre sur demands

HANSON BROS.
Fondée 1883

4’o(»ur« de Placement 
160, rue St-Jacques, Montréal 

Main 8071
Toronto Ottawa

*20 A 32 10 A 32 * a 52', ’«il A 32%. 
(Visgrave, 50 A 19 *5 A 17 77 A pi 25 A 
Dupny, 25 A (H% uO A «l'i ;o,5 ,,6

11 123 A 13 
5 mi A 13.40.

•S * 7 % ll'fr A
» U 25 à 74 5 a 54

1 A 71 7,5 A .71 .7 rt 54. 
100 A or T A 0* .70 

» 07 .7 A lit y 67

S')

Hnrs-ir Mining,
13.40 25 A 13 12,. I 13 

Iniprrl.l1 O >. 50 »
.53% 26 A 51 27 n (
10 A 54 .7 A 54 ,70 51

Intrrimt'tma! Nirk 
A 07 10 A 67 25 A 67 
2.5 A 07 10 A 07 5 07 i'tO
50 A 00%.

Intrrr. ) tlonat Piiwrr, p» à 
A 28 7.3 A 29 3 A 28% 21 .» 4 ,

la»Mil (JnneUrc 2000 a 18 ' On ,
18 25 18 'A,'. A 19 (.500 A (0.

Pewrr ( nrp. 20 A 51% 2.7 A .74% 2» A 71 
25 A 71% .5 A .71% 25 A 31 25 A 54 25 A .‘.l 
A 51 27 A 51.

Vnramlas, 2.7 A 2150. ■
Pngr Hrrsry 1*1.1. 2.7 A 79L, 50 a 79%.
■Xi'Kgrnin, 2'. A 2,7 05 a 21 A 24 100 A

35 A 21 5 A 24 10 A 21 10 il 21 25 A 23% 
a 21 30 A 21 <0 a 21 10 A 23%

Hiram Wg’.krr. 25 A .‘.7 1,7 A 57 25 A .35

'. * j loo » r.o%
i'%. 2 a 29 50

13 15"0 A| 
I

UNITED SECURITIES LIMITED
------ - *

Dividende sur actions 
privilégiées

AVIS «lt par 1rs présrntrs donnf qu’un 
dividende d'un et demi pour cent (1 4ai“4> 
sur le esDltgl-ertions prlellOglé arqulttd de 
la "UnlteS Serurltiee Limited", a été déclaré 
pour le trimestre se terminant le 10 sep­
tembre, payable le 1er octobre 1927 ans 
aetlonnaires inscrits A la clôture des opé­
rations, le 23 septembre 1927.

P«r ordre du ConseL
' JAMES WILSON.

Secrétaire-trésorier.
Montréal, 17 septembre 1*27.

A 189% .70 A 189% 25 A 139'., 50 A 189 25 A | 
189 75 A 189 75 A 189% 2.5 A 189% 50 A '89% 
,50 A 189% .70 A 189% 120 A 189% 75 A 189', 
2.7 A 189'* 25 A 1894* 2.7 A 190% 2.7 A 190% 
23 A 190’, 25 A 1904, 30 A 191'* 25 A 1914, 
27 A 1914* IM! a 1914, 50 A 191% 125 A 191% 
100 A 191% 30 A 191% 70 A 101% 100 A DM
50 A 191 60 A 191 50 A 191 25 A 191 25 A 191
100 A 191 25 A 19! 25 A IDO'* 25 A 191 95 A 
191 25 A Î9i1 25 A 191 70 A 191 25 A 19! 70 A 
191 10(1 A 191 100 A 191 20" a 191 27. a 191. 

Brcnnp'.on, 100 A 41 200 A 11 50 A 41. 
Cnnnaa Ornent, 100 A 243'-, 2.3 A 242 25 

A 212 25 A 212 10 a 242% 35 A 241 95 A 241
95 A 2414, 26 A 2414**23 A 241', «0 A 24,14;

Cnnada Cotons. .50 A 120 
Canadian Bronze. 3.3 A (0% 100 A 49VA 100 

A 49 25 A 43% .390 A 43%.
Canadian Industrial Vledhol, 30 A 375 25 

a 37.5 3.7 A 375 7.7 A 375 100 A 376 15 A 37.7 
10 A 375 50 A 375 50 A 375 Z7 a 375 100 a 
375 100 A 37.7 .70 A 375 55 A 375 100 A 375 100 
A 375 .30 A 37.3 55 A S75 25 A 375 45 A 375 10 
a 37'* 23 A 37% 50 A 374, 2.7 A .374* IO0 A 
37% 200 a 37% 30 A 371*.

Canal lian Wollen, 30 A 80. 
tons. Vm Kl ting, 10 A 233 .50 A 235 27 A 

2.37 23 A 235 75 A 2.33 100 » 238

Les prix à débattre.

On achèterait
les obligations suivantes:

5 %
5 u %

7
6

fi'

6
5

2 L

%

Algonia Steel 1862 
Cie Générale du Port 
de Chicoutimi 
Ciment National 
et G L G Baillargcon 
Express
Regent Knitting
Mills
Brasserie Frontenac 
Dominion Iron te­
sted 1929 et 39 
Lamontagne Ltd.

CASIER POSTAL 158
MONTREAL

J-H. MARCOTTE 
RENE GERMAIN

J-EUG. LAJOIE 
L-J. LACOSTE

ont l'honneur d'annoncer 
qu’ils ont fondé la

Société Générale be finance,
banquiers en ©üligationô Sue.

Suite 310.
97, rue St-Jacques 

Montréal 
Tél, : Harbour 5168-9

Représentant A Québec: 
ERNEST LABRECQUE 

93, rue St-Pierre

Représentant à Trois-Rivières: 
EMILE HALIN 
14, rue Royale

Cartes Professionnelles et Cartes d’Affaires
AVOCATS

Aldéric Blain, L.L.Ja.
Jean Faatcux,

BLAIN & FAUTEÙX
AVOCATS

îmm. Duluth, chambre 21, Main 322* 
50, rue Notre-Dame ouest Montréal

COMPTABLES

Vanier & Vanier
AVOCATS

Anatole Vanier, 
Tél. Harre 2841

Guy Vanier,
97 Saint-Jacques

LARUE & TRUDEL
Comptables agréés—Chartered Accourt 
i’ *"? Rue, C.A. Eugène Trudel.
.L-Wdfrid Boulet,C.A. Maurice Chartré, 
Maurice Samson, C.A. Emile BecuTah. 

Daeid Rohillard. C.A.
LaRL’E. TRUDEL & l’ICHER 

Syndics et Liquidateurs 
QUEBEC MONTH]

j Jacques Cartier, L.L..L. Tél. Lune. 7513 
; Jean Victor Cartier. L-L.,1*. 
j L.-J. Barrel», I,.L.,B.
J J.-Eug. Rivard. L.L..L.
! Cartier, Bareelo et Rivarcl |

AVOCATS
Chambre 70?a. Immeuble “Poorer”

‘ 93, rue Craig ouest - - Montréal

St GERMAIN. GUERIN*RAYMOND
AVOCATS

Tél. Main 5154 30. rue St-.JacqucJ
F. St-Oermain. L.L..L. L. (iuérin. L.L..L. 

P. Panet-Raymond, L.L..U.

P.-A. GAGNON
Comptables agréés—Chartered Accountant»

Chambre 308
Edifice "Montreal Trust”

11 Place d’Armes Tél. Main 4913

MAURICE DUPRE, LL. LC. R.
AVOCAT ET PROCUREUR

de l'Etude
Fitspatrirk, Dupré, Uagnon et Parent

Immeuble Morin
111, COTE DK L A MONTAGNE. 

Téléphones: 212 et 213
QUEBEC

Main TA&f ' es », v,, r ;* ' '* ” * »
ANTONIO ALLARD

AVOCAT ET PHOCUREUB
50. Notre-Dame ouest Montréal

7 -Bureau diî soir :
6138 St-Denia - - Calumet S214-J

T %

REUKURS ET REGLEURS

RELIEURS & REGLEURS
V1LLEMAIRE FRERES

REGLAGE ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE 

Edilice Chambre de Commères
Harbour 3078-79 17, St-Jacques

I » L i.

GRAVEURS

Tél. Main 2737 —. 245., St-Jsicqu-
MONTREAL

Bijouteries — Trophées — Médaille 
Dessins et estimés sur demande 

Travail garanti — Service extra rapid:

ASSURANCE ENCADREURS,, DOREURS

Normandin & DesRosiers
Courtiers en Assurances

i 232, RUE SAINT-JACQUES
Tél. Main 3983-4553. Montréal

BREVE! D’INVENTION

RENE A. PIGEON & C0.
1676 RUE SAINT-DENTS 

(près Bibliothèque M-Siilpicel
Brevets d’invention, marques d* 

commerce, etc.
PROTEGES EN TOUT PAYS 

TEL. LANCASTEK 7625.
19-9-28

M0RENCY FRERES, Limités
DORURE ET ENCADREMENT- 

346. rue Ste-Cstherine Est. • Tél. Est 3203 
Succursale;

1258 McGill College (en bas Ste-Cather!ne> 
fortes. Tableaux, Miroirs 

Restauration de To- 
Matériel d'Ar*

6-8-29

Grarurea, Eau» 
et Meublee d’Art. 
biosu» et Coures aneienr 
ttitei.

Avez-vous Tiesoin du ôo.ts 
livres?

Adresaez-vntiî, au Service de 
librairie du “Devoir”, 336 ru» 
Noire-Dam? cet. Montréal. (Té- 
fnnhnnp Main 74601.

C. P. RK. droit-, 331 à 3», 331 h 3% inf 
à 3% (V9 N 3% 57 6 3% 59 à 3%.

Dominion Bridge, 3" h 241 25 8 2*1 25 à 
238. 50 A 23,8 25 " a»% 25 A 23.8% 2,7 A 239 
25 g 24" 25 a 2*1 25 A 240 25 à 2+1 2.7 A 241 
2.7 A 241 2,7 à 2*!', 1(19 A 243 25 à 243 35 8 
2(4 59 à 244 59 à 244.

Dominion Glas.», 25 h 133% 59 A 133 25 8 
1» 25 A 133% 25 A 1334, 59 8 133% 25 a 
1#3% A 1S1 25 A 132 25 à 132 5 9 A 139 
29 à 129 59 A 129% 59 A 128% 75 A 129 25 à
fi" à'\l9 30 ^ 13l> 50 à 1*Pl^ 25 k
* LSI"!!1'?" îfvtile. 25 A 189% 25 A 186% 50
* ’r £ * A 127 199 A 127% 27 A
JS*1 ™ fi 25 A 127% 190 Am% 190 A 127 1(19 A 157%.
* 29 A 102 25 A 192 27 A 192 29
A 190 2. a 192 27 A 1"2 59 A 192 7 9 A 1A2 90
fi 12? IJ J 'J? 3" A 192 5" A 192 25 A 192 25
fi '<*2 30 A 19J r. Aé 191 27 A 1"9% 25 A 101
i? J fi'.i' * 19.1 3.7 A 191 27 A I"1 3,7 A 191
J-’fi, 'ffi\27 A 19ft% 59 A 190% 39 A KM 59 
fi 121. Iffi .fi 1, 2 115 a 192 2,7 A 192 2.7 A 1"2 5.7 
à UXZ k lOBis» 30 k 1A2L% .30 à 102 U. ".0 a —190 KM A 195 25* I KV2 .75 "’ino 2;, à K&ù 99: Baltimore ami Ohio

du chiffre des emprunts des cour­
tiers ont aussi été des facteurs de 
baisse. Les industriels haut cotés 
ont le plus souffert de la baisse.

.Ainsi Commercial Solvents a dégrin­
golé de près de six points, dès la 
première demi-heure.

0 J

yfaîc
^Assurance suris Vie

Saukprbe

MONTREAL

BOURSE DE NEW-YORK
Cou r, eommanlqo*» par eroolfvlon et Cl % 

Membre, d* la Baar*r da Montréal,
401. rua t-stra-Dana- autat

,Ouv. Fora 
460%

IaSeuie Compagnie Canadienne Fbancais! d'Assupakci sorlaW

Westinghouse ..........
White Motors ..... 
Willy.s Overland . 
Woolwort and Co.

8fi 85's
39%
17 19%

180 183%

A 198 27 A 193 39% 199% ' 
Laïu-rntldr Power, 2.7 A 129 
Massey arris, so A 36% 27

ill A
I

■**■« .ici xil " •m% a u,», i,XY «1* «.fi fi •3fi*i 2.7 A .30
f fi -®*! « » 25 A 36% 27 A 36% I
fi,3fi ‘, -V * 15 8 36**^199 a 39% 3.7

.. « ■*0% 2" A 93 25 A <33 290 A 93 1

h w% r. a- 39%
109

A
101) 

A 9.7'.. 
A 93 Vi

fi'} 'V, fi fi;' *5 A 9.7 .794* g (U% 27 
fi * 93 29.1 A 93 19 A 93 3527 A <.*3 2, A iK! 2rtil ,, <t,1 

Norstd* Rrrwrrie*. 99 A 79% 49 A 79% 
.. A^ ,9 .,9 A 79 MO A 79 ,79 A 79 h A 78% ,79

199
!.* mvpqlii

Voici la cote m 
I se de Ne7’. -Y<
I présentatifs t 

et ferroviniré

<îr lajt’otc ^
Henuiji eu Hour- 

ri», tic \init titres re­
ms iTiuipi#; industrie'

7 ENTES
DE 11 H. A M. \

\ six’S in» 2;

A Wall Slrert

' a,‘* « 2 j h T1» !.'■ à 21
Tetpphone, droit». 19 A 

% "I" A 9% 50 A 94*
Mina, 25 a 191% 77 A 191% 25

MIDI 3».
1 25 a .79 2.5 A|

9% 59 A

Nevv-Uirk. Itty • La tendance des 
3" cours était réactionnaire à l’ouvrr- 

*, Lire (ie la séance. La dégringolade 
4 subite du General Motors à la ferme- 

jMjture de samedi a déclanché une ava-
General 

American 
'a mous 

d’un
réser- 
rt la 

ugmcntntion

Allied Chemloal* ........
■Vnirrloan Bosh Magnéto
.VmertoMi Can ............
American Locomotive . 
American Smelling ... 
American Sumatra Toltaoco 
American Tel. and Tel. 
Americffti ' Wollen ......
Anaconda . ......................
Atêhtson T. and S. f. ... 
Ual.lsvligi l/ocoinotivc 

net
Jkthleihem Steel
California Petroleum ........
Canadian Pae.ifh- ................
Commercial Solvent» B. ...
Chlsvigo H.wk Island ..........
Chrysler Motors ..................
Cone,. Gas of New 5ork .
Com* Products ....................
E. t. Dupont de Nem. and
Un mou s players ..................
General Motors ..................
Genera.! dec trie ................
General iîailwifs Signal ..
Erie 14. Il.................................
1C e is, mi Motor* .........
tnl»ruatlonnl Ni»-ke1 ..........
Intrrnathm» I Pniper .........
Mack Truck.»................ ..
New York Central ..............
Northern Pacific .........
New Haven ...........-.............
Packard Motors ..................
Pan-American B....................
Pen nsvé vu no B. B.......... ..
Radio Gorporatlmi ............
Reiiriutg ...............................
PepithPc t and S................
■slnr'alr OU ( on»..................
Southern Paeific ...........   .
s. vnhern Un. w«y ..............
Standard OU of Ne* Jersey
Mudf baker ..........................
Union Pacific . ............. *
i . s. lest trou Ptpe ,,,,
U. S ri,it)l<rr ..........................
U. S. Sire! .................... ..
Ward l.'jkîn* ......................

162 
27 
92'i 

199 
176% 
90% 

17.7% 
249* 
48% 

192'.* 
25.7% 
129 
62% 
22 

184 
19246 
1984* 
594* 

,11* % 
s: %

Co. .334
101% 

.299', 
29 V* 

141%.19%
m*
99% 
Ôî-*.,

ira
193% 

95 ai
11%
507,
997, 
9;,% 

1.16% 
66 
17%

119%lia
,39'.. 

• 57% 
187%
312
' 54% 

1.79%

61%
175V4
175
4$ 

191‘s 
255
119%

92
21% 18,7 A* 

1140 * à 
107 

56% 
118% 
58 

327 
191 
2f3 

29% 
141%
Rl%
65 A*

1007,
1(124*

591,
<1
594, 
69% 
64 4, 

lt4'4
1* ,

133'*

189 
290 .

.74
153%

Des soumissions
Le Bureau centrai de la commis­

sion scolaire catholique avant dé­
cidé de faire construire une nou- 
veMe école pour garçons dans No­
tre-Dame du Perpéturl-Secours, le 
scerélaire-trésoricr de la commis­
sion fait présentement soumission­
ner la fourniture vies matériaux de 
la nouvelle construction. Le secré­
taire-trésorier recevra les soumis­
sions jusqu’au 27 septembre à 3h. 
de l’après-midi, à son bureau, école 
du Plateau, 87, rue Sainte-Catherine 
ouest.

Les Prix H'Action
Intellectuelle

Pour que la jeunesse s'applique 
aver ardeur aux travaux de l'esprit 
el â Ur culture rie la langue fran­
çaise. l'Association catholique de la 
Jeunesse offre nu public, depuis 
1920. des prix d'action intellectuel­
le de $100 chacun. *

lo. Avec l’aide de dix géné­
reux donateurs, qui se sont empres­
sés de lui assurer leurs encourage­
ments et leur appui financier. PA, 
C.J.C., sans instituer de concours, 
primera cette année encore les

SAUCISSE
nu p«rr frail

CONTANT
Incontestablement la meilleure.

EXIGEZ-LA
Pour no* cliont* il* U rampagn»; 

A5-57 marché Boniocoar*.

meilleurs ouvrages édités ou pré* 
sentes en manuscrit et avant pour 
auteurs de jeunes (Canadiens trail* 
mis, de l’un ou de l’autre sexe, âgés 
de moins de 20 ans et de pas plu» 
de 35 ans, domiciliés en Canada.

2o. — Les volumes présentes k 
l’examen du jury doivent avoir été 
■ ubtiés depuis octobre 192(î. Lit 
manuscrits devront être présent©» 
avant octobre 1927.

3o Pour l’attribution de ces prix 
l’A.C.J.C, composera en dix sec- 
tiorrs. un jury de cinquante mem­
bres choisis parmi les professeur» 
d'université, les littérateurs et le* 
hommes de science connus de 1» 
métropole du Canada. I*e président 
général de LA.C.J.C. proclamera en 
séance publique solennelle le nom 
des heureux lauréats.

4o, — Les ouvrages et manuscrit» 
devront être‘adressés sans retard, 
en "six exemplaires", au chef du 
secrétariat général de l'A.C.J.C., 90, 
rue Saint-Jacques, bureau 701, 
Montréal. P.Q.



VOLUME XVITI — No 218 LE DEVOIR, MONTREAL, LUNDI 19 SEPTEMBRE 1927

LA VIE SPORTIVEpi

Ovila Lahaie bat les Syracusains LES SERIES 
DE LA LIGUE 

DE LA CITE

Les sports à l’Université de Montréal
Avec l’ouverture des cours, l’Uni*i Hautes Etudes Commerciales:! 

versité de Montréal commence sa [François Ardouin;
saison sportive. Nos étudiants sont Chirurnie dentaire: Gustave flatté.1 
connus du public comme étant trèsi On-peut aussi s’adresser aux bu-! 
actifs dans les sports et il est à espé-1 reaux de l’Association entre 12 hres 

jrer qu’ils sauront continuer à se et 2 bres et fi hres et 8 hres. Le coût 
i montrer dignes d’encouragement j de l’inscription est d'un dollar.

LE RADIO
Numéros intéressants

I
Le Neddleton de Syracuse remporte samedi par 11; 

à 8 — Le St-Eusèbe-Hochelaga gagne à son tour, !
hier, par 5 à 3 avec seulement deux coups sûrs -|LES ™ioMfHENr ni:
Masterson accorde 9 passe» gratuites au prenne* - 
Sept doubles-jeux et un triple*jeu dans les deux 
joutes

Les officiers de la Ligue Indé­
pendante méritent grandement dans 
l’acquisition de notre fameux lan­
ceur canadien-françai* Ovila La­
haie. Avec le support qu’il est en 
droit d’attendre (Tr.s- équipiers du 
Saint-Eusèbe-Hoehclaga il est prati­
quement invincible. Il le démontra 
hier aux trois mille personnes qui 
se sont rendues à Guybourc, malgré 
un oie] plutôt menaçant. Il fit pen­
cher la victoire pour réqu.p:- d'Ovi- 
la Gauthier contre la forte équipe 
d s bottiers de Syracuse per*.') à 3. 
dans une joute remplie d action de 
part et d’autre, et ne leur accordant 
que sept maigres hits bien espacés 
Masterson ne fut pas très généreux 
au sujet de coups frappés ei> lieu 
sûr. Tilles Duplessis et Oscar Major 
furent les deux seuls'à s’enregistrer 
dans la colonne des ‘'H’’, en revan­
che ü fut d’une libéralité excep­
tionnelle dans ses pass.s au pre­
mier but. Il en accorda 9. Ce fui la 
cause de sa défaite.

L’alignement du Saint-Euscbe, tel 
que constitué présentement, forme 
un front difficile à franchir. Ovila 
Laha.ic fit mordre la poussière à dix 
Syracusains. L’arrêt de Ray Cutter 
a la sixième manche et les deux 
double-jeux fapiflr ment exécutés 
par les joueurs du champ intérieur 
du Hochelaga-Saint-Eusèhe furent 
ri* nature à mettre un frein à l’élan 
des vis'teurs qui se montrèrent 
dangereux dans les dernières repri­
ses tout particulièrement.

Le Neddleton sortit victorieux de­
là joute de samedi. Jerry Corey fut 
remplacé à la cinquième manche, 
par Saint-Denis avec le résultat de 
8 à i :n faveur des locaux* Chief 
a coutume de faire beaucoup mieux, 
car dans 1rs trois dernières reprises 
ks Syracusains comptèrent sept 
points sur ses balles rapides, mais 
semblant manquer rie contrôle. Ma­
jor frappa 3 trois-buts et 2 coups 
simples.

Ce fut dans cctle toute ouc les 
bottiers de Syracuse firent 4 dou­
ble-jeux. tandis que les joueurs de 
la Ligue Indépendante réussirent à 
en faire lin rn T>hts d’un triple jeu 
par fa voie inaccoutumée que voi­
ci : Mullen attrqgie un “bunf' avant 
que la balle ne tombe. Il lance sans 
perdre une demi-seconde à (iou- 
dreau, au premier; crlui-ci la ren- 
vi i à temps pour faire mourir le 
couret:-- qui s'était éloigné du se­
cond. C’est la première fois qu'une 
'riple “tuerie” s’accomplit de cette 
manière; depths l'organisation «d’u­
ne ligue, locale, c’ st-àrdire depuis 
ure trentaine d’années.

1 s deux arbitres Eugène Palette 
et Ubald Rose ne faillirent à la 
bonne réputation qu’ils se sont tail­
lée dans leurs kigrctes tâches.

Pour samedi et dimanche pro­
chain, les directeurs d1: la ligue 
moyennant une forte garantie, fe­
ront venir la m ci Meure équipe ri/ 
ioucurs de coul ttr qui soit aiu 
K-h's-rnis. Les Philadelphia Giant' 
feront Vs frais de 1a joute de fir 
de semaine. Ovila Lahaie, Jcrre- 
Coroy, Chief Saint-Denis et McCor 
mick seront les artilleurs à qui Te 
géants de couleur auront à fa 
face.

Voici les compositions et les som 
maires des deux joutes:

JOUTE DE SAMEDI
SYRACUSE

Ab. r. h. p.o. a. e.
Slake, c.c..........  4 2 2 1 0 fi
Ringwood. c.a. .0 2 3 3 4 0
Gurney, 2b....... 5 2 3 4 3 fi
Dear, c.g........... 4 2 1 2 fi 0
Kliest, 1b.......... 4 fl 1 7 fi 1
Wardele, 3b. ... 5 1 2 2 fi 2
Printup. c.d. ... 4 2 2 2 0 fi

xBurst. 
Rack. i. 
Burton,

r. fi
0
1

Totaux 2!» 1 1 18 27 9 4
HOCHELAGA-ST-EUSEBE

Cutter. 2b............
Laverrière, c.c. .
Major, c.a..........
Saint-Pierre, c.g. 
Goudreau. 1b. ..
Mullen, r.............
Allard, c.d., c.c.
Singhcr, 3b........
Corey, 1., c.d. .. 
Saint-Denis, I. . 
Yvon. 2b..............

3
3 
5
4
5 
4 
4 
4 
3 
1 •>

2
IM
5
l
7
8 
(I 
1 
1 
0 
1

Totaux . 
Résultat 

Syracuse

....... 38 8 12 26 17 2
par manche: ’

201100241 •11
Hoche.-St-Eusèbe .. 032300000— 8

Manches lancées par Bl^rk. 3 
1-3, coups sûrs, 10, 8 points; Bur­
ton. 5 2-3 manches, 2 coups sûrs, 
pas de point; Corey, 4 manches. 8 
coups surs. 4 points; Saint-Denis. 5 
manches, 10 coups sûrs, 7 points.

Sommaire: Coup de circuit, Ring- 
wood; coups de 3 buts, Major (2), 
Singhcr: coups de 2 buts, Kiiest, 
Printup, Black. Burton. Dear; buts 
volés, Gurney, 2; Slake. Ringwood. 
Major; Retires au bâton par Black, 
3,■Corey 5. Burton 4, Saint-Denis 2; 
pqubles-jeux, Ringwood à Gurney 
à Kiiest; Saint-Pierre â Goudreau à 
Major; Ringwood à Wardele, Bur­
ton à Ringwood à Kiiest; Gurney à 
Kliest; Triple jeu, Mullen à Gou­
dreau à Major; Balles passées. Mul­
len; laissés stir les buts, Neddleton 
fi. Hoc.-St-Eusèbe, 7; Coups sacri­
fiés, Kliest, Corey; Frappé par le 
lanceur. Burst. Arbitres: Rose et 
Payette.

X- Retiré pour interférence.
JOUTE DE DIMANCHE" 

NEDDLETON

ss.
Slake, cf 
Ringwood. 
Gyney, 2b .. 
Dear, If 3b . . 
Klust, 1b . . . 
Waderie, 3b . 
Printup, rf . 
Regan, c . .. . 
Masterson, p 
Back, If ... ! 
x-Burst ........

Totaux . .. 
x-Frappa p-

Laverrière, 
Cutler. 2b 
Saint-Pierre 
Apron 3b 
Major, ss . . 
Allard rf . , 
Dirplesjis, 
Roulerice 
Lahaie, p. 
Goudreau,

cf

If

c . 
1b

1b

Totaux
Résultat

ab. r. h. p.o. a. e
5 0 1 3 0 ()
4 1 1 2 1 1
3 1 1 ï 1 l
3 0 0 i 2 0
3 0 3 12 0 1
2 0 0 1 fl 1
4 fl 0 1 0 0
3 1 1 2 2 0
3 0 0 0 6 1
2 0 0 1 0 (1
1 0 0 0 0 0

33 3 7 24 12 5
Mastersoji à la 9è.

lE-HOCHELÀGA ' •

3 1 0 0 0
3 0 0 1 3 02 » fl 1 fl 0
4 1 0 1 2 02 1 1 2 2 0
3 (1 0 3 fl fl
4 fl 1 11 1 .1
1 1 0 6 fl 02 1 fl 0 1 flï 0 0 2 0 0

25 5 2 27 9 1
par manche:

Neddleton .......... 000001110--3
Hocholaga-St-Eusèbe 22000001 x— 5

SOMMAIRE
Retirés au bâton par Masterson, 

• par Lahaie, 10. Balles passées, 
Regan. Laissés sur les buts: Neddle­
ton fi, Hochelaga-Saint-Eusèhe, 5. 
Coups sacrifiés: Dear, Cutter et Al­
lard. Coups de trois buts: Regan. 
Buts volés: Laverrière, 2; Slake, 2; 
Saint-Pierre. Yvon et Major. Buts 
sur Balles, de Masterson. 9; de La­
haie, 4. Doubles jeux’: Major, Bou- 
leriee, Cutter. Major et Roulerice. 
Durée de la partie. 1 h. 40, Arbitres: 
Payette et Rose.

AUX COURSES
DU PARC DUFFERIN

Toronto, Ont.. 19 — Résultat des 
courses de samedi au Parc Duffe- 
rin :

Première course, $800. 2 ans, ô 
fUrlongs—Thymon, 113. Abel, 2.90,
2.80. 2.35; Touchy, 106, Woodstock, 
9.60. 3.00; Honey Queen, 103. Gwvn- 
ne. 4.6f). Temps 1.02 3-5. Little Flo­
ra, Sinaste. Sucrose et Merry Mount 
ont aussi couru.

Deuxième course, $800. à récla­
mer. 3 ans et plus, 5 furlongs 
Melva Rose. 100, Léonard. $4.55, 
3.00. 2.50; Golden Answer, 103. Cor­
bet, fi.95, 3.60; Isabel C. Klfi, Zuc­
chini, $3.40. Temps. 1.01 1-5. Rar- 
row, Glitter Goud, Flora. Tehadar 
et Saint-Qqcntin ont aussi couru.

Troisième course, $800. â récla­
mer, 4 ans et plus. Gk furlongs 
Hot Pepper, 106, Mann. $5.85, 3.75, 
$2.65; Miss Blare, 101. Leonard, 
7.30. 3.80; Lorelle, 109. PicciriUa,
82.80. Temps, 1.25 1-5. Uptown, 
Spring Branch, Boxwood et Our 
Flat ont aussi couru.

Quatrième' course, $800, à récla­
mer, 3 ans, 6 1-2 furlongs Miss 
Carcw, 106. Zucchini, $26.55, 9.80, 
*4.20; Heartache. 115. Abel, $3.85. 
*2.65; John W. Weber, lt)9, Mann, 
2.65. Temps. 1.25 2-5. Magnus, Be* 
lascoaln. Golden Twi ont couru.

Cinquième course. $1.500, Duffe- 
rin Park Handicap. 3 ans et plus, 1 
1-16 mille Wheatstick, 112. J. 
Mann. $10.25, $4.65, 2.65; Demits. 
110, Taylor, 3.55. 2.65: North Rree- 
re. 106. Zucchini. 2.50. Temps. I.- 
52 3-5. Amen Ra. Fred Nubncr, Ar- 
sacid ont aussi couru.

Sixième course. $800, à réclamer, 
3 ans et plus, 6 1-2 furlongs Sen- 
pen. 112, Zucchini. 5.40. 2.95, 2.70; 
Ivcaside. 107. Abel. 3.95. 3.40; Yor- 
kie Prince, 102, Snyder, $5.70. 
Temps, 1.25-%5. Thornton. Tmirky, 
Take-off, Heretrix ont co-uru.

Septième course, $800. â récla­
mer, 3 ans et plus. 1 1-16 mille — 
King’s Hanson. 112, Abel, $4.20, 
770, 2.40; Duckling, 107, Leonard, 
$3.20, 2.70; Impossible, 112, Mur­
phy, $3.30. Temps. 1.54. Lady Es-

sington, Prudy, 
National, Prince 
aussi couru.

Cosales. Liberty 
Direct, Serons ont

LE CLASSEMENT
DES EQUIPES

NATIONALE
G.

Pittsburg . . . . 87
New-York. . . . 84
St-Louis . . . . 83
Chicago .... . 80
Cincinnati . . . 68
Brooklyn . . , . 59
Boston .... . 56
Philadelphie . . 48

P.
53
.59
59
63
71
82
86
92

AMERICAINE
G.

New-York . 
Philadelphie 
Washington 
Détroit . . . 
Chicago . . . 
Cleveland. 
St-Louis . . 
Boston . . .

104
84
75
75
65
62
57
47

P.
42
58
66
67
78
79 
85 
94

P.C.
.621
.587
.585
.559
.489
.418
.394
.343

P.C-
.7121 
.592 ; 
.532 ! 
.528 i 
.455 
.440 
.401 
.333

;cette année. L’Association Athléti- 
jque a tenu une assemblée sïtnedi 
jmidi en son local, 354, rue Sher­
brooke est. Il y fut discuté plusieurs 
choses importantes. M. Emile Tho­
mas, président, nous est revenu de 

!ses vacances rempli d’enthousiasma 
jet déciné â faire tout son possible 

ST-LAL’HENT TANDIS Ql E SI --pour que la saison 1927-28 soit en- 
JEROME EST DECLASSE PAR core plus fructueuse que celle de

i*’311 dernier. Le conseil a élu comme 
viPs.”rii* A.'ujaviseur M. Paul Gaboury, étudiant 
M ANFH A SL DISIINGl b AL pp médecine, reconnu gar ses eonr
BATON____ _ j frères, pour son dévoueînent à tout

ce qui touche l’université. Nous m- 
saurions trop féliciter le conseil deLes 

sabal)
partisans de la 
de la Cité out

Ligue de ba- 
été témoins_ :son choix.d’une intéressante joute hier après .

midi au terrain du Shamrock alors- Le tournoi annuel de tennis, coni­
que les Chappies en sont venus aux ! nience le ’_4 septembre, au terrain 
prises avec le Saint-Laurent et du parc Lafontaine. Que les étu- 

un rude duel les Noirs sontjdiants s’inscrivent en nombre. Ce
aura lieu sous la direction 

de M. Bernard Counrette. directeur 
des joutes et amateur de tennis lui-

apres ____ ____ ___ _
sortis victorieux par un résultat deitournoi 
6 à 4. A la suite de la victoire des 
Nègres les club Chappies et Saint;
Laurent sont sur un t*ied d’égalité • 
pour la deuxième position.
• Le club Ahuntsic, qui est en tête 

de la ligue, a remporté une victoire 
facile sur le Saint-Jérôme qu’il a, 
défait par 12 à 3 «(ans la première S 
joute à l’affiche. « i

Au cours de la deuxième partie.!
Eddie Crevier. qui est retourné au j 
Suint-Laurent, est venu en collision 
avec Larivière alors que ces deux! 
ioucurs tentaient d'attraper une j 
balle frappée par Forbes. Crevier 
resta étendu sur le terrain pendant j 
quelques secondes mais il put ce-j 
pendant continuer la partie.

Sylvie MsTntha fut le joueur le' 
plus en évidence car sur quatre ap­
paritions au bâton il frappa un, 
coup de trois buts, deux coups sim-j 
pies et un coup sacrifié.

Première partie:

Lundi soir, « ô.3«, au po*tr \V.fZ M chaî­
ne RCA, le gouverneur Smith, rie Nrw- 
Vru-k, et choeur Rosy.

Lundi soir, à 8.3(1, au poste WF.AF et 
chaîne, opéra "L'ami Frit*'’ de Mascagni.
' Lundi soir, h 11.00, au poste KFI et chaî­
ne, opéra “Ral Masqué", de Verdi.

Mardi soir, à 8.00, au poste WF.AF et 
chaîne, l'heure Lveready.

Mardi soir, à 9.00, au poste WERH, boxe 
Morgan-Loaysa.

Mardi soir, à 8.00, poste VVGES, opéra 
"Aida” de Verdi.

Mercredi soir, à 6.00 aux chaînes de pos­
tes WEAK, W.IZ et WOlt, etc., l'amiral 
Bullard, le choeur Rosy, Reinald Werrrn- 

| i-ath et nombre d'artistes.
I Mercredi soir, à minuit, au poste KFI et 
j chaîne, opéra Marie Stuart, de Schiller,
I Jeudi soir, à 10.00 aux postes des chaînes 
i W.IZ, WKAF et WOR, le combat de boxe 
I Dempscy-Tunney. Kn cas de pluie la ba­
taille sera remise à vendredi.

Jeudi soir, à ^î.rtO. au poste W.IZ et chal- 
°. T. C. ^Puis l0^ten.ps ne^qun.uor de^xiolo^ef.e.^ ^

chalnr, l’heure Philco. M. 15dwar<l 
kow, basse.

Namctli noir, à 7.00, au poMe WBBM, sé­
lections musicales.

tvyme. On peut donc être assuré 
que les choses seront bien condui­
tes. Ceux qui veulent s’inscrire de­
vront le faire avant le 22 septembre 
et peuvent s’adresser comme suit:

Médecine: Jean-Marie Roussel;
Droit: Bernard Couvrette;
Pharmacie: Henri Leduc;

On annnucc déjà le rugby et tes 
pratiques commencent cet après-mi­
di. Les étudiants qui veulent faire 
partie Ile l'équifiv peuvent s'adresser 
aux bureaux de i association, 354, 
rue Sherbrooke est, aux heures ci­
tées plus haut. Il y a un nouveau gé­
rant. un nouvel équipement et de 
nouveaux joueurs remplaceront nos 
étoiles disparues. Ge sport est donc 
assuré d’une meilleure saison que 
l’an dernier.

Notre gérant athlétique, le Dr Ber­
nard. étant parti pour New-York, 
l’Université s’est assurée les services 
de M. Rodolphe Lafond. M. Lafond 
est bien connu des étudiants, s’occu­
pant du (
et s'intéressant toujours aux activi­
tés universitaires.

Il y aura prochainement un tour­
noi de golf. La date n’en es» pas en­
core fixée, mais que ceux qui dési­
rent en faire partie s'inscrivent au 
plus tnt.

La saisiTn 1927-28 s’ouvre sous 
d’heureux auspices et il est â espé­
rer que les étudiants se donneront 
la main pour aider ITniversité â 
remporter de nouvelles victoires 
dans le sport.

chaîne.
chaîné.

U. Série».
Hour.

Récital, 
kork et chaîne

Programmes tie lundi 
Postes canadiens

HEl UE AVANCEE
Or-

LES PARTIES DANS 
LES GRANDES LIGUES
Joules de samedi :

LIGUE* AMERICAINE

SAINT-JEROME

Dufresne, cf 
Charette. cf . 
Doyle, rf . . . 
Silver, 3b . .
Fogg. p -----
Kenny, 2b .. 
Miller. 1b . . . 
Riopel, c . . . 
Pelletier, ss

ab.
4»
4
4
2
5 
2 
5 
3 
3

—x,--

h.
1
1
0
0
2
Ô
1
1
9

p.o.
5
1
0
2
Ô
2
8
5
1

a.
0
0
1
n
3 
II 
0 
2
4

Totaux ........  32 3 6 24 10
Généreux court nour Silver â 

1ère, à In Sème et à la 9ènie.
AHUNTSIC

ab. r. h, p.o «9. e
Papineau, 2b . 5 0 1 1 i o
Pipcon, rf ... . 4 1 1 1 0 .0
Bowden, c . . . . ■ 5 2 2 8 2 n!
Calvert, ss . .. 2 9 î 3 4 o
Carter, cf . ... . 4 ï o 4 0 n
Hcalv. 1b ... 3 3 i 8 0 o
Mantha, 3b . . . 3 3 3 1 fl <i
Smith. If . . . . 9 0 n 0 fl o
Yarnell, If . . . . ï 0 0 fl 0 0
Galkin, p. ... • . 4 fl o 1 2 0

Totaux . . . . 33 12 n 27 9 0
Saint-Jérôme 
Ahuntsic . ..

. 00100020— 3 
1220302231—12

Première nartie:
! Chicago ............. 001000001—2 6 1
New-York ..........  00000021 x—3 8 I

, Batteries — Fabtr et Crouse;
: Shocker pt Co-ll-ins. 

o i Deuxième partie:
0 Chicago ........... 000010000—1 9 0
0 New-York ........ 0ülll023x—8 15 1
2 Batteries — Connelly et Grouse; 
2 Pennock et Grabowski.
0 Première partie:
1 i St-Louis ............  000032001—6 9 1
01 Philadelphie ... 000000000—0 7 1 
j | Batteries —- Vangilder et Schang; 
01 Walberg, Cochrane et Perkins.
_| Deuxième partie:
r, St-Louis ..........  000000000—0 13 3

lu Philadelphie . 00003550x—13 1 5 0 
Batteries — Jones, Ballou, Crow­

der et'Dixon; Rommell et Cochra­
ne. Perkins. *

Première partie:
Détroil ............. 004400000—8 12 1
Boston ............. 3100000000 4 9 4

Batteries - Billings, Holloway et 
Easier; McFayden, Bennett, Lund- 
green. Hoffmann et Moore. 

Deuxième partie:
Détroit ........... 100133111—11 19 1
Boston ........... 000040100— 5 11 2

Batteries — Carroll et Woodall: 
Wilt se, Welzer, Biixji, Bennett, Cre- 
mins. Hartley et Moore.
Cleveland ...... 000001)000—4» 8 2
Washington x... 20000010x—3 5 1 

Batteries — Hilden et Sewell; Li- 
senbee et Tate.

LES ANGLAIS
VICTORIEUX

Wcstburj;, N.-Y., 19. —
L’équipe anglaise de polo a 
triomphé des Américains 
dans la première partie pour 
te championnat des Etats- 
l'nis. au club Mcadowbrook. 
Le résultat fut de 11 à 5.

Pas
me.

d’aytres parties* au program- 

LIGUE NATIONALE

SOMMAIRE
#Coups de 2 buts: Bowden, Man- 

tha, Pigeon, Charette. Coups de 3 
buts: Mantha. Buts volés: Doyle. 
Fogg. Calvert, Carter. (loups sacri­
fiés: Mantha. Smith, Carter, Pi­
geon. Buts sur balles, de Fogg. 
5; rie Galkin, 11, Retirés au bjton, 
par Fogg. 5; par Galkin. 9. Majjvais 
lancé, Fogg 12). Balle passé, Bow­
den. Laissés sur les buis: Saint-Jé­
rôme. 13, Ahuntsic, 8. Arbitres: 
Bruneau et McEven.

LIGUE NATIONALE

DEUXIEME PARTIE 
CHAPPIES

Ab. R. H. Po. A.
Forbes ......... .. 4 2 2 1 2
Parpetti .... .. 4 ï 2 2 1
Hobson ......... .. 5 o 2 3 7
Latimore , . 3 i ï 7 9
Pcrrv .......... . . 4 i i n ï
Jackson .... .. 4 o 0 i 0
Lambertus .. 4 o 1) 0 0
Carr ............. .. 4 i 2 1 fl
Dillard .... . . 3 0 ï 1 2

. Totaux . , . .. 35 fi n 27 15
ST-LAURENT

Larivière . . 3 1 o n 0
Taillcfet* . .., 2 fl ü o 2
Rochon ........ , , 4 fl 2 12 o
Cardinal ....,. 4 1 i 6 i
Gohier .......... ,. 4 1 i 1 d
Newton ........ , . 4 (1 o fl 7
Cousineau ...,. 4 fl o 1 o
Crevier ........ ,. 4 1 i Ô 5
Chapman 3 fl 0 2 2
xChi minings , . 1 n 0 ô «

Totaux .. .. . 33 4 5 27 17

Première partie:
New-York .......... 100000400—5 8 1
Cincinnati ........ 000000100—1 6 1

Batteries — Fitzsijjimoq^ et Tay­
lor; Luque et SukeTorth.

Deuxième partie:
New-York ___ 100003040—8 10 9
Cincinnati .... 023000002—7 15 3 

Batteries Henry, Bcnton cl 
Cumming; Donohue et Hargrave. 

Première partie:
Brooklyn ........ 11004)00001—1 10 0
Pittsuburg ___ 000020000—2 10 0

Batteries — Petty et Deberry, Al­
dridge et Gooch.

Deuxième partie:
Brooklyn ........ uOOOOOOOO—0 3 0
Pittsburg ........ 10020030X—6 1.3 0

Batteries — Elliott et Henline; 
Kremer et Smith.

Première partie:
Boston___ 1000010000000—2 10 3
Chicago___ 010000010001 — 3 13 2

Batteries — Genewich et Gibbon; 
Busli el Hartnett.

Deuxième partie:
-| Boston ............  0001011000—3 9 3
4 Chicago ..........  00001301 x 5 11 3

Batteries — Goldsmith. Wertz et 
j Urban; Crvlson rt Gonzales. 
Philadelohic .. 000000000 0 7 16

j,’! SI-Louis ........  II0220043X 11 18 li
,j Ha"cries Pruett., Wüloughln

Wilson; lîcinhirt et Snvder.

E.
0
0
2
ï
fi
0
0
0
11

New-York ....... 000000000—0 3 2
Cincinnati .... 01030012r—7 11 0 

, Cantwell. Johnson. Walker, De- 
vormer; Lucas, Hargrave.

Deuxième partie:
New-York .... 310000000—4 7 1
Cincinnati ___ 000000200—2 10 1

Barnes. Taylor; Mays, Jablonow- 
ski, Pieinich.
Boston .......... 003100430—11 15 2
Chicago ........ 200030020— 7 10 5

Greenfield, H. Smith. Gibson;
Blake, Weinert, Root, Rartnett. 
Philadelphie . . 210000000—3 7 2
Saint-Louis ... 20010031x—7 10 2 

Jonnarti, Scott; Schulte, Alexan­
der.

Deuxième partie:
Philadelphie .. RI 1000001—3 11 4 
Saint-Louis . 0001033tx—8 15 1

Ferguson. Decatur, Wilson; Lit­
tlejohn. Schulte.

Pas d’autres parties cédulées. ’
LIGU E INTER NATION A LE

Jersey Citv 
Newark

ooooooolo
00001002X-

8
10

3 6 0 
-9 11 0 
pluie. 

Hala-

Brâme, Chaplin,. Dalcv; Mamaux,| 
Mancem.
Buffalo ................. 000102—
Syracuse ................ 1)33210-

Arrêtce à la fie, cause de 
Striker, Russell, Barnes; 

han. Mancuso.
Baltimore    000101100 —3 1 3 1
Reading ......... 0012030lx 7 13 (

Earnshaw, Frcitag; Rouprich e! 
Davis.

Deuxième partie:
Baltimore ........... 0001021—4 11 f
Reading .............. 0000003—3 10 i

English, Ogden, Lake; Woodgie 
Sengstock.
Toronto .......... 000030300—6 12 1
Rochester ....... 000010010—2 8 4

S. Lucas, Rensa; Bagbv, Head.
Deuxième partie:

Toronto ..............  3100050—9 12
Rochester -------- 0110000—2 8

Sorrell, Styles; Thormahlcn,
Avov.

C.KAC, (MM. Montréal. I h. t.î 
«■JiPütrr; 2 h. lifl, bourse. 6 h. .16: Ouver­
ture <ie l'éAiflce Wtlli*. M. Res Battle, pia­
no, et Stanley M«vt«l, ténor.

CFCl-, (Uni. Montréal. 12 h. 1ô, or- 
cliestre. ~ h. 36: Ordiestré du Mont-Roynl 
Ouverture: Mnritana, ite Wallace. Petite 
Mille, de Debussy. Fantaisie Hénxiiaite. de 
Slnsa-rnet, (tafM'iee espagnol, de Moskowsky. 
Sélection, La Vlfrge <|es montagne», de 
Simson. Voix des cloches, de Luiglnl. 9 
lie ares : Heure de musique por le quatuor 
Trayniore.

Postes américains
«EURE SOLAIRE

6 H. P.M.
WBZ, 900-333. Springfield, orohestre. 
WGAK, .'iHT-C.IÏ, Pittsburg, orchestre. 
WBAi\ 010-492, New-York, pianiste.
WJZ. 660-tôl, New-York, sérénades. 
WM(.A, 810-370, New-York, orchestre. 
WOR, 710-122-1, Newark, ensemble.
WPt;, 1100-372.6, Atlantic City, musique.

• «n.U P. M.
WGN, 9«n-,inri.9, Chicago, musique.
WTJC, Ô60-Ü3Ô.4, Hartford, quatuor. 
WKAF, 6110-492. New-York, programme.

« H. .1(1 P. M.
WEAK. 610-192. New-York, trio.
WJZ, 666-454, New-York, ft or y and gang. 
W()11. *710-432.3. Newark, orchestre. 

WMCA, 810-370. New-York. Orchestre.
7 H P.M.

WNYC, 570-394.5, New-York, soprano. 
WHN. 7fi6-;S94.ô. New-York, musique.
W LW, 760 428.3. Cincinnati, trio.

7 M. 1S P.M.
WOR, 760-4128-3. Newark, concert.

7 H. 30 P.M.
WF.AF, 616-492, New-York, programme. 
WTAM, 770-309.8, Cleivelamf, cavallm.

8 H. P.M.
W BAI,, 1656-285.1), Railtimore, ensemble. 
WBZ, 966-333. Springfield, fanifare.
W’P(,, 1166-272.6, Atlantic City, soprano. 
WNY( . 576-526, New-York, musique.
WJZ, 666-454, New-York, heure Spotlight 
YVOR, 710-4B8.3, Newark, programme.

8 H .36 P.M.
KOA, 920-325.9, Denver, concert.
WBZ, 600-333. Springfield, studio.
WBA F. 610-492. New-York, opéra. 
wp(>, 1100-272.6, Atlantic City, program*, 

me.
WTAM. 770-399.8. Cleveland, musique.

» H. P.M
W BAL, 1060-285..Y, Baltimore, orchestre 
WBZ, 900 333, SpringfWtd, orchestre.
WJZ. 660-451, New-York, musique.
WLW, 706-428.3. Cincinnati, studio.
WPG, 1160-272.6, Atlantic City, orchestre 
WTAM, 770-399.8, Cleveland, uie cavaliers. 

9 H. 36 P.M.
KOA, 926-325.9, Denver, musique.
WKAF. 610-192, New-York, programme. 
WJZ. 660-454, New-York, orchestre.

i» h. r.M.
KOA. 926-325.9, Denver, orchestre.
WKAF. 610-402, New-York, orchestre, 
won, Ml0-492.3, Newark. Orchestre.
WPG, 1-166J272.6, Atlnntlc City, orchestre. 
WTAM, 776-399.8, Cteveilanid, musique.

Programme de mardi 
Postes canadiens

WPG, 1106-372.6,
WTtc, 560-535.4. Hartford.

le

Miutne. Or

HEURE

2 
I

Mc-

12.35-

11.00-
nmslque

AVANCEE
Montréal

bourse.

Le tennis

d:

LIGUE INTERNATIONALE

X'—Frappé 
9ème.

pour Chapman à

1,
0 
t)|
0 I lj Prcimcrc partie:
0.Syracuse . . .()(Hl0l)2001 3 13 3
1 j Buffalo . .. . . 031 tl(l004x—8 Ifi 2|
0 Batteries: Miller et Mamyiso; llol-_ J lingsworth et Devine.
q! Deuxième partie: .

Syracuse.................2103002--8 14 0
18 ! Buffalo...................0030000—3 11 3

Batteries: McCraken et Morrow; 
iOgden, Falk. Sevcrcnz; Pond et De- 

4jvine.
-il Première partie:

Toronto . . . .014100200—8 15 I
Rochester . . 4102001»lx 9 13 2

, ..... ! Batteries: Sorrel et Hargrave;
Coups bons pour 2 buts, Latimo» Mills et Head, 

re, 1 oi bes. Coup de circuit. For- Deuxième unrtic'
bes. Bills volés, Carr, Parpetti, Prr- Tormito . . 0010003 15
rv, Hobson. Larivière, Crevier.:Hochester . . . ,2000100 3
Coups sacrifies, raillefcr, Forbes, Batteries: Doyle et Rcnsa;
Dclard. Buts sur balles de Dillard,: ner, Kamp. Himes et McAvoj 
3; Newton 1. Retires au baton, rie Première
Dillard 5; Newton, 5. Frappé par le Ral timoré ' mwx numm n m < 1
lanceur, Parpotti. Mauvais lancés,!Heading 
Dillard. Newton. Double jeux, Cre-i Batteries: 
vicr à Chapman. Laissés sur les Harrison et 
buts. Chappies fi, St-Laurent 15. : Deuxième

René Lacoste 
remporte le 

championnat

CFC F, 411m.
Orchestre,

CKAC, 411m. Montréal.
Heure exBMe, nouvelle*, 
de gramophone.

2.30— Bourse.
4.06—Bourse.
7.66—Causer le.
7.15 Trio du Windsor.
8.3(1- Heure de musique de la Brasserie 

Frontenac.
9.30— Iz-s Klwanlens

Postes américains
HEURE SOLAIRE 

« H. P.M.
WBZ. 966-333, Springfield. Pianiste.
W KBH, 820 ,(65.6, Chicago. Symphonie. 
WliHF. 946-319. Détroil. Orch.
WIBO, 726-416, ( hicago. Musique,
WMAQ. 676-447.5, (,hicago. Orgue.
WH NY, 976-36!). New-York. Iroutisdours 

6 H. 1» P.M.
WGN, 986-305.9, (.ht™go. Ensemble.

« H. 15 P.M.
WJZ, 666-454, New-York. The Granndas. 
WOH, 716-422.3, Newark. Orch. •

* H. 45 P.M.
WGY, 790-379..fm Schenectady. Musique

7 H. P.M.
WBBM, 770-389.tm. ( hicago. Ori-lt.

WEAK, 616-492, New-York et 
Grands moments dau*' l'hiitolrc.

WJZ, 660-154, New-York et
Stromberg Carlson Hour.

WOll 710-122.3, Newark. N. Y.
WRNY, 970-309, New-York. Edison 

7 H. 30 P.M.
«BAL, 1650-285.5, Baltimore. Quartet. 
"EAF, 616-492, New-York et chaîne, "nie 

I-our Bards
'YUW, 766-t28.3, Cdncmnatl. Orgue. , 
WMAQ, 670-447.5, Chivago, Orch 

* H. P.M.
WBBM, 770-389.4, Chicago.
WKAF, 610-492, New-Yo 

Evereadly Hour.
WJZ, 666-454, New-York et chaîne. The 

(ontlnentals.
\v\Jiu’ 'i'-'i'M,"-'5- Chicago. Orch.«MAh, 536-M6, Buffalo. Musique.
«beâ Wncimiati. Orch.
\vnnA’-fiî i’e;1',’ \r*-York- PinnlstA 
N\ ÜR, Newark. MusifiueWPG. 1166.272.6. Atlantic Utv Trio.

8 H. 30 P.M.
KOA, 920-323.9. Denver. Concert, 
sï n v?' ‘-Wcago. Violoniste.
WRNY, 9i0•309, New-York, Hugo (ierna- 

hnrk.
» H. P.M.

KYW, 576-526, ( hicago. Sludio.
WBAL, 1056-285.5, Baltimore. Orch.
W HZ, 966-333. Springfield. Quartet.
W KAF. 616-192, New-York et chaîne. The 

Cavalcade.
WJZ, 666-454, New-York,. A venir. 
WL\V, 700-428.3, Cinclnnatt. Orch 
WMAK, 556-545, Huifalo. Mélodies,
WOR, 710-422.3, Newark. Musique.
WPG, 1160-272.6. Atlantic City. Orch. 
WRNY, 970-366, New-York. Orch.

9 H 15 P M
WGN, 986-303.9, '(.hicago’ Ensemble. 
WJZ, 666-45), New-York. Orch.
WM A K, 550-343, Buffalo. Programme 

tin n se.
Atlantic City. Duo. 

Orch.
16 H. P.M.

WBBM, 770-389.4, Chicago. Qrch.
WKAF, 616-192, New-York et*: 

chestre.
WIBO, 726-416, Chicago. Orch.
WOR, 716-422.3, Newark. Oi-cli.
WMCA. 810-37(1. New-York. Orch.
WPG, 1166-272.6, Atlantic City. Orch.

10 H. 15 P.M.
WMAQ, 670-447.5. Chicago. Orch.

10 H. 30 P.M.
WHN, 706-394.3, New-York. Orch. 
WMAK. 550-545, Buffalo. Orgue.
WPG, 1166-272.6, Atlantic Cit>. Orch.

16 H. 35 P.M.
K DK A, 950-315 0, !.. Pittsburgh. Revu*.

11 H. P.M.
WPG, 1100-272,6. Atlantic City. Orgue. 
WTAM, 750-399.8, Cleveland. Orch.

12 H.
K MT, 640-468, Los Angeles et chaîne. Ever- 

«ndy Hour.

Programmes de mercredi 
Postes canadiens

HEURE AVANCEE
CFCF. 411m. Montréal 

12.35 Orchestre, bourse, etc.
CKAC, 411m. Montréal 

4.00—Bourse.
CHYC, 411m. Montreal 

7.00 Orchestre du Queen's.
CNRM, CNRO, t’NRQ. Montréal, Ottawa et 

Québec
8.36 Rapports.
8.45—Burlesque.
9.15—Orchestre.

Postes américains
HELKE EOLAIKE 

« H. P.M.
WBZ. 900-333, Npnngftetd. Orch.
WIBO, 726-410, Chicago. Planiste.
WJZ, 069-454, New-York. Orch.
WMAQ, 670-417.5, ( hicago. Orgue. 
WMCA, 810-376, New-York. Orch.
WOR, J 16-422.3, Newark. Ensemble. 
WTAM" 750-369.8, Cleveland. Oroll.

6 H. 65 P.M.
WPt;, 1100-272.6, Atlantic City. Musique.

« H. 30 P.M.
KYW, 570-526, (.hicago. Musique.
WBAL,* 1050-285.5, Raltinuum. Orch. 
WBZ. H01KO3, Springfield. Musique. 
WKAF, 610-492, New-York. So. Sea Is­

landers.
WGN, 680-305.9, Chicago. Ensemble. 
WIBO, 726-116, Chicago. Orch.
WMCA, 870-310. New-York. Planiste. 
WMAQ, 670-447.5, Chicago Orch

7 H. P.M.
WBBM. 770-389.4, Chicago. Orch.
WJZ, 800-4.54, N'ew-Y'ork et chaîne. Syl- 

vanla Foresters
WGY'. 790-379.5, Schenectady. Musique. 
WM Bit, 1190-252, Chicago. Ensemble.

7 H. 16 P.M.
WPG, 1100-272.0, Atlantic City, Orch.

7 H. 30 P.M.
hDKA. 050-31.'ml, Pittsburgh. Concert.
\\ HZ, 906.333, Springfield. Trio.
WBAL, 16.56-285.5, Baltimore. Quartet. 
YVEAF, 610-192, New-York et chaîne. 

Orch.
WJZ, 1621-451. New-York. Octet.
WLYV, 706-428.3, Cincinnati. Concert. 
WMAÙ, 670-117..), Chicago. Ada Roach, 

humoriste
7 H. 40 P.M.

WPG, 1160-272.0, Atlantic City. Orch.
9 H. P M

WBBM, 770-389.4, 'Chicago. Récital. 
WI-.AF, 610-492, New-York et chaîne. Ra­

dio Banquet.
WJZ. 600-454, New-York et chaîne. Ra­

dio Banquet.
WOR. 716-122.3, Newark et chaîne. Ra­

dio Banquet.
WPG, 1166-272.6 Atlantic City. Artistes.

8 H. 30 P.M.
WPG, 1100-2*2.0, Atlantic City. Orch.

9 H. P.M.
W KBH, 820-36.5.6. (.hicago. Violoncelliste.

9 H. 36 P.M.
WBBM, 770-389.(. Chicago. TheAtre.

10 H. 36 P.M
WAR .Y, 810-376, New-York. Orel)
WHN, 7Ù0-394 5, New York. Orch.

LE F’AMEl’X JOUEl R 
TRIOMPHE DE TILDEN DANS 
TROIS SETS Al TOURNOI 
DE FOREST HILLS TOURNOI 
DK L’EST

Résultat
Chappies
St-I/.iurent

New-York, 19. 
j joueur français, a 
de champion du 
tournoi de tennis 
Hills, en triomphant rie 
de Philadelphie, dans

par manche:
... 40fl00fi002 

. . 0(1100300(1
SOMMAIRE

11
5

14 1
fi 0 

Shoff-

FR ANC AIM l’arkinson 1 2 ) 4 4 4 3 5 2 ) I 0. 
total 5.

Trcisièmc sft;
Marsolais 1 2 3 5 4 4 4 4 8; total fi. 
Parkinson 4 4 5 3 2 2 1 2 6; total 3. 

Quatrième set:
Marsolais 534 240 442 553 251 424 

412 541 412 055; total 16. 
Parkinson 352 464 214 335 434 141 

244 323 140 433; total 14,

René Lacoste, 
remporté le titre 
monde dans le 
disputé â F'orest 

Bill Tilden, 
trois sets,

Dlèteinent démoli. Le troisième au­
tomobile n été endommagé à tel 
point en frappant la base de béton 
de l’avertisseur que les occupants 
l’ont abandonné sur la route. Il a 
été traîné au garafic municipal. 
D’après des témoins, les occupants 
de cet automobile ont reçu plu­
sieurs blessures.

Arbitres: McEw.-n et Bruneau. 
POSITION DES CLUBS

partie;
. .000102000 
. . 000501OOx 
Cantrell et 

Davis, 
partie

13
1»

Freitag;

INTERNATIONALE

Buffalo . . 
Syracuse . 
Newark . . 
Toronto. . 
Baltimore. 
Hochester.

G.
112
102

fltt
89
85
81

P.
56 

• flfi
77
78 
82 
8»)

(i. P. P.C.'
Ahuntsic .......... ... 12 8 .fiflt)

P.C. Chrippics ........ ... Il « .55(1 i
St-Laurent .... ... Il 9 .550.667 St-Jérôme ........ fi '14 .30111

.539

.533

.509

.485

Baltimore 
Beading . . .

Batteries:
Parks, Hamen 
Jersey. City .
Newark . .

Batteries: Buckalew 
vies et Skiff.

. .204001(1...7
0002200—4 

Henderson et 
et Sengstock. 
.002000100 3 
.00(11)00001 I

14 0 
8 2 

Lake;

par un résultat de 11-9, 6-3, 11-9.
Le vaincu a opposé une vive 

résistance, comme le premier rt le 
troisième sets l'indiquent. Après la 
rencontre, Tilden saisit ses raquet­
tes et son manteau e-l sr relira pré­
cipitamment des courts, comme la 
foule lui faisait une ovation peuî- 
etre plus grande que lorsmi’il était 
habitué de gagner. Pendant ce 
Gnns, son vainqueur posait obli­
geamment pour ics jihotographes,

TOURNOI DE L’EST
Après 65 parties contestées, de­

vant une foule de près de 300 per-’ 
sonnes, MarsoUtis du club Francs-1

F'. Part

ACCIDENTS AUX 
COURSES DE 
MOTOCYCLETTES

Les courses en motocyclettes, à 
Dclorimier, hier après-midi, ont été 
marquées pfir de sérieux accidents. 
C’est ainsi que George Wilkins, 23 
ans. no 2746 rue Saint-Joseph, cl 
Adrien Michaud, 18 ans, no 654, rue 
Marie-Anne est, sont: celui-ci â l’hô­
pital Notre-Dame et l’autre a l’hô­
pital Général; le premier souffre île 
fracture aux bras, tandis que Mi- 
chaud souffre rie contusions et de 
coupures â la tète et â la figureRigolos a réussi â battre 

kinson du Swastika. Le sphynxj Deux autres chauffeurs ont aussi été 
blanc débuta -nal et fit une foule blessés, G. Dcsautcls et L. Cotnoir.

Sauvetage de
deux hommes

Deux citoyens de Strathmore 
nommé Clifford Smith et J. J. Huri- 
e.v. -t - 5 la vie de deux hom­

mes, S. B. Osborne et J. A. Mason, 
de Valois, qui étaient sur le point 
de se noyer dans le lac Saint-Louis, 
à trois quarts de mille de la Poin- 

| te-ClaiiT, sers sent heures hier ma­
tin. Osborne et Mason faisaient une 
excursion en canot. Leur embarca­
tion ayant chaviré, ils se sont trou­
vés emp-ichés de nager par le 
froid.

__________

et Smith; Da-

Jersey City . . . (ifi Iflfl .398
Rending.............. 43 123 .259

ASSOCIATION AMERICAINE
G. P. P.C.

Milwaukee . . . 93 65 .589
Kansas City. . . 93 65 .589
Toledo . . . i . 92 67 .579
Minneapolis . . 86 72 .541
Sl-Paul.............. 84 73 .535
Indianapolis,. , 
Louisville. . . .

68 90 .430
61) 98 .380

Columbus. . . . 57 102 .358

UN AUTRE POUR
BABE RUTH

New-York, 19. Babe
Ruth es» en train d’égaler si­
non de battre son rrrord de 
1921 pour le nombre de 
coups de circuit car dans la 
joute d'hier le Bambino a en- 
vové la halle rittn» les estra­
des du champ de droite, 
comptant ainsi son cinquan­
te-quatrième coup depuis 
l'ouverture des séries.

PARTIES DU DIMANCHE
AMERICAINE

| Première partie: *
Chicago . . . .OIOOOOOIMI I 4 0

! New-York . .ttfllOOIOfix 2 Kl 0 
Batteries: Thomas et Crouse; Pip- 

igras et Grabowski.
Deuxième: partir:

(hicago . . .OOfilfiflOOtV-l 8 1
New-York . . .00302000x—5 If) I 

Batteries: —- Lyons, Cole et Crou­
se; Hovt et Bengough.
Cleveland. . .2000000022—6 13 2 
Washington . .021001)1000—4 13 0 

Batteries: Sheute. Grant et L. 
Sewell; Zachary. Marberry, Braxton 
et Ruel.

f"

d’erreurs dans le premier sel qu’il 
perdit â fi-8. Ce n’est qu’au milieu 
du second set qui- Marsolais parvint 
à maitriscr son jeu et put monter 
au filet où il excelle. La troisième 
jarlie fui courte cl le champion 

mpotia sans difficulté â fi-3. Le 
quatrième set fui long, Parkinson 
voulait reprtndre absolument l’a-j ailé 
vanli.ge et ne pouvait réussir run-; Léo 
tre les drives solides de Marsolaisi 
enfin après trois heures et demie! 
d'une bataille acharnée le repré-j HVee panier 
sentant du Francs-Rigolos décrocha field, après 
le championnat ainsi que la coupe.I

RESI LI AT DES PARTIES
Premier 

Parkinson 
total 8. 

Marsolais 
toial 6, 

Deuxième 
Marsolais 

total 7.

set
t t 442244324324 

1601 4421540512

Les accidents ont gâché l'événe­
ment sportif qui prit fin alors que 
la première moitié du programme 
avait été exécutée. La course d’un 
demi-mille pour le championnat 
nrovineial a été remportée par A. 
Terry, d'Ottawa; le championnat 
pour la course d'un mille a été ga- 

par George Roc, d'Oltawa, et 
Gault, aussi d'Ottawa, h rem

porte 
La

a été adjugée â H. Hcn- 
que Wilkins et Mercier 

eurent été déqualifiés parce quel 
leur panier ne portait pas le poid*j 
réglementaire.

la course de deux milles, 
course pour motocyclettes

D'une hauteur
de quatre étage»

Un enfant de deux ans, Roger 
Montpelit, dont les parents habi­
tent au numéro 235, avenue Bloom­
field, Oulrcmonl, s’est blessé inor* 
tellenu'iil en tombant d'une auteur 
de quatre étages, samedi après-mi­
di. Il a succombé a l'hôuital Sainte- 
Justine, vers six heure® hier 
tin.

ma-

Avertii»eur démoli
Frappé successivement par trois I 

automobiles, â quelques secondes 
rot : j d'intervalle, hier soir, l'avertisseur!

6 4 02 1 6 5 7 4 1 4 41 lumineux au croisement des rues j 
' Saint-Laurent et Yilleray a été coin-1

Jambe coupée
4$ # """" ’

En enfant de six ans. Joseph La­
voie. dont les parents habitent au 
No 50. rue Rourassn, s’est fait cou­
per une jambe sous les roues d’un 
wagon qu’il tentait d'escalader, à 
Turcot, un peu avant midi. hier.

A Thôpital Sainte-Justine, où U :» 
été transporté, on pense qu’il suc­
combera.
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Le souvenir Les élections M. McAdoo ne
des défunts irlandaises

5. G. ^ftDESCHAMM A PRESI- COSGRAVE ET DE VALERA SE 
DE F..A CEREMONIE ANNLEL- TROUVENT SUR UN P1FI) LE AU CIMETIERE DE LA CO-1 - 1
TE DES NEIGES HIE:R — LES 
SERMONS

se présente pas
IL PREFERE NE PAS POSER SA 

CANDIDATURE, COMME DE­
MOCRATE. A LA PRESIDENCE 
DES ETATS-UNIS

I n<> grande foule a fait le pèle­
rinage au cimetière de la Côte-des- 
Nfiges. hirr après-midi, pour hono­
rer 'es morts. La cérémonie h été 
présidée par Mgr l'auxiliaire, assis- 
té de M. l'abbé Romuald Chaver de 
j'archevêché et de M. l'abbé Camil­
le Poisson, vicair* à Saint-Charles 
de Montréal.

Du monticule ou s’élève le Cal­
vaire du cimetière. M. l'abbé Ar- 
thut* Dtschêntfs, aumônier de la 
Maison mère des Soeurs de Jésus- 
Marie, à Outremont, a parlé aux pè- 
l'rins de leurs morts, et M. l’ablié 
William-Michael Ryan, professeur 
au Collège de Montréal a repris le 
thème en anglais.

La cérémonie s'est terminée par 
le chant du Libéra et la bénédiction 
du champ par Mgr l'auxiliaire.

M. .L’ABBE DESCHENES
Notre pèlerinag.' à la cité des 

morts est un brl acte de foi et un 
grand acte de charité, dit le prédi­
cateur: un bel acte de foi à l’exis- 
l?nce du purgatoire qui .répond à 
l'une des plus raisonnables exigen­
ces de notre esprit, un grand acte 
de charité qui satisfait l’impérieu­
se reconnaissance de notre coeur.

Ceux qui sont tombés dans la lut­
te contr? la mort après des années 
au service loyal de Dieu et du pays, 
ont emporté avec eux des faibles­
ses, des misères, des fautes légè­
res. L’oeuvre de la justice divine 
est de ne rien laisser passer d’im­
parfait sans punition; mais l’oeu­
vre de la miséricorde est de doser 
ses rigueurs k la légèreté de la fau­
te et à la faiblesse du coupable.

II y aura donc une expiation pos­
sible au-delà du tombeau, dans un 
lieu et dans un état, où le$ âmes re­
vivront d’elles-mêmes par des hon­
tes, dès souffrances et des lan-

D’EGALITE — ON NE PREVOIT 
PAS CEPENDANT QU’IL Y AIT 
DE CHANGEMENT DE GOU­
VERNEMENT -- TOUS LES Ml-1 Washington, li». (S.L’.A.i M. 
NISTRES SONT REELUS LE ( William G. McAdp*. l’un de ceux 
CHEF OUVRIER JONNSON EST *Rii furent le plus en vedette lors

de la convention démocratique de 
1924, a déclaré samedi qu’il ne se­
ra pas candidat à la charge prési-

DEFAIT 
Londres, 18 D’après les résul­

tats connus hier soir de l’élection dentielle l’an prochain, 
de jeudi dernier, les partis .se! Dans une lettre adressée à M
trouvaient dans la situation sui- i George U. Milton, directeur du
vante:

Gouvernement .................. 4!t
Fiana Fail ......................... 49
Indépendants .................... 10
Travaillistes .....................
Fermiers ...........................
Ligue Nationale ...............
Ligue des ouvriers irlan­

dais ...............................

11
4
3

1
Le résultat connu pour 126 siè-

Chattnnnoga Sews, qui lui avait 
! demandé de poser sa candidature. 
1 déclare que ce qui compte c’est 
I l’avenir du parti et des prin 
clpes qu’il représente. C’est pour 
quoi il croit préférable de rester 

( dans la vie privée parce qu’il croit 
; être en mesure d’accomplir plus 
! pour le parti de cette manière 
i qu’en posant sa candidature à la 
présidence. M rappelle que lors de 

déclaré

par des cotes d'adoration, de re­
gret. d’amour, jusqu’à ce qu’elles 
soiènt jugées asser pures pour ha­
biter un ciel qu'elles n? dépareront 
pàs.

L’enseignement infaillible «le 
l'Eglise nous assure que nous pou­
vons aider c<?& âmes à payer les det- 
tês qui leur interdi^nu pour un 
temps l’entrée du paradis, et nous 
en connaissons les moyens, La 
sainte messe, surtout, ou Jésus in- 
tercèd: à notre place dans un sa­
crifice qui peut être nôtre si nous 
sommes unis à celui qui l’offre.

Nous savons de plus que pour in­
tercéder en faveur de quelqu’un il 
faut être agréable à celui que l’on 
invoque et lié à celui en faveur de 
qui Ton intercède. Soyons en état 
de grâce, et alors Dieu nous écou­
lera comme ses vrais enfants et 
les vrais frères des âmes du Purga­
toire qui vivent elles aussi de la vie 
d’union à Dieu. Et pour augmenter 
cette puissance d'intercession, 
n avons-nous pas l'Eucharistie, et 
l’aumône 1

“N avons-nous nas la prière, pour 
forcer la main de Dieu, la prière 
indulgenciée: chemin de croix, ro­
saire, office des morts, prière en

!• .j r!. Uc parti travailliste n'a plus main- gueurs, rt se rempliront Dieu ( jlf.nant un seui parmi les
vingt-trois de la ville de Dublin, à

, la convention, il a déclaré que 
ges sur 152. le gouvernement de j jj, jutfP entre groupes à l’intérieur 
coalition et l’opposition sont ac-1 ])ar(i ne pouvait que faire un 
tuellement sur un pied d’égalitc, j tor) considérable à celui-ci. (Vest 
avec chacun 63 sièges. ; pourquoi il ne veut pas que la si

Tou* les ministres ont été réélus. I tuation de 1924 ne se répète 
Le résultat est désappointant pour : ()n S(, souvient qu'il fallut plus dr 

1? gouvernement. Il a fait jusqu a cent scrutins, lors de la conven 
présent un gain net de sept niais (ion démocratique de cette année, 
cet avantage est contrebalancé par avant qu’il fut possible de choisir 

1 le fait que le parti Fianna Fail un candidat à la présidence. 
d’Eamon de Valera a gagné six siè- : Dans les milieux politiques, on 
ges et que James Larkin, un com- se demande maintenant ce que fe- 
munisté, « été élu dans Dublin. j ra le gouverneur Smith, de New- 

La plupart des gains ont été réa- York, l’un des plus forts adversai- 
lisés aux dépens du parti travaillis- rcs de M. McAdoo lors de la eon 
te, du parti agraire et de la Ligue i vention de 1924. C’est M. Smith 
Nationale. Le coup le plus rude qui fit la plus forte lutte à l’ancien 
pour le partie travailliste c’est la secrétaire du Trésor et c’est à eau- 
défaite de son chef, Torn Johnson,! se de la lutte formidable que se fi- 
dans le comté de Dublin. C’est en j rent les deux groupes qu’on en 
même temps un:- perte pour le Dali vint à un compromis pour désigner 
Kieran. ou, depuis cinq ans, M. M. John W. Davis comme candi 
Johnson avait fait de l'excellente j dat chargé de faire la lutte au pré- 
besogne en dirigeant, pour ainsi sirlent Coalidge. On se demande si 
dire, l’opposition. le gouvernement Smith retirera sa

! candidature pour laisser le champ se serait ahene bien de. i - |jjjrc ^ un troisième candidat où
s’il tentera un nouvel effort pour 
obtenir la nomination. Et on se de­
mande aussi de quel côté se diri­
geront les forces qui ont appuvé M 
McAdoo il y a trois ans.

pathies récemment quand il a es­
sayé de renverser le gouvernement.

Tué par un train

n v aurait pas de changement de 
gouvernement. Mais la majorité de 
celui-ci sera bien mince et bien
précaire. Comme une nouvelle élec-! FJ*r,ls iMI delà iki passage a niveau, 
lion ne donnerait probablement pas i
de résultats bien différents, le gou ! Le cours du soir à l’Ecole 
vernement devra adopter une po-1

famille, prière des enfants et des ' du’une douzaine d’indépendants et 
malades? 1 huit ou dix fermiers appuieront le

Et puisque les trépassés souffrent gouvernement Cosgrave. Ainsi il 
d'une carence de mortifieation. de 
pénitence, d’amour, pour solder 
leur déficit, offrons à J» justice di­
vine nos peines, nos travaux, nos 
devoirs d’état.

Ainsi en contribuant à peupler le 
©iel. nous enrichirons la terrç car 
les ‘‘Ames’’ impuissantes pour elles- 
memes peuvent tout pour notre sa­
lut dans le -temps et notre gloire 
dans réternité.

Elles nous donnent déjà un 
acompte par la leçon de l'avertis­
sement qu'elles nous réservent dans 
ce cimetière: ce que nous sommes 
aujourd’hui vous le serez demain, 
disent-elles, pensez à votre éterni­
té; ce que nous endurons en ce mo­
ment vous pourrez le subir bientôt, 
raites-vous des amis qui vous ac- 
cuèilJeront dans les tabeaiacles 
etèrnch.

M. L ABBE RYAN
"Ceux qui sont morts selon leur 

>°G dit \1. Tabbé Ryan, sont allés 
a Dieu pour obtenir leur récompen­
se. Quelques-unes de ces âmes bap­
tisées n étaient pas entièrement 
pures de toutes souillures et elles 
souffrent dans le purgatoire. Celles: 
lâ, nous pouvons les aider, c’est un 
devoir de charité pour nous. De 
nos jours, nous sommes tellement 
pris par les affaires que nous ou­
blions facilement nos morts. Pour­
tant, il faut se souvenir que nous 
mourrons aussi un jour et que les 
âmes que nous aurons aidées pour­
ront a leur tour nous soulager.

moins que ça ne soit Larkin, de la 
Ligue des ouvriers irlandais. Mais 
celui-ci est aussi opposé au parti 
travailliste officiel qu’il est opposé jM OSWALD PATEN Al DE A ETE 
au gouvernement. FRAPPE A MORT. SAMEDI, A

Le parti ministériel compte LAPRAIRIE
maintenant, avec scs partisans et; --------
les autres qui l’appuient, indépen-, Dans un tamponnement entre un 
dants et fermiers, sur 58 députés; i camion et un train du chemin de 
l’opposition, sur 51 députés. la'1 fer National, à Laprairie. à quaire 
Fianna Fai! a eu plus de succès que heures, samedi après-midi, un nom- 
l’on ne prévoyait généralement. Ca j mé Oswald Pafenaude. âgé de 39 
serait la conséquence du silence inns, a été tué instantanément, et

un nommé Elias Larivièrc. âgé de 
50 ans, a reçu des blessures qui ont 
amené sa mort hier après-midi, à 
i’hôpiial Notre-Dame.

Le train, un rapide de Massena 
Rapids, New-York, a frappé le ca­
mion, lequel était chargé de bri­
ques, et l’a réduit en pièces. Le 
conducteur, Oswald Patenaudc, a 
été pris sous les roues de la loco­
motive et écrasé. Son compagnon a 
été projeté à plusieurs pieds sur la 
voie.

Les deux hommes, à l’emploi d’un 
camionneur nomme Albert Beau­
regard. de Laprairie. étaient tous 
deux domiciliés à Laprairie. Leur 
camion en suivait un autre chargé 
de briques. Le mécanicien a ap­
pliqué les freins en voyant le dan­
ger, mais la locomotive, après avoir 
frappé le camion, a été entraînée 
par sa vitesse environ deux cents

qu’on gardé les autorités catholi­
ques au sujet du serment d’allé­
geance. On prétend que -si les évê­
ques catholiques avaient condamne 
l’attitude de de Valera à ce sujet, 
la représentation du Fianna Fail 
aurait été grandement réduite au 
cours des élections de la semaine 
dernière.

Le parti républicain a livré une 
bonne bataille et il suit le gouver­
nement de très près. Le parti du 
président Cosgrave ne peut mainte­
nant compter sur une majorité de 
plus de six députés.

On prévoit que tous les membres 
du cabinet seront réélus et aussi

Réunion du
conseil municipal

Lé conseil municipal siégera de­
main après-midi. Cette réunion a 
«té.convoquée à la suite de l'oppo-

litique rie marchandage. I.a grande 
bataille se livrera autour de la loi 
de la sécurité publique et M. Cos­
grave 'insisterait pour que cette me­
sure soit appliquée.

mil onl <U clus ÏSS3 i O*

des Hautes Eludes
UNE SECTION COMPTABLE 

On sait qu’en vertu d’une loi

successivement parsition faite 
deux écbevins. MM. Ul'incetteTt 
Holland, a un rapport du comité 
exécutif recommandant un crédit 
pour 1 achat de dix camions Macks 
au prix de $5.300 chacun. - 

Lorsque M. Lalanrette eut convo- 
?ru » sur ce sujet.M. Brodeur est. allé ]p trouver im 
médiatemen» et lui a donné quel- 
dues explications qui parurent le

Parmi les candidats de de Valèra vernimelo^^^nlîtinP^Hi*^ 
qui ont été élus se trouve Frank j lui* dÆa
suite6 du* meurtre’dê'Kevi'n'o’HIff3 désormais faire partie de l’une ou
g ns mais S Ton a^t dù éàf- Iau,ri; n* associations de
gins, mais que j un axaii au ti.ir comptables-verificateurs —. \sso-
g.r par la suite, faute de preuves cia,ions llcs comptables agréés de
fQT0iVa-tOrnSO!î,<rU1IV <‘nt.d e,^de‘ l!' Province de Québec (C.A l Ins- 
fait, était 1 un des pli» rudes adver-1 titll, t1os comptables et auditeurs 
satres de txisgrave. Eamon de Va- dt, ,H province de Québec (L.I.O.).
-bef eni‘,nt ie i Corporation des comptables publicschef de 1 opposition. de la province de Québec (G.P.A.)

K Lynch, ministre des pêche- devra produire un certificat d’é- 
en t,ê1tS,dan.a Jr comte de tudes émanant de l’Ecole des Hau- 

K<rr\. avec /,108 voix. Dans Sligo, tes Etudes commerciales (pour les 
,nf,cBpndan‘. 'I'll avait, candidats de langue française) ou 

'c Rouvernenient. dans le de l’Université McGill (pour les 
dernier Dai). en omettant de voter, | candidats de langue anglaise) et, en 
vient d être défait. outre, avoir accompli un stage

Le comté de Glare reste a de \a- d’une durée déterminée dans un bu- 
lera, un seul des candidats du gou- rcau de comptables-vérificateurs 
vernement y ayant etc choisi con-, Pour répondre à cette disposition 
re trois républicains et un travail- dc |a |0i. l'Ecole des Hautes Etudes

z'fari, SUî,e Ÿ ai°uto année une section
Mme Clarke, dans Dublin-Nord, le comptable à ses cours réguliers du 
parti républicain perd son seul dé- soir.
puté féminin. j Tout jeune homme ou tout em-

Le parti ministeriel comme le ployé de commerce qui désire se 
parti républicain réalisent des gains spécialiser en comptabilité ferait 
tandis que les petits partis subis- donc bien de s’inscrire immédiate 
sent des pertes. mont à l’Ecole des Hautes Etudes.

Dans leurs comtés respectifs. Cos-1 La haute comptabilité et la vérifi- 
grave et de Valéra ont vu atigmen- cation constituent une des spécia- 
jer le nombre de voix données en Htés 1rs plus lucratives des carriè-
leur faveur. P. F. Baxter, le chef du res commerciales. La carrière de
parti agraire, a perdu son siège, spécialiste en comptabilité, déjà
dans te comté de Cavan qui passe très avantageuse, est encore plus
a L C.Ole, indépendant protestant, prometteuse nour l’avenir. Elle de- 

I. élection de James Larkin, de i vrait attirer non nombre dc jeunes
1“ Ligue des ouvriers irlandais, 
était imprévue dans Dublin.

I n grand nombre d’éJerteurs, au 
lieu de voter, ont tout simplement 
exprimé leur opinion sur leur bul­
letin de vote. Un votant de Dublin

............. — jeunes
hommes, d'employés de commerce 
surtout, soucieux d’améliorer leur 
sort et de se ereer une situation à 
la fois rémunératrice et utile. On 
obtient sur demande des renseigne­
ments complets en s'adressant au

avait inscrit sur le rien: “Que Dieu i âîref*eur df l'Ecole des Hautes
bénisse le prince de Galles”. Etudes, coin avenue Yiger et rue

' Saint-Hubert. Montréal,

next nwcD nq,C mai*11 immédiate ment ^ l’U Diversité de Toronto 
l’échevin Holland demanda un ! --------

de 'celui!"1' On Tü qLrfii'îvfaH 1,uni.v"*H*..^ Toronto" aüra"com 
rendu a la demande du président 
du comité executif, un troisième 
cchcvin aurait appelé ce ne rl 
meeting.

Quant aux autres sujets qui sont 
sur Tordre du jour, la plupart da­
tent de plusieurs semaines et quel­
ques-uns de plusieurs mois.

Thnuinaturgeg
de ehe//nous

Sous ce titre, un des plus ardents 
apôtres du culte aux Bienheureux 
Ma

Bethlen e«t malade , Columbia

me hôtes d’honneur, MM. Vincent
tTîli]^*,rp canadien à 'Va- Dugas, s.J., raconte en quelques pat 

îiKrn^a’r-i r^i1TnnSi^nVddî’il-0 «es pleines et vibrantes les noni|
„./n ^“"«.ministre a W ashing-, breuses faveurs corporelles et spi- 

n’,C’ ^l.lcVr(‘<Jon' ambassadeur de rituelles obtenues par leur interces- 
• epiibbque Argentine aux Etats- sion. Rome se prononcera bientôt

( s et Newton Raker, ex-secrétai- sur quelques-uns de ces cas, et s’ils
t Sj115 r, règne du sont jugés vraiment miraculeux, ce

ri.- xiitî , n0’1,’ de nieme que le sera In canonisation à brève éché-
80 l,b,n' de I université ance. En attehdaiH ce grand évé-grnmi

nement cette brochure augmentera
Vienne. Autriche, 19. (S.P.A.)

Le correspondant 
belter Zefhin~ 1 
que la santé 
mier ministre de Hongrie, est fort

Deux causeries sur “Un aperçu [ la confiance des fidèles envers nos 
n canadienne depuis la premiers bienheureux et nous por-O i! ÇènfMérfl<|on” seront prononcées,

î' r ®“d*lTf,sK,i m#n,1e lune par M. L.-A. Taschereau, pre- 
ïrf: ; S?'" ministre de la province de

tera à les honorer et n les prier da­
vantage. Elle ne se vend que 10

, ------- — ............. . , sous rçxemplaire. $6.00 le cent, à
.... . - -—‘i Québec, et l’autre par M. Howard I l’Arffon paroissiale. 4260, rue Bor-précaire et qu il sera forcé de se re-1 Ferguson, nremier ministre de deaux, Montréal.i. . A ,------- ,-‘erguson, premiertirer de» affaires avant trois mois. I l’Ontario. (Communiqué).

UNIVERSITE
DE MONTREAL

(Faculté des lettres) 
HORAIRE (2e semaine) 

Lundi, 19
I heure 45: Langue grecque

(chanoine Gharticn 
3 heures: Langue latine

(abbé Maurice)
Mardi. 29

1 heure 45: Littérature grecque
(chanoine Chartier) 

3 heures: Géographie canadienne 
(prof. Tessier-Lavigne) 

8 heures: Italien (abbé Jasmin i
Mercredi, 21

, 1 heure 45: Litt. canadienne , 
(chanoine Chartier) 

3 heures: Histoire du Canada
(abbé Groulx) 

Jeudi, 22
8 heures p.m.: Espagnol

(abbé Jasmin) 
Vendredi, 23

1 heure 45: Littérature générale 
(abbé Maurice)

3 heures: Géographie générale
(prof. T.-Lavigne)

Samedi, 24
1(1 heures et 11 lires; Hist, générale 

(prof. Jean Bruchési) 
8 heures p.m.: Allemand

(abbé Jasmin).
Toutes les leçons ont lieu dans la 

salle 213, dite salle de droit civil.
I.es autres cours fermés commen­

ceront un peu plus tard : la littéra­
ture anglaise (prof. Atherton), le 
samedi lcr octobre; la littérature 
française (prof. Dombrowski), le 
samedi 29 octobre.

Quant aux cours publics, ils com­
menceront aux dates ci-après:

Histoire du Canada (prof. Ather­
ton): le lundi 26 septembre; Littéra­
ture française (prof. Dombrowski); 
le mercredi 19 octobre; Histoire du 
Canada (abbé Groulx): le mercredi 
23 octobre; Pédagogie pour l’ensei­
gnement secondaire: le jeudi 29 sep­
tembre; Histoire de Tart (prof. La- 
gacé): le vendredi 14 octobre; His­
toire de l’Acadie (Frère Antoine 
Bernard): le samedi 18 novembre; 
Conférences libres: le vendredi 4 
novembre.

Ces dernières sont au nombre de 
cinq: Trois d’entre elles peuvent 
être annoncées dès maintenant: Le 
vendredi 4 novembre, le doyen de 
la Faculté (chanoine Chartier) com­
mémorera le premier centenaire de 
la naissance ([’Octave Crémazie par 
un entretien sur l’écrivain. Le troi­
sième centenaire de la naissance de 
Bossuet fournira à M. Dombrowski 
l’occasion d’une conférence, le ven­
dredi 2 décembre, sur le grand ora­
teur. Le Frère Antoine Bernard, 
professeur d’histoire de l'Acadie, 
étudiera, le 13 janvier. Un aspect de 
l’oeuvre de sir Georges-Etienne Car­
tier. •

On s’inscrit chez le secrétaire 
(1265, rue St-Denis).

FACULTE DE PHILOSOPHIE
Horaire dc la semaine du 19 sep­

tembre ;
L Cours régulier, 7b. 30 et 3h. 30 

p.m.
Lundi, Droit social, Prof. Pi- 

neault, Mariage, i. Cosmologie, prof. 
Lamateljc. Cosmologie et autres 
sciences.

Mardi, Droit professionnel, Prof. 
Hébert. Droit d’association, Logi­
que, Prof. Pioeault. Opérations de 
l’esprit. 1.

Vendredi, Histoire, Prof, Forest. 
Philosophic avant Socrate, I. Droit 
social, Prof. Pioeault. Question so­
ciale, 11.

U. Cours spécial, 8h. et 9h. 30 
p.m.: •
a Samedi, Psychologie. Prof. Pi- 
ncault. Influences de l’âme et du 
corps, I. Théodicée, Prof. Lamar­
che, Existence de Dieu, II.

.Xuis — On peut eneorc s’inscrire 
Chez le secrétaire, 354, est. Sher­
brooke. ou à l'université, avant les 
cours. Tel. Est 6319w.

MESSE DES ETUDIANTS
Durant l’année académique, une 

messe est célébrée, chaque diman­
che et fête d’obligation, à 8h. 30, 
dans la chapelle de Notre-Danie-de- 
Lourdes, exclusivement pour les 
étudiants de l’université de Mont­
réal. Cette année la première a lieu 
dimanche prochain, le 25 septem- 
bre?

Avant et après la messe, l’abbé 
Pineault se tient a la disposition de 
scs jeunes gens, pour tout minis­
tère que ce soit. Il y a confession 
et _ communion avant la messe. 
(L’aumônier est d’ailleurs à leur 
service en tout temps le jour et le 
soir, pour la confession ou tout au­
tre ministère, a son bureau, maison 
des étudiants).»

Chaque année. l’Université fait 
donner des conférences sur la reli­
gion, dont le programme est élabo­
ré de façon à étudier en quatre ans 
toute la doctrine, d’après le plan 
du Concile de Trente.

Le programme de cette année a 
pour objet le symbole de la foi. 
L’abbé Pineault traitera demain de 
la science de la religion: nécessité, 
m oven s.

la-s étudiants sont bien chez'eux 
à la messe universitaire, sans qu'il 
leur en coûte absolument rien au­
tre chose qm- (pur religieuse pré­
sence et l'exécution de la musique 
et du chant.

L’aumônier leur adresse le plus 
cordial appel à s’v rendre dès Je 
premier dimanche.

Juliano est à rhôpital
Liberate Juliano, ce jeune immi­

grant italien qui « reçu de nombreu­
se brûlures dans l'incendie de fa rue 
des Seigneurs, le mois dernier, 
écroué aux quartiers généraux de 
la police samedi matin, a obtenu, à 
force de *,e plaindre, la permission 
de retourner à l'hôpital samedi 
après-midi.

C'est à la suite des témoignages 
de deux des enfants de Vincenzo 
Colctto, l’une des victimes de l’in­
cendie, que la police avait arrêté 
Juliano. Les deux jeunes Colctto 
démentant Juliano ont, affirmé au 
commissaire Latulippe’que Juliano 
est allé plusieurs I°is dans le loge­
ment ou s’est produite l’explosion 
qui n provoqué l’inc-endic.

Jltliano avait juré au commissai­
re Latulippe qu’il ne possédait pas 
la clef du logement ou l’explosion 
s'est produite, mais scion Harold 
Colette et son frère, Fernand, âges

Meubles
h

ternies faciles 
si désiré Chez (Dupuis TEL.

EST
8000

SEMAINE DL DEMONSTRATION 
SPECIALE DE LA LESSIVEUSE-

SECHEUSE
“SAVAGE”
—La fameuse machine à laver asséchant 

le linge sans esspreuse.

Venez la voir à l'oeuvre à nos magasins 
ou appelez EST 8000 pour une démons­
tration à domicile.
En plus de laver votre linge à la perfec­
tion, la “SAVAGE” fait le RINÇAGE et 
l'ASSECHAGE sans que vous ayez à vous 
tremper les mains dans l’eau. De plus 
die se remplit et se vide automatiquement 
—pas de seaux pesants à monoeuvrer.

La “SAVAGE” est aussi la plus rapide.

Elle lave, passe au bleu, rince et assèche 
toute une cuvée de linge en 18 minutes.

1 Q OO comPtant suffisent pour de- 
* venir propriétaire de cette
merveilleuse machine — balance en ver­
sements mensuels égaux.

Démonstration au rez-de-chaussée 
et au deuxième.

NAPPES A LUNCH EN CQ 
TOILE IRLANDAISE

La différence entre te prix ordinaire dc t.Ofl et notre prix de vente est duq au fait que nous avons 
dus de stock d’un manufacturier d’Irlande. Qualité épaisse et bord ourlé, toutes prê-

Dimensions: 36 x 36 gQ

l!25

i

y-:-:-.'::

acheté le surplus_____
tes à l’usage. Bordure de couleurs assorties: bleu, or, rose et mauve.
pouces. (Commandes postales remplies). Spécial................ .. ..................................
Aussi SERVIETTES DE TABLE POUR APPAREILLER. Dimensions: 14 x 14 pouces.
Prix ordinaire 1.95 la DOUZAINE pour .. .. •..............................................................

Dupuis FrZrrs—au prunier

Vente spe'ciale de
REVEIL LE-MATIN

Un lot de REVEILLE-MATIN; 
boîtier en nickel; mouvement de 
bonne qualité; sonnerie à répé­
tition; 2 dimensions: 3 pouces et 
5 pouces de diamètre.
Cadran blapc. Spécial,
Càdran noir avec 
chiffres lumineux , 3.60
La quantité est limitée. »Venez 
de bonne heure. Pas de com­
mandes téléphoniques.

Dupuis Frères—au rez-de-chauss^r

SOULIERS POUR GARÇONS
Ces souliers dc marque “Buffalo”, 
fabriqués avec du cuir solide ga­
ranti; semelles doubles, forme 
large. Modèle Blucher ou balmo- 
ral. En veau noir ou brun. Vous 
offrent tout le confort et la du­
rée désirés. Pointures: 2J/i à 
o’j. Très spécial, la 
paire..........................

Dupuis Frères—au rez-de-cbaussée

3.95

Compléta en 
Velours

pour garçonnets de 3 à 7 ans

3.95
En beau velours de soie bleu ou 
brun. Modèle Middy ou Oliver , 
Twist. Valeurs de Î.50 et 6.00, 
Spécial h 3.95

'Complets Matelot
pour garçonnets de 3 à 7 ans

3.95
En serge cheviote bleue, marque 
Fox; confection soignée. Jolie* 
garniture de galon; pantalon. 
Prix ordinaire S.OO. Spécial. 
3.95

Dupfcis Frères—au premier

JARRES A CON- 
SKRVES, m«rque 
Star, sans conver- 
c 1 e. Capacité 1 
pinte. Mardi—

36 p“"r .98
Dupuis Frères 

—au deuxième

-N. Dapel*. Pré». Albert Papal*. Viee-Prén. A.-J. Datai. Dlrectenr-Gértnl
Rue» Saint*-Catharine, Demontisnr, Saint-André at Salnt-Chrlitapha.

THE
D’APRES-MIDI

SPECIAL

.25
iOUVERTS LE SAMEDI SOIR JUSQU’A 10 HEURESj

respectivement de 13 et 11 ans, Ju­
liano avait une clef et il est allé 
fréquemment dans le logement. Ju­
liano était souvent accompagné 
d’un homme avec qui il jouait aux 
cartes et buvait, selon les deux jeu­
nes témoins.

Juliano est maintenant gardé à 
vue à l’hôpital Western.

Contrat d'agence résilié
Le juge Fabre Surveyer a annulé 

ie contrat d’agence passé en no­
vembre 1922 entre MM. Albert Ber­
trand et I-ouis Labelle, d’une part, 
et la Musée Botanique Barré, de 
Tours, France.

I-e Musée Botanique Warré pré­
tendait que les défenseurs Bertrand 
et Labelle avaient obtenu un con­
trat pour la vente exclusive des 
produits Warré au Canada, moyen­
nant certaines conditions d’aèhat, 
mais qu’ils n'avaient pas rempli 
leurs engagements. 1! demandait 
résiliation du contrat.

CONSEIL des ARTS et MANUFACTURES
FONDE PAR LE GOUVERNEMENT PROVINCIAL

COURS GRATUITS
OUVERTURE, MARDI LE 4 OCTOBRE 1927
“Monument National” — 1182 St-Laurent

(JOUR)—Dessin à main levée — Solfège — Couture — Chapeaux 
—Coupe.

(SOIR)—Dessin à main levée — Modelage — Architecture — 
Lithographie — Peinture d’enseignes — Lettrage — 
Dessin mécanique — Solfège — Menuiserie — Plombe­
rie — Coupe — Modes — Couture.

Inscription des élèves tous les jours, de 10 à 1 p.m. et de 3 à 7 p.m.

Au pénitencier
Le juge Marin a condamne Peter 

Sheppard. 82 ans. coupable de 
cambriolage chez M. Léon Payette, 
HI, chemin Sainte-Cathcrinè, à 
deux ans de pénitencier. Sheppard 
avait volé des bijoux d’une valeur 
de 8200., vendredi soir.

L'Allemagne et la guerre
Tnnnenberg, Prusse, 19 (S.P.A.)
“L’Allemagne n’a pas fait la 

guerre par envie, par jalousie ou 
par haine, mais parce qu'elle y fut 
forcée en fac? d’un groupe d’enne­
mis qui menaçaient ses libertés. Et 
elle est prête à le prouver devant 
des juges impartiaux ". Telle .\st la i 
déclaration que faisait sam-di le 
président Hindenburg a l'occasion 
du dévoilement d'un monument 
rappelant la bataille de Tannen- 
berg au mois d'aoùt 1914. marquant 
là une des premières virtqires du 
maréchal Hindenburg.

Province de Québec 
Secrétariat de la Prnvinca

Ecole des Beaux-Arts de Montréal
3450 rue Saint-Urbain

OUVERTURE, LUNDI LE 3 OCTOBRE 1927

Inscription des élèves tous les jours de 10 n midi et de 3 à 7 p.m.

A cett • occasion, le président de 
ta république allemande a proba­
blement prononcé l'un des discours 
les plus significatifs qu'il ait faits 
depuis son avènement à ce poste.

Il a déclaré que ce monument est 
un lien entre les morts de la gran­
de guerre et ceux qui vivent avec 
l'amour de la pairie dans le coeur, 
('.‘est un hommage à tous ceux qui 
ne veulent pas que l’honneur dr 
leur pass sombre dans l’oubli, li a 
profité de cette circonstance pour

faire à l'union de tous l«s™AÏÏc- 
mands, quel que soit le parti au­
quel ils appartiennent.

LETTRES DE FADETTE

Toute» les flérit* ,. 55c franco 
Remise «pédale pour les com­

mande» à ta douzaine. En venU 
I la librairie du “Devoir".


